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NAT l H TA! N\ : 


Aux enseignants et aux parents 


| 


La géographie, c’est la découverte du monde ! Un monde en 
perpétuel mouvement que la géographie permet de mieux connaître, de 
mieux comprendre. 


Mouvement des planètes, évolution des paysages de la Terre, 
activités des hommes et des femmes qui y vivent et y travaillent : autant de 
domaines que la géographie propose à l'appétit de découverte des en- 
fants. 


Faire de la géographie dès l'école primaire, c'est commencer à 
comprendre le monde dans lequel les élèves vivent pour que, devenus 
adultes, ils puissent y participer pleinement. 


Ce manuel, comme le recommandent les Instructions officielles du 
23 avril 1985, s'ouvre sur une présentation de notre planète : ses grands 
paysages, ses grandes aires de peuplement, mais aussi ses grandes 
divisions économiques, politiques, stratégiques. 


Cette présentation d'ensemble conduit l'élève vers l’étude plus 
précise de l’Europe et de la France : les paysages, la population, les 
milieux de vie, les principales activités économiques. Puis revenant à une 
vision plus planétaire, l'élève terminera ses deux années du Cours moyen 
par l’étude de la place et du rôle de la France dans le monde. 


Discipline de découverte, la géographie doit faire largement appel 
à la photographie, à la carte, au graphique, au dessin. La qualité de 
la documentation réunie dans ce manuel répond à ce besoin. Pour aider 
l'élève à mieux « lire » les documents, des commentaires guident sa 
découverte et des questions conduisent son observation. 


Mais l'abondance des documents ne réduit pourtant pas le texte à 
quelques phrases de conclusion. Au contraire, pour faciliter la compré- 
hension, l'élève dispose d'un récit structuré qui décrit et explique le 
thème de la leçon. Des mots et des phrases, mis en caractères gras, 
facilitent la rédaction, par l'élève lui-même et sous la conduite du maître, 
d’une courte synthèse. 


Le manuel est construit en six parties correspondant aux grandes 
questions du programme. Chaque leçon est présentée sur une double 
page correspondant à une séquence d'activités et de recherches. 

Des pages-synthèses permettent de revenir sur les notions importantes 
étudiées dans les leçons précédentes. 


Cette organisation simple et rigoureuse, outre qu'elle facilite le 
travail en classe, peut aider les parents à suivre le travail de leur enfant. 


Notre souhait est que cet ouvrage, objet d'études, devienne égale- 
ment pour l'élève un livre de lecture et de découverte qu'il ouvrira 
toujours avec plaisir. 
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RÉVISION 


APPRENONS À ÉTUDIER UN PAYSAGE (1) 


Étudier la géographie, c'est d'abord observer ce qui nous 
entoure, c'est-à-dire le paysage. Il faut donc apprendre à observer 
ces paysages. 


Un paysage associe une forme de relief, un type de 
végétation, une forme d’habitat et une forme de mise en 
valeur du sol. Décrire un paysage, c'est étudier comment il 
est organisé. 


Étudions ce paysage des Vosges 


m Recherchons d’abord ce qui est dû à l’action de la nature. 


Quelle forme de relief observons-nous ? 
Ce paysage est celui d'une région de plateau* dans lequel la 
rivière a creusé une vallée* encaissée. 


Y a-t-il des cours d'eau, des lacs ? 
Ici nous ne voyons qu'un lac au fond de la vallée. 


Quelle est la végétation ? Le paysage est-il très boisé ? Les 
arbres sont-ils dispersés ? 
Le sommet du plateau et les versants de la vallée sont presque 
entièrement boisés. 


m Recherchons maintenant ce qui est dû dans ce paysage à 
l’action de l’homme. 


Comment ce paysage est-il mis en valeur par les hommes ? 
Est-il cultivé ? Est-il couvert par les constructions d'une ville ? 
Est-ce un paysage rural* ? Un paysage urbain* ? 


Il s'agit d'un paysage rural. 
Ici, le fond de la vallée est cultivé, et sur les versants la forêt a été 
défrichée par endroits et le sol cultivé. 


Comment sont les constructions ? 
On voit quelques constructions au fond de la vallée et au bord du 
lac. 


Quelles sont les principales voies de communication ? 
Une route suit le fond de la vallée. 
L'homme a utilisé la vallée pour y installer les voies de commu- 
nication. 
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Avec un calque que nous posons sur la 
| photo refaisons le croquis. 


Nous pouvons y ajouter des observa-| 


| {tions nouvelles. 


| Nous avons ainsi réalisé le croquis d'un 
| paysage. 
| Collons-le dons notre cahier en 


ensant à lui donner un titre et une 
égende. 


Un paysage des Vosges. 


rose 


plateau 


cultivés 


Doc. 2 | Croquis réalisé en posant un calque sur la photo. 


Lai 


REVISION 


APPRENONS À ÉTUDIER UN PAYSAGE (2) 


Les hommes n’ont pas toujours vécu de la façon dont ils 
vivent aujourd’hui. Leur habitat, leurs activités se sont transfor- 
més tout au long de l'histoire (doc. 3). 


u dominent 


m À la campagne, nous pouvons observer des constructions  frouve souve 
très anciennes : un château fort (doc. 2), des ruines (doc. 2), une 
église, une usine abandonnée, une voie ferrée qui ne sert plus. 
Par contre, des hangars, des maisons modernes ont pu être 
construits récemment. Tout cela montre que le paysage rural* n'a 
pas toujours été comme nous le voyons aujourd'hui. Il change. 


m En ville, les constructions n'ont pas toujours le même âge 
(doc. 1). Les plus anciennes rappellent le passé de la ville. Un 
théâtre romain, une cathédrale, des remparts indiquent que la 
ville existe depuis longtemps. Par contre, les nombreuses cons- 
tructions récentes montrent que la ville s'est beaucoup dévelop- 
pée ces dernières années. Des quartiers anciens aux maisons peu 
confortables ont été détruits. On a construit à la place des im- 
meubles modernes. Le paysage urbain* n'a pas toujours été 
comme nous le voyons. Il change. 


B Les paysages se transforment, ils évoluent. Ils portent les 
traces de l'histoire des hommes. Étudier un paysage, c’est aussi 
rechercher les traces des changements, les traces de l’histoire 
des hommes et de leurs activités. 


Un paysage de centre ville : Rodez 
{12, département de l'Aveyron). 


Les immeubles de ce paysage ne se 
ressemblent pas ; ils ont été construits à des 
dates très différentes. 

Au premier plan à gauche, l'immeuble est du 
lé‘ siècle. 

Au second plan, à droite, les immeubles sont 
des 17° et 18° siècles. 

A l'arrière-plan, l'immeuble construit avec des 
briques rouges date du début du 20" siècle. 


Tous ces immeubles nous renseignent sur 
l'histoire de la ville. 


(45, département du Loiret). 


Le chôteau fort au centre du 
villoge et l'église au premier plan, 
tous deux en ruine, montrent que 
le village de Yère-le-Chatel 
existait déjà au Moyen Age : c'est 
un très vieux village. 


Au pied du château fort, les 
maisons du village ont été 
construites aux 18° et 19° siècles. 


On observe quelques 
constructions neuves autour du 
village. Celles-ci sont peu 
nombreuses. Cela montre que le 
village n'a pas beaucoup changé 
depuis un side. 


Activités 


| Avec un calque, réalisons 

| un croquis de chacun des 
deux paysages en indi- 
quont ce qui est impor- | 
tant à retenir. Pour le 
doc. 1, colorions les im- 
meubles selon le siècle où 
ils ont été construits, 


| Doc. 3 


Frise historique qui indique les 
siècles depuis la fin du Moyen 
Age. 


20° 5. 


1900) 2000 
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NOTRE TERRE 


Un « lever de terre » derrière la Lune, 


Cette photo a été prise en 1969 par des 
astronautes américains. 


Le jour et la nuit, 


La Terre tourne sur elle-même de la gauche 
vers la droite, Sur ce croquis, il est presque 
midi à Paris, 6 heures du matin à Chicago. 
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rayons 


Solaires 


Continent : vaste étendue de terre 
que l'on peut parcourir sans 
traverser la mer. Exemple : l'Afrique 
est un continent. 


Planète : astre qui tourne autour 
d'une étoile. La lumière qui l'écloire 
et la chaleur qu'elle reçoit viennent 
de l'étoile. 

Étoile : astre qui émet de la lumière 
et de la chaleur. à 
Système solaire : ensemble formé 
par le Soleil et les neuf planètes qui 
tournent autour de lui. Il y a dans 
l'Univers un nombre incalculable de 
systèmes comparables à notre 
système solaire. 


Le système solaire. 


Mercure est à 58 millions de kilomètres du 
Soleil, Pluton cent fois plus loin. 


Une planète en mouvement 


Nous savons que des hommes et des femmes vivent dans 
d'autres pays que la France, sur d’autres continents que 
l’Europe. Chaque jour, la télévision nous montre des images de 
leurs activités, nous pouvons lire dans des livres ou des journaux 
leurs aventures ou leur vie quotidienne. Nous appartenons à 
l'ensemble des hommes qui habitent sur notre planète*, la Terre. 


M La forme de la Terre est à peu près celle d’une boule, un 
peu aplatie aux deux pôles. Les astronautes qui la voient depuis 
l'espace (doc. 1) la décrivent comme un globe bleu : les mers et 
les océans occupent en effet les trois quarts de la surface de la 
Terre (pages 16-17). 


m La Terre est une planète comme il en existe des quantités 
innombrables dans l'Univers. Elle appartient au système solaire* 
(doc. 3) : elle tourne autour du Soleil, qui est une étoile*, en une 
année c'est-à-dire 365 jours. Huit autres planètes appartiennent au 
système solaire (doc. 3 et 4). 


m Elle tourne aussi sur elle-même, en vingt-quatre heures. 
Cette rotation explique qu'elle est successivement éclairée et non 
par les rayons du soleil pendant vingt-quatre heures (doc. 2). Le 
jour, nous sommes dans la zone éclairée par le soleil ; la nuit, nous 
sommes dans la zone que les rayons du soleil n'atteignent pas. 


Uranus: 


Taille comparée des planètes du système 
solaire. 


Certaines planètes sont géantes, d'autres 
toutes petites. Classons-les d'après leur taille. 
Le diamètre du Soleil fait 110 fois celui de la 
Terre. Si le Soleil était un pamplemousse, lo 
Terre serait un grain de sable, à 12 mêtres du 
pamplemousse. 
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NOTRE TERRE 


ë PACIFIQUE 


Nous avons vu que la Terre a à 
peu près la forme d'une sphère. 
Cela pose quelques problèmes 
quand on veut la représenter à 
plat. 


Aucune représentation de la Terre | 


n'est parfaitement exacte ; aussi 
choisit-on pour chaque carte la 
représentation qui déforme le 
moins ce que l'on veut montrer. 
Ce planisphère est à peu près 
exact pour les régions assez 
proches de l'Équateur ; mais en 
revanche il déforme 
considérablement lo réalité près 
des pôles. 


Repérons les continents, les 


océans, les mers. Suivons le tracé 


des grandes chaînes de 
montagnes. Localisons les 
grandes plaines. 


Here 


ATLANTIQUE 
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NOTRE TERRE 


Les reliefs des continents 


Nous avons vu que les océans et les mers occupent les 
trois quarts de la surface de la Terre. Les continents occupent 
le quart restant. 


m L’Asie est le plus vaste continent, avec 44 millions de km’, 
puis viennent l'Amérique (42 millions), l'Afrique (30 millions de 
km°), l'Antarctique (14 millions). L'Europe (10 millions de km?) est 
en fait un prolongement du continent asiatique. L'Océanie, enfin 
(9 millions de km‘), est un ensemble d'îles situées dans l'océan 
Pacifique et dont la plus grande est l'Australie (doc. 1). 


m Ces terres n'ont pas partout le même aspect. Les unes ont 
une forte altitude, un aspect tourmenté : ce sont des montagnes. 
Les plus hautes montagnes dépassent 6 000 mètres (doc. 3). 


En d'autres endroits des continents, le paysage est beaucoup 
plus plat. Ce sont des plaines et des plateaux. On trouve ces 
surfaces planes sur de très grandes étendues, comme en Améri- 
que (doc. 4), en Sibérie, en Europe. 


m Le relief actuel de la Terre n'est pas le méme qu'il y a des 
millions d'années : les roches bougent, s’enfoncent, s'élèvent, 
se plient, se cassent.. Ces mouvements sont extrêmement lents 
et c'est la raison pour laquelle nous ne les voyons pas. Mais, par 
exemple, nous savons qu'il y a plusieurs millions d'années de 
hautes montagnes s'élevaient là où se trouve aujourd'hui la 
grande plaine du Canada. L'action de l'eau et du gel a usé ces 
montagnes. C'est l'érosion* (doc. 2). À 


m On trouve aussi des volcans, montagnes formées par les 
laves et des cendres qui montent des profondeurs de la Terre 
(doc. 5). 


ES 
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Équateur 


@ les Septiles T° @) le Colorado 
au Québec 


= Ÿ 
@) l'Himelaya (6) La Réunion [es] ou dossus de 2500m 
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Hémisphère : demi-sphère ; c'est 
la moitié de la sphère terrestre 
comprise entre l'Équateur el un 
pôle. 

Équateur : c'est une ligne 
imaginaire qui fait le tour de la 
Terre, à égale distance des deux 
pôles. La Terre à l'Équateur mesure 
40 000 kilomètres. L'Équateur 
partage la Terre en deux parties 
égales, l'hémisphère Nord et 
l'hémisphère Sud. 

Érosion : on appelle érosion l'usure 
que l'eau [les torrents, les rivières... 
la glace et même le vent exercent 
sur les reliefs. 


Les continents et leur localisation. 
Repérons | Égvateur*. Dans quel hémischére* 
s'étendent surtout les terres émergées ? 

Les chiffres entourés indiquent la localisation 
des documents de cette double poge. 


: NDor.2 


Région de Sept Îles, au Québec 
(Canada). 


Il s'agit ici de trés vieilles montagnes presque 
complètement détruites por l'érosion®. Il ne 


reste plus que quelques ondulations à lo 
surface du sol, 


N . Doc. 3. 


Le sommet de l'Ama Dablam {6 856 m), 
dans le massif de l'Himalaya. 
Observons les sommets très découpés 


au-dessus dés nuages, les immenses versants, 
les neiges éternelles. 


[Dos.4 


Le grand canyon du Colorado 

(U.S.A ). 

Le rio Colorado a creusé dans le plateau une 
fantastique vallée, très profonde et encaissé. 


N Doc. | L'éruption de la fournaise à La Réunion 
——— (janvier 1984). 


On voit très bien le cratère, et les blocs de lave incondescents 


A sont projetés en l'air, au milieu des fumées et de la vapeur 
eau. 


LL Activités 


Repérons et localisons ces documents sur le plani- 
sphère des pages 16 et 17. 
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NOTRE TERRE 


Les océans, les lifforaux 


On distingue sur la Terre cinq océans : l'océan Pacifique, 
l'océan Atlantique, l'océan Indien, l'océan Glacial Arctique, 
l'océan Glacial Antarctique (doc. 3). 


m Les mers sont des étendues d’eau moins importantes que 
les océans. Elles pénètrent profondément à l'intérieur des terres, 
comme la mer Méditerranée ou la mer de Baffin. Sauf quelques 
mers fermées (la mer Caspienne, en UR.SS., la mer Morte en 
Israël), les eaux des mers et des océans communiquent entre 
elles. 


par ée. : k 
épaissi ur peu 1e Eee 
mètre nu | 
M Les fonds des océans ne sont pas plats, comme on l'a cru 
longtemps. Ils sont faits de montagnes et de fosses marines. Les 
fosses ont parfois plus de 10 000 mètres de profondeur. 


PA us 


ace >». 


M Les eaux des mers et des océans sont salées ; cette salinité “ de elaho 
n'est pas tout à fait la même suivant les océans, par exemple la l'iceb erg. Les PIS grands À 


mer Méditerranée est plus salée que l'océan Atlantique. Ai Je 
et anges de pu Ce 

m Elles ont des températures variables, par exemple 30° près a Me SE 1 

de l'équateur et en dessous de 0° près des pôles. Dans les régions Ma rove Eds étui à 


chaudes, cette température élevée de l'eau permet le dévelop- 
pement des récifs coralliens* {dcc. 1) ou de la forêt « les pieds 
dans l'eau » (doc. 2). Dans les régions polaires, l'eau gèle et forme 
la banquise* (doc. 5). 


ntre sur les côtes 
fre el vaseuses des régions 
intertropicok les. 


m Les eaux marines sont sans cesse en mouvement : les vents 
poussent les eaux de surface et provoquent des vagues plus ou 


moins hautes. 


m Le niveau des mers et des océans n'a pas toujours été le 
même qu'aujourd'hui. À cause de la fonte des grands glaciers, la 
ligne du rivage s'est élevée d'environ 100 mètres depuis cent 


La mangrove* en Australie, 


Les palétuviers poussent dans lo vose et dans 
l'eau. Ils respirent par des racines aériennes 
qui rendent cette forêt impénétrable. (Voir 
page 25.) 


mille ans (doc. 4). 


Dans les îles Tuamotou 

{océan Pacifique). 

On voit très bien le récif corallien*, juste 
en-dessous de la surface de l'eau. Sur les 
parties émergées poussent les cocotiers. 
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| Doe.3 | 

Océans et mers. 

| Doc. 4 | 

Le Geiranger Fjord, en Norvège. 


Les fiords sont de profondes vallées creusées par les glaciers puis envahies par la 
mer quand les glaciers ont fondu. 


La côte antarctique. 


À l'arrière-plan, le continent antarctique. Sur la mer flotte un 
grand iceberg* tobulaire (plat comme une table}. 
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forêt dense toujours verte 
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RÉGIONS TEMPÉRÉES 
FE été sec LE J 2 
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RÉGIONS FROIDES 


= climat polaire et de haute montagne 
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Ici, la représentation de la Terre 
est la même qe pour le 


planisphère des pages 16-17. Elle 
est plus exacte pour les régions 
intertropicales et le sud des 
régions tempérées que pour les 
régions polaires. 
| 


L'influence des vents et des 
courants marins peut modifier le 
climat de certoines régions. Le 
relief aussi : une haute montagne 
peut arrêter les nuages ; derrière 
elle, le climat sera plus sec. 


Repérons bien les Pôles (Nord et 
Sud), l'Équateur, et les Tropiques 
{Nord et Sud). 


Observons l'espace important 
occupé à la surface de la Terre por 
les climats secs et désertiques. 
Certaines de ces régions 
appartiennent à la zone 
intertropicale, et il y règne une 
grande chaleur es désert 
australien... Mais d'autres sont 
des déserts froids {Asie Centrale, 
Patagonie...). 


En rapprochant cette carte de 
celles des pages 16-17 (relief) et 
26-27 [population], essayons de 
déterminer les milieux les plus 
favorables à la vie des hommes. 


Activités 


Loclisons, après les 
avoir étudiés, les poysa- 
ges des pages 24-25, 
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Les zones de climat et de végétation 


Le climat n’est pas le même sur toute la Terre. Près des 
pôles et sur les sommets des plus hautes montagnes, il fait très 
froid toute l'année, et la température ne monte presque jamais 
au-dessus de 0°. Près de l'équateur, la température varie peu 
pendant l'année. Elle reste aux alentours de 30». 


æ Les pluies sont aussi un élément important du climat. 
Autour de l'équateur, le climat est chaud et humide, et la végé- 
tation naturelle est la grande forêt toujours verte, très dense et 
difficilement pénétrable (doc. 5). Au fur et à mesure que l'on se 
rapproche des tropiques*, il fait toujours chaud mais l'humidité 
diminue. C'est la steppe, les herbes remplacent les arbres (doc. 4). 
Bientôt, c'est le désert (doc. 8). 


Les régions chaudes et humides connaissent aussi des tempé- 
tes très violentes, les cyclones (doc. 2). 


m Dans les régions tempérées, les pluies sont modérées et les 
températures assez fraîches. C'est le domaine des grandes forêts 
d'arbres à feuilles caduques* (pages 74-75 et 78-79) et des prairies. 


B En se rapprochant des pôles, les températures deviennent 
beaucoup plus froides et l'humidité diminue de plus en plus. Les 
conifères*, qui sont des arbres plus résistants, forment de grandes 
forêts : la taïga (doc. 1). Mais, plus près des pôles encore, ils sont 
remplacés par une végétation d'arbustes et de mousse, la toun- 
dra. Aux pôles, la végétation disparaît, c'est le domaine de la 
glace. 


æ Les hautes montagnes ont un climat particulier ; en effet 
la température diminue rapidement lorsque l'altitude augmente, 
et le climat de montagne ressemble aux climats des pays froids 
et même polaires. 


m L'homme a besoin d’eau pour vivre. Cela explique qu'il se 
soit surtout installé dans les régions de forêt et de savane, dans 
les régions tempérées et qu'il ait évité les déserts et grandes 
zones froides. 


Tropiques : 2 lignes imaginaires qui 
font le tour de la Terre à égale 
distance de l'équateur : le tropique 
Nord s'appelle le tropique du 
Cancer ; le tropique Sud s'appelle 
le tropique du Capricome. 
Arbres à feuilles caduques : 
arbres qui perdent leurs feuilles tous 
les ans, à la saison froide, 
Conifères : les arbres à feuilles 
persistantes (conifères) restent 
toujours verts, 

Erg : désert formé de dunes de 
sable. 


La taïga près d'Irkoutsk, en Sibérie 
(URSS). 

La forët de conifères" couvre d'immenses 
espaces en Sibérie et au Canado. 


Un cyclone tropical sur les côtes de 
Louisiane 

{U.S.A). 

Voyons aussi page 81 les dégâts occasionnés 
par le possage d'un cyclone. 
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Le désert : dunes de sable au Maroc 
(erg* Chebbi). 


Les dunes de sable sont construites par le vent. 
Elles se déplacent lentement, 


La steppe de cactus en Californie du Sud 
(Mexique). 

L'eau est rare, et la végétation ne couvre pas 
le sol, La sécheresse domine, et le désert est 
proche. Les cactus ont des réserves d'eau et 
peuvent longtemps subsister sans pluies. Ils 
sont particulièrement bien adaptés à la 
sécheresse. 


| 4 — Sr — — Î 
| LL Activités 


| Repérons les documents de ces doubles 
| pages sur le planisphère des pages 22 
| | et 23. | 


[ ! 


| Doc. 5 


La forêt équatoriale dans le Sud du Sri 
Lanka [ile au sud de l'Inde). 


C'est une forèt de gronds arbres toujours 
verts. On y trouve de nombreuses lianes, et 
des arbres aux racines oéniennes. Elle est 
difficilement pénétrable. 
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Melbourhg@ 


g kong * 
À mures 
« Le 


Ce planisphère diffère de ceux 
que nous avons déjà étudiés 
pages 16-17 et 24-25. Ce n'est pas 
a représentation de la Terre qui 
n'est pas la même, mais la 
manière de cartogrophier. 


Le dessinateur a mis un point ( + } 
toutes les fois que l'on compte 

2 millions de personnes. On 
appelle une telle carte « carte par 
points ». 


La carte indique très bien la 
répartition de la population. 

En certains endroits, la population 
est si dense, donc les points sont 

si rapprochés qu'ils se rassemblent 
en une seule tache de couleur. 
Repérons et localisons de tels 
endroits, 

Mois en d'autres endroits nous 
pouvons constater que les points 
sont relativement éloignés les uns 
des autres ; ils indiquent une 
population dispersée, ou même 
très dispersée, Indiquons ces 
endroits. 


LL Activités 


Localisons, après les 
ovoir étudiés, les payso- 


ges des pages 28-29 et 
30-31. 
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Les zones de peuplement important 


Près de 4 milliards d’hommes habitent aujourd’hui sur la 


Terre. Ils sont très irrégulièrement répartis à la surface des cinq 
continents. La plupart vivent dans deux grands foyers de peuple- 
ment : l'Asie du Sud-Est d'une part, l'Europe et l'Amérique du Nord 
de l'autre 


H La moitié de l'humanité vit en Asie. Repérons les grandes 
zones de peuplement sur la carte (page 26-27 et doc. 4). 


Les Asiatiques sont surtout des riziculteurs* : ils sont donc 
principalement installés dans les vallées des grands fleuves car 
ils ont besoin de beaucoup d'eau pour la culture du riz (doc. 1). 
Aussi les densités de population sont-elles très élevées le long 
des grands fleuves : l'Indus et le 
Gange en Inde, le Mékong au 
Vièt-nam, le Yang-Tsè-Kiang en 
Chine. Lorsque la place manque 
dans la vallée, les hommes aména- 
gent des terrasses sur les versants 
de la montagne. 


m Le quart des hommes de la 
planète vit en Europe et en Améri- 
que du Nord, de part et d'autre de 
l'océan Atlantique. Dans ces régions 
du monde les agriculteurs sont au- 
jourd’hui peu nombreux et la plupart 
des hommes travaillent à l'usine ou 
dans un bureau (doc. 2).,Ces pays 
sont des pays industrialisés, Les ha- 
Pitants vivent dans des villes (doc. 3). 


m Le quart restant vit en Afri- 
que, en Amérique du Sud et en 
Australie, principalement dans les 
régions littorales. 


Don | 2 


La région industrielle de Eindhoven 

aux Pays-Bas. 

Depuis un siècle le développement de l'industrie a 
fovorisé la croissance de la population. Les gens se sont 
installés près des usines. 


Riziculteurs : agriculteurs qui 
cultivent le riz. 

Agglomération : concentration de 
plusieurs villes. 


Doclu) Repiquage du riz en Asie 


En Asie du Sud-Est, la culture du riz peut 
donner 2 à 3 récolies par an sur un même 
terrain. Cela permet de nourrir une population 
nombreuse. 


28 


Le centre de New York 
(U.S.A.). 


La côte Est des États-Unis est une des régions 
du monde les plus peuplées. New York ovec 
16 millions d'habitants est la première 
ogglomération" du monde. 


Le centre de Tokyo 

(Japon). 

Le Jopon est un grand pays industriel. Sur un 
territoire plus petit que la France vivent 120 
millions de personnes. Tokyo {12 millions 
d'habitants) est la troisième ville du monde 
derrière New York et Mexico {14 millions). 


NOTRE TERRE 


Les zones de faible peuplement 


Grâce au développement des sciences et des techniques, 
l’homme est aujourd’hui capable de vivre dans toutes les 
régions de la Terre, mais certaines zones climatiques (page 22) ne 
lui permettent pas de s'y installer durablement. Elles sont peu 
peuplées. 


m Les déserts chauds sont trop secs pour permettre l'agricul- 
ture et l'élevage sédentaire*. Ils sont parcourus par des éleveurs 
nomades* : quelques agriculteurs vivent dans les oasis (doc. 1), 
des campements souvent modernes abritent aujourd'hui des tra- 
vailleurs qui extraient les richesses du sous-sol (pétrole, mine- 
rails... ). 


= Les déserts froids sont souvent recouverts de glace et le sol 
y est presque toujours gelé : cela empêche la culture (doc. 2). Seuls 
vivent depuis longtemps dans ces régions des chasseurs de 
phoques et des éleveurs de rennes. 


m Les hautes montagnes sont également des régions peu 
habitées. s. Les pentes, généralement très fortes, et le froid empé- 
Chent les hommes de cultiver facilement la terre. Dans les hautes 
montagnes des Andes ou de l'Himalaya on ne rencontre que 
quelques éleveurs de lamas ou de yaks (doc. 3). 


m Dans les régions équatoriales, les forêts denses de l'Ama- 
zonie, de l'Afrique centrale et de Nouvelle- -Guinée sont elles aussi 
{ès peu habitées (doc. 4). Quelques tribus y vivent encore, surtout 
de la chasse des animaux sauvages et de la cueillette des fruits 
sauvages. 


m Toutes ces régions, peu hospitalières pour l'homme, repré- 


sent plus des deux tiers de la surface des.continents. 


Sédentaire : personne ou groupe 
de personnes qui possèdent une 
habitation fixe. Les premiers 
hommes sédentaires furent les 
agriculteurs. 

Nomade : personne ou groupe de 
personnes qui n'ont pas 
d'habitation fixe. Elles se déplacent : 
très souvent. Les nomades vivent de 
la chasse, de la cueillette ou de 
l'élevage. 


Dee l 


Oasis dans l'Ouest saharien. 
Décrivons ce poysage. 


D> Quels sont les principaux caractères du 
milieu désertique (p. 24-25] ? 
Donnons une définition d'une oasis. 


La végétation de l’oasis 


«li une source jaillit, abondante. 
Sous le palmier élevé se cache l'olivier. 
Sous l'olivier, le figuier ; sous le figuier, 
le grenadier ; sous le grenadier, la 
vigne ; sous la vigne on sème blé, 
légumes, herbes potagères enfin. Et 
toutes ces espèces croissent, dans lo 


même année, l'une à l'ombre de l'au- 
fre. » 


(d'après un auteur de l'Antiquité 
romaine, Pline l'Ancien. 


| Doc. 2 7 


Dans le Grand Nord canadien en été. 


Lorsque la neige et la glace fondent, elles 
laissent place à une maigre végétation de 
mousses et de lichens parsemée d'arbres 
rabougris à cause du froid. Parfois même la 
roche apparaît à nu. 


N, Doc. 3 


Le Tibet au pied de l'Himalaya. 
Décrivons la végétation au premier plan, les 
versants à l'arrière-plan. 


D>  Quelleest sur cette photo la seule trace 
d'activité humaine ? Pourquoi ? 


En Amazonie 

(Brésil), 

D>  Quelestle climat de cette région du Brési! 
{p. 22-23) ? 

Les Brésiliens construisent actuellement des 
routes à travers la forêt dense. Le long de ces 
routes les ogriculteurs défrichent la forêt, 
cultivent la terre. 


<) 


Ici, lo représentation de la Terre 
n'est pas la même que celle que 
nous avons vue à propos du relief 
{pages 16-17), du climat et de la 
végétation (pages 22-23), ou de la 
population (pages 26-27). 


La réportition générale des 
continents reste bien sûr la même, 
mais les terres apparaissent 
étroites et allongées. 


Cette représentation modifie la 
forme, mais conserve la réalité 
des surfaces des différents pays. 
C'est pourquoi elle est de plus en | 
plus employée pour les cortes 
politiques comme celle-ci. | 


D Comparons trois pays, par 
exemple la France, le Brésilet 
l'Australie sur la carte des 

pages 16-17 et sur celle-ci, Que 


constafons-nous ? 
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Un monde divisé 


Depuis la fin de la Seconde Guerre mondiale (1945), de 
nombreux pays qui étaient colonisés par des États comme la 
Grande-Bretagne et la France sont devenus indépendants. Le 
monde est aujourd'hui divisé en 170 États, plus ou moins grands, 
plus ou moins peuplés, plus ou moins riches. 


On distingue dans le monde trois grands groupes de pays 
(doc. 2). 


m Le groupe des pays industrialisés et capitalistes dont les 
plus importants et les plus riches sont les États-Unis, le Canada, 
le Japon et les pays de la Communauté Économique Européenne. 


Dans ces pays, les terres, les mines, les banques, les usines, 
les magasins peuvent appartenir à un ou plusieurs particuliers qui 
possèdent ainsi un « capital ». D'où le nom de « pays capitalis- 
tes. » 


B Le groupe des pays 
communistes est dirigé par 
l'URSS. qui est de loin le plus 
puissant d'entre eux. Ce groupe 
s'est constitué en Europe, à partir 
de la Seconde Guerre mondiale. 
Dans les pays de l'Europe de l'Est 
libérés de l'occupation 
allemande par l'armée _ 
soviétique, l'URSS. a installé au 
pouvoir des régimes 
communistes semblables au sien 
(doc. 1). Depuis, d'autres pays 
dans le monde se sont 
rapprochés de l'URSS. :le 
Vièt-nam, l'Éthiopie, Cuba... 


Dans ces pays, les terres, les 
usines, les banques, les magasins 
appartiennent à l'État, ettrès 
rarement à un particulier. 


# Le groupe des pays en voie de développement s'est beau- 
coup agrandi depuis l'indépendance de nombreux États, en 
Afrique principalement. 


Mais les niveaux de développement économique sont très 
différents. 

Certains sont déjà industrialisés comme l'Argentine, l'Inde. 
D'autres, par contre, sont parmi les plus pauvres de la planète et 
les famines sont fréquentes, au Soudan, par exemple. 
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Bloc : ensemble de pays associés 
les uns aux autres par des accords 
politiques, militaires 

et économiques. 


Le mur de Berlin : une ville coupée en 
deux. 


Après 1945, Berlin est partagée en deux : 
Berlin-Est devient la capitale de l'Allemagne 
de l'Est (R.D.A.) ; Berlin-Ouest devient une ville 
d'Allemagne de l'Ouest (R.F.A.. 

Afin d'empêcher les Berlinois de l'Est de passer 
à l'Ouest, les autorités de la R.D.A. 
construisent en 1961 un mur qui sépare les 
deux parties de la ville. Ce mur est le symbole 
de l'opposition entre les deux blocs. 


LES GRANDS BLOCS MILITAIRES 
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Cette carte du monde apparaît totalement différente de celles que nous avons vues auparavant. 
Sur ces planisphères que nous avons déjà vus, l'Amérique du Nord apparaît très loin de la Sibérie. 
Cette carte montre qu'en réalité il s'agit de deux régions trés voisines. 
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L'Europe 


L’Europe est formée de deux grands ensembles de relief 
(doc. 1) : 


— au nord et à l’ouest dominent les régions basses ou de faibles 
altitudes. Ce sont d'une part les moyennes montagnes de la 
Scandinavie et des îles Britanniques (doc. 2) et d'autre part la 
grande plaine du Nord bordée par la mer du Nord et la mer 
Baltique (doc. 3) 


— au sud et au centre domi- 
nent des montagnes élevées 
(doc. 4) qui encadrent de petites 
plaines dont certaines bordent |! 
la mer Méditerranée (doc. 5). ES. a X Re Re 


m Placée à l'extrémité ouest 
de l'Europe, la France est au 
carrefour de ces deux grands 
ensembles: 


— Je Nord et l'Ouest de notre 
pays sont formés de régions 
basses (plaines, plateaux, colli- 
nes de faible altitude) 


— le Sud et l'Est sont constittés 
de massifs montagneux qui en- 
cadrent de petites plaines. 


Grâce à cette position, la 
France possède une grande 
variété de paysages {pages 78 et 
79). 


Corte de l'Europe. 

L'Europe est séparée de l'Afrique par les détroits 
de Gibraltar et de Sicile. 

Les monts Oural, le Caucase et le détroit des be 
Dardanelles forment sa limite avec l'Asie. | 
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| Doc. 2 | Montagnes moyennes en Écosse. 
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Les Européens 


Si l’on regarde la carte de répartition de la population 
mondiale (page 26), on constate que l'Europe est une des zones 
les plus peuplées, avec la Chine et l'Inde. Le continent européen 
compte environ 800 millions d'habitants soit à peu près le sixième 
des hommes vivant sur la Terre. Mais elle n'occupe que le 
seizième des continents (doc. 1). 


m Regardons maintenant la carte de la répartition de la po- 
pulation en Europe (Goc. 3). On peut distinguer : 

— une Zone de fort peuplement comprenant l'Angleterre, les 
Pays-Bas, la Belgique (doc. 5), le Luxembourg, la République 
fédérale allemande, la Suisse et l'Italie. Les densités* sont souvent 
supérieures à 200 habitants au km” (doc. 2). Les villes de plus de 
500 000 habitants y sont très nombreuses, Ce sont des régions 
fortement industrialisées, 


— le Sud-Ouest européen (l'Espagne, le Portugal et une 
partie de la France) ainsi que l'Europe de l'Est apparaissent plus 
faiblement peuplés. Ce sont surtout des régions rurales, 


— au nord de l’Europe, une grande partie de la Suède, de la 
Norvège, de la Finlande et de l'URSS. sont vides, à cause du 
climat très froid. 


m Dans l'ensemble européen, la France est peu densément 
peuplée à l'exception des régions industrielles et des grandes 
vallées. 


H La population européenne augmente plus lentement que 
l’ensemble de la population mondiale {aoc. 4). 
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Pour calculer la 


kilomètre ca 
densité d'u 


Densité : nombre d'habitants a 


bre d'habitants du pays parle. 
chiffre de sa superficie. NE 


Fe part dela population européenne 
(800 millions d'habitants) dans la 


population mondiale (4600 millions 


d'habitants) 


Lg part de l'Europe (8,5 millions 
de km?) dans l’ensemble des terres 
émergées (136 millions de km) 


L'Europe dans le monde. 


D Pourquoipeut-on dire que lEvrope est 
plus densément peuplée que l'ensemble du 
monde ? 


Population et superficie de quelques pays 
européens. 

D Quels pays apparaissent les plus 
densément peuplés ? 


> Quels pays apparaissent les moins 
densément peuplés À 
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| Doc. 3 | La répartition de la population en Europe. 
L'augmentation de la population en Europe 
et dans le monde. 


C>  Comporons l'évolution de la population mondiale et celle de 
la population européenne. Qu'observons-nous À 


milliards 
T d'habitants 


La ville de Bruges, en Belgique. 


Remarquons l'étendue de la ville dont les quartiers sont séparés par des 


1950 1980 bosquets 
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La Communauté Economique Européenne 


L'idée de créer une Communauté Économique Euro- 
péenne (C.E.E.) est née après la Seconde Guerre mondiale. 


M Les pays européens sortent ruinés par une guerre de cinq 
ans. La France et l'Allemagne qui se sont affrontées trois fois en 
moins d'un siècle (1870, 1914-1918 et 1939-1945) se réconcilient 
et s'associent dès 1951 avec leurs voisins immédiats (Belgique, 
Luxembourg, Pays-Bas et Italie). En 1957, le Traité de Rome donne 
naissance à la CEE. (doc 3). Les produits et les marchandises 
entre ces 6 pays peuvent circuler librement. C'est un « Marché 
Commun ». 


En 1973, le Royaume-Uni, l'Irlande et le Danemark entrent 
dans la C.E.E. En 1981, la Grèce y entre à son tour. Le 1" janvier 
1986, l'entrée de l'Espagne et du Portugal porte à 12 le nombre des 
pays membres de la CEE, (doc. 1) 


m Àfin de régler les problèmes de la communauté, le Conseil 
européen formé par les douze chefs d'État ou de Gouvernement 
se réunit plusieurs fois par an. À Bruxelles, le conseil des 
ministres, qui regroupe selon les questions à débattre les 12 
ministres du secteur d'activité concerné (ministres de l'économie, 
ministres de l'agriculture, etc.), prend les décisions, établit les 
règlements applicables ensuite dans tous les pays de la commu- 
nauté. Le parlement européen*, élu au suffrage universel* 
depuis 1979 (doc. 2), vote le budget de la C.EE. (recettes et 
dépenses). 


& Avec 270 millions d’habitants, la C.E.F. est par sa population 
le troisième ensemble du monde après la Chine et l'Inde, à égalité 
avec l'URSS. 


Les 12 pays de la CEE. forment la deuxième puissance 
économique du monde derrière les U.S.A. et devant l'URSS. 


Parlement européen : ensemble 
des représentants des différents 
pays européens élus au moment 
des élections européennes. 
Suffrage universel : vote par 
lequel on propose à tous les 
électeurs de choisir leurs 
représentants. 

Électeurs : personne qui a le droit 
de prendre part à une élection, 
c'est-à-dire un vole. 


Les pays de la Communauté Économique 
Européenne en 1985 
(les capitales des pays apparaissent en noir). 


Les élections européennes de 1984. 


Depuis 1979, les 410 députés du parlement" 
européen sont élus au suffrage universel" par 
l'ensemble des électeurs* des dix pays 
membres de la C.EE. 


Reconnaissons les drapeaux des pays. 


S : superficie en milliers de km? 
P : population en millions d'habitants 
D : densité de la population, nombre d'habitants par km? 


OCÉAN 


ATLANTIQUE 


pays membres de la C.E.E. 


Bruxelles siège des institutions de la C.E.E. 


Le Traité de Rome 


Sa Majesté le roi des Belges, le Président de la République fédérale 
d'Allemagne, le Président de la République fondée L Président 
de la République italienne, Son Altesse Royale la grande-duchesse 
de Luxembourg, Sa Majesté la reine des Pays-Bas [...] décidés à 
assurer par une adion commune le progrès économique et social 
de leur pays en éliminant les barrières qui divisent l'Europel...], ont 
déddé de créer une Communauté économique européenne. 


Ant. 3 : L'action de la Communauté comporte dans les conditions 
et selon les rythmes prévus par le présent traité : 


a. l'élimination entre les États membres des droits de douane 
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et des restrictions quantitatives à l'entrée et à la sortie des 
marchandises. 


b. L'établissement d’un tarif douanier commun et d'une politique 
commerciale commune envers les États tiers. 


c. l'abolition entre les États membres des obstades à la libre 
drculation des personnes, services el capitaux. 

d. L'instauration d'une politique commune dans le domaine de 
l'agriculture. 

e. L'instaurotion d'une politique commune dans le domaine des 


transports. 
Extraits du 7raité de Rome - 25 mars 1957. 
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La côte bretonne dans le golfe du 
Morbihan 

(56, département du Morbihan). 

Sur la côte sud de la Bretagne, l'association de 


la terre, des hommes et de la mer est 
particulièrement intense. 


Grande région de péche, le Morbihan est 


aussi une grande zone touristique. 


DL"21 


La montagne Sainte-Victoire, près 
d'Aix-en-Provence 

(13, département des Bouches-du-Rhône). 
La blancheur de la montagne calcaire se 
détache bien sur le ciel bleu méditerranéen et 
sur les terres cultivées du bassin d'Aix. 


Repérons l'autoroute qui traverse ce paysage 
provencal très célèbre. 


| Doc. 3 | 


Le cirque de Beaume-les-Messieurs 
(39, département du Jura). 


Observons le profil de la vallée ; les versants 
sont d'abord rocheux et verticaux, puis ils 
s'inclinent en pente forte vers le fond étroit. 


Des prés, des forêts et quelques cultures 
occupent la surface du plateau ; les versonts 
sont trop penfus pour être cultivés. 


so 


La plaine d'Alsace, aux environs d’Altkirch 
{68, département du Haut-Rhin). 
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La vallée de la Marne, à Épemay 

(51, département de la Marne). 

Observons les coteaux des collines couverts 
de vigne et le fond de la vallée cultivé avec des 
céréales (blé... 


La diversité des paysages 


On trouve en France une grande diversité de paysages. 
Parfois la vue peut s'étendre à l'infini sur des plaines horizontales 
intensément cultivées (doc. 4). Parfois, elle est au contraire arrêtée 
par une ligne de hauteurs élevées {doc. 2), couvertes ou non de 
neige et de forêts. Parfois encore, des vallées profondes entaillent 
un haut plateau horizontal, comme le ferait un gigantesque cou- 
teau (doc. 3). Dans d'autres endroits, la rivière coule en pente 
douce entre des versants couverts de vigne (dec. 5). Enfin, les 
paysages de bord de mer sont composés d'une multitude de 
baies, de pointes, d'îles (doc. 1) ; ou bien la côte est rectiligne, faite 
de sable et de falaises (voir page 49), 


m Pointe occidentale de l'Europe (voir les pages 36 et 37), la France 
connaît trois grands types de paysages : 


des littoraux (voi les pages 44 à 51) 


des régions élevées, organisées en massifs ou en chaînes de 
montagnes (voir les pages 52 à 59) 


des régions basses (plaines, plateaux et collines) caractéri- 
sées par une altitude générale faible (voir les pages 60 à 67). 


m Le relief est un élément important du paysage. Mais les 
paysages sont aussi le résultat du travail des hommes et de la 
manière dont le sol a été cultivé et exploité tout au long des 
siècles. Ce sont les actions des hommes pendant plus de vingt 
siècles qui donnent à ces paysages toute leur originalité. 
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Le littoral méditerranéen en Corse 


La Corse est une très grande île montagneuse, à 200 km au 
sud-est de Nice. On trouve en Corse à peu près tous les types de 
côtes*., Sur le littoral* ouest de l'île, la montagne descend direc- 
tement dans la mer, et la côte est rocheuse. À l'est, au contraire, 
une plaine s'étend au pied de la montagne, et la côte est basse, 
sableuse et marécageuse. 


m Les côtes rocheuses sont les plus pittoresques ; elles sont très 
dentelées (doc. 2). C'est une succession de pointes rocheuses et 
de baies profondes (doc. 3); les pointes correspondent à des 
roches dures, et les baies sont souvent creusées dans des roches 
plus tendres. La mer arrache des galets et des matériaux divers 
aux pointes, et les transporte au fond des baies. Très lentement 
la mer régularise ainsi progressivement la ligne de rivage. 


m La Corse est une île méditerranéenne : elle connaît un été 
chaud et sec (doc. 1) et un ensoleillement important toute l'année 
sauf en montagne. Sur l'ile poussent des pins, des oliviers, surtout 
des arbustes et des buissons épineux qui forment le maquis*. 
Près de la mer, la roche apparaît souvent à nu entre les touffes de 
végétation basse (doc. 2 et 3). 


m La Corse est à l'écart des grands circuits commerciaux de la 
mer Méditerranée. On y pêche un peu, on y élève des moutons, 
on y cultive la vigne. L'association de la mer, du soleil, et la beauté 
de la côte attirent, principalement l'été, de nombreux touristes. Le 
tourisme participe ainsi à l'activité économique de l'ile. 


Côte : ligne de contact entre (1 
terre et a mer. 


Littoral : : voir côte. 


abicies et buissons HE R il est 
difficile d'y pénétrer. 


précipitations 
en mm 


CARGÈSE 


température 
en degrés 


26° 
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Les pluies et la température à Cargèse. 


L'observation des pluies et des températures 
à Cargèse permet d'identifier un climat 
méditerranéen : chaleur et sécheresse d'été, 
pluies importantes de printemps, et surtout 
d'automne. 


La végétation littorale près de Cargèse. 
Cette photo au sol nous permet de bien voir 
certains détails, trop éloignés sur le 
document 3. 


Le premier plan permet de distinguer l'aspect 
de la végétation. Observons-le. 


LL Activités 


Nous allons trouver tout au long de 
cette partie de notre livre des graphi- 
ques comme celui-ci. 

Pour lire le graphique des pluies, il 
suffit de regarder sur la ligne verticale 
de gauche ki hauteur d'eau tombée, en 
millimètres. 

Exemple : en avril, le total d'eau tom- 
bée dans tout le mois est de 60 mm. 


Pour lire la courbe des températures, 
il faut regarder sur la ligne verticale de 
droite. 


Exemple : en juillet, la tempéroture 
moyenne est de 25 degrés. On joint les 
points correspondant à chaque mois, 
et on obtient ainsi la courbe. 


exemple 
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La côte ouest de la Corse, aux environs de Cargèse 
(20, département de la Corse du Sud). 


La photographie aérienne est prise en regardont vers le nord. Au premier plan, le village de 
Cargèse. Au second plan, la baie encadrée par des pointes rocheuses. À l'arrière-plan enfin, 
le cap domine la mer, du haut de ses 330 mètres. 


En nous aidant du croquis, repérons sur la photo les pointes, les baies et les autres éléments du 
relief littoral. 

Observons l'alternance des baies et des pointes rocheuses. Les pointes s'avancent dans lo mer, et 
les baies s'enfoncent dans les terres. 
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Le lifforal méditerranéen en Languedoc 


Le littoral du Languedoc est une côte basse avec d'immen- 
ses plages de sable fin. Il borde une plaine basse, qui s'élève 
doucement jusqu'au Massif Central. Les vagues et les courants 
marins déplacent le sable le long de la côte, et construisent ainsi 
des cordons littoraux* (doc. 1, 2 8). 


Ces cordons isolent souvent des étangs, de faible profon- 
deur. Les étangs communiquent avec la mer par un passage (doc. 2 
et 3). 


m Petit à petit, la végétation s'installe sur le cordon et le stabilise. 
On peut alors construire des maisons, tracer des routes. Mais la 
mise en valeur de la côte languedocienne est assez récente, 
car ces littoraux sableux immenses ne sont pas très favorables à 
l'installation des ports et au développement des cultures. En effet, 
il n'y a pas de véritables abris où construire des ports ; le vent 
souffle souvent en tempête et rien ne l'arrête. Les étangs attirent 
par ailleurs des nuées de moustiques. 


m Le développement du tourisme et l'attrait des plages et du 
soleil de la Méditerranée ont conduit à aménager, depuis vingt 
ans, de très grandes stations touristiques. On a construit dans le 
sable des ports pour les bateaux de plaisance (doc. 2). Il a fallu 
aussi se débarrasser des moustiques en déversant, par avion 
parfois, des insecticides en quantité très importante. 


D'autre part, on sait maintenant faire pousser la vigne sur le 
sable, grâce à des traitements spéciaux (dec. 1). 


Cordon littoral : accumulation de 
sable ou de galets qui isole de la 
mer un étang ou lagune ; le cordon 
littoral lou flèche liftorale | est 
construit par les courants côtiers. 


Le vignoble de Listel 
(34, département de l'Hérault). 


Cette vue est prise vers Le S.-O. ; au fond, le 
rocher du cap d'Agde. 


On cultive ici la vigne sur de très grandes 
étendues. Observons la forme des champs, 
l'alignement des pieds de vigne sur plusieurs 
kilomëtres, la manière dont ils sont protégés 
du vent par des haies d'arbres. 


N Doc. 2 ] 


L'aménagement touristique à 
Carnon-Plage 
(34, département de l'Hérouli). 


Retrouvons sur cette photo les principaux 
éléments du paysage littoral. 

Au premier de on voit le passage étroit (le 
grau qui fait communiquer l'étang et la mer ; 
il est protégé de l'ensoblement por les jetées 
de pierre. 


D> Comment a-t-on aménagé le port de 
plaisance À Quels ont été les travaux 
nécessaires À 


La côte près de Frontignan 
(34, département de l'Hérault). 


Cette plage de sable s'étend sur 
plusieurs kilomètres : elle sépare 
la Méditerranée (à droite) et 
l'étong de Vic (à gauche). 


L'étang est peu profond, et son 
eau est toujours colme. 


Observons l'implantation des 
maisons, des routes. Au milieu de 
l'étang, on voit très bien le canal 
qui joint Sète (au sud] au Rhône 
{ou nord) : plus profond que 
l'étang, il permettait le transport 
des marchondises par péniches. 


Cordon 
littoral 
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Les lifforaux océaniques 


Les côtes ouest de la France sont baignées par l'océan = — - = 
Atlantique, la Manche et la mer du Nord. 


m Certaines de ces côtes ont un tracé rectiligne ; c'est le cas Falaise : relief côtier étiré, par 
du littoral de sable qui s'étend en bordure de la plaine flamande, soul ë ne domine bnialément 

1 +! : S k a mer ; 185 1alaises peuvent avoir 
ou entre la Gironde et les Pyrénées ; c'est le cas aussi des falaises ete droheeaaoe 
calcaires de Picardie et du Pays de Caux, qui dominent la mer de lusfeurs centaines de mètres de 
plusieurs dizaines de mètres (doc. 3). auteur. 


: - Marée : mouvement quotidien des 
D'autres ont au contraire un tracé sinueux, comme les côtes eaux de la mer, qui tantôt 


rocheuses de Bretagne (doc. 5). s'avancent vers la côte [flux] et 
tantôt se retirent (reflux). 

m Les côtes océaniques reçoivent directement les vents char- 

gés d'humidité qui viennent de l'océan. Le temps est humide, il 

pleut souvent, mais les températures sont rarement très fraîches — = 

(doc. 1). 


Les côtes de l'Atlantique, de la Manche et de la mer du Nord 
connaissent de fortes marées* (doc. 4). Sur les grandes plages de 
sable en pente douce, la mer se retire parfois sur plusieurs 
kilomètres. 


BIARRITZ 


m Les côtes rocheuses de la Bretagne favorisent l’installation 
et les activités humaines : le ramassage des algues et des 
coquillages, et surtout la pêche côtière ou lointaine (aoc. 2). De 
nombreux petits ports sont à l'abri au fond des baies et les yachts 
de plaisance côtoient maintenant les bateaux de pêche. 


Sur les longues côtes de sable ou à falaises, les villes et les DRE NPA TETE ASONDO 
villages sont rares. Mais l'Atlantique et la mer du Nord étant des TT 
mers poissonneuses, on trouve quelques grands ports de pêche 
comme Boulogne (voir pages 134-135). 


Pluies et températures à Biarritz 

(64, département des Pyrénées-Atlantiques). 
Œ> Quelle est la saison où il tombe le plus 
de pluies 2 Y'a-t-il comme en Corse, une 
véritable saison sèche ? 


L'arrivée des pêcheurs à Concarneau 
(29, département du Finistère). 


On voit ici l'arrivée des chalutiers de pêche 
côtière, et le déchargement du poisson. 
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Les falaises du Pays de Caux, au sud de 
Fécamp 

(76, département de la Seine-Maritime). 
Le plateau domine directement la mer par un 
véritoble mur de craie à peu près rectiligne. 
Voir le croquis de l'évolution de la falaise 
page 51. 


La marée à Roscoff 
(29, département du Finistère]. 


Pour pouvoir comparer ces deux photos, 
prenons quelques points de repère : le phare 
sur le quai, le petit yacht de plaisance blanc 
à gauche. 


[es] La pointe du Grouin, près de Cancale 
(35, département de l'Ille-et-Vilaine). 


D>  Avons-nous déjà rencontré une côfe qui ressemble à celle-ci, avec alternance de pointes 
rocheuses et de baies sableuses ? 


Revoyons les pages 44-47 et nommons les différents éléments du relief liHoral. 
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les lifttoraux en France 


ESAHLNAS 


Sur plus de 3 200 km, la terre et la mer se rencontrent le 
long des côtes françaises (doc. 3). L'aspect de ces côtes dépend 
du relief de la terre et de l'action de la mer. 


Dune: colline de sable construite 
Les régions montagneuses et les vieux massifs bordés par la arle vent, !néalemens “A 


ordure de la mer. 


mer forment des côtes rocheuses, très découpées (doc. 2, et pages 
44-45). Les plateaux par contre se terminent souvent au-dessus de 
la mer par de hautes falaises (doc. 5, page 49). EE 


Les plaines en bordure de mer donnent des côtes basses, 
sableuses ou marécageuses, qui sont le plus souvent rectilignes, 
avec des cordons littoraux isolant des étangs (page 46-47) et parfois 
même des dunes* (doc. 1 et 4). 


m L'influence maritime amène sur la côte un climat plus hu- 
mide et plus doux qu'à l'intérieur des terres. Le vent y est souvent 

fort, ce qui empêche la croissance d'une végétation abondante ; 

ce sont plutôt des landes basses, des buissons, des arbustes 

courbés. 


m Le contact entre la terre et la mer a favorisé l'installation des 

hommes soit pour l'exploitation de la mer (pêche côtière et loin- [ Doc. 1 | 

taine), soit pour le commerce maritime. Depuis le développe-  L côte landaïse près d'Arcachon 
ment des vacances et des loisirs, les côtes connaissent un essor (33, département de la Gironde). 


touristique extraordinaire. La dune du Pyla, près d'Arcachon, fait plus de 


100 mètres de haut ; on observe très bien la 


m La France et l'Espagne sont les seuls pays européens en  dissymétrie des deu versants del Aline. 


contact avec deux ensembles de mers profondément différents. 


L'ensemble  méditerra- 
néen est fermé, allongé, 
chaud, sans marées. La 
pêche y est médiocre, 
mais le commerce avec le 
Moyen-Orient, l'Orient et 
l'Afrique y est intense de- 
puis l'Antiquité. 
L'ensemble atlantique est 
ouvert sur de vastes espa- 
ces maritimes. Les vagues 
sont puissantes, les gran- 
des marées imposantes. La 
pêche est fructueuse du 
Pays Basque à la Flandre. 
Les ports sont ouverts aux 
grands axes du commerce 
maritime mondial. 


L'île de Porquerolles 
(83, département du Var). 


Observons l'absence de toute plage, et la 
transparence de l'eau ; les rochers plongent j 
directement dans la mer, presque à la Biarritz # 


verticole. 


Les littoraux français. 


RELIEF CÔTIER ARRIÈRE-PAYS 


+ côte basse sableuse 

mm côte à dunes É 2 plaines 

——— côte à falaises 

== côte rocheuse | plotooux ou collines élevées 


: plantations d'oyats 
anciennes 


positions \ 
de le dune as : L'évolution de la côte à dunes. 


_ ui 


LL 


surface cultivée du plateau 


anciennes 
positions 
de la falaise 


L'évolution de la côte du pays de Caux 
{voir photographie page 49). 


niveau de la haute mer 


niveau de le basse mer 
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Dans les Pyrénées 


La chaîne des Pyrénées s’étire de l’Atlantique à la Médi- 
terranée sur environ 400 kilomètres, de part et d'autre de la 
frontière entre la France et l'Espagne. Son versant* français se 
présente comme une muraille au-dessus des régions basses de 
l'Aquitaine (doc. 2). 


Les sommets les plus élevés sont le Pic d'Aneto (3 404 m) en 
Espagne et le Vignemale (3 298 m) en France. 


m Les Pyrénées forment une montagne massive, difficile à 
pénétrer. À chacune de ses extrémités la chaîne s'abaisse et des 
passages plus faciles existent donc. 


Dans la partie centrale de la chaîne, quelques cols* de haute 
altitude permettent de communiquer entre la France et l'Espagne. 
Les vallées* y sont très encaissées mais courtes (doc. 3), Elles ont 
été creusées en partie par des glaciers* aujourd'hui disparus. 


m Ces vallées constituent de petits « pays » isolés les uns 
des autres, où les hommes ont longtemps vécu dans des villages 
repliés sur eux-mêmes (doc. 1). L'exploitation des ressources de la 
vallée permettait d'y vivre sans grand contact avec la plaine : 
prairies dans les fonds étroits des vallées, cultures sur les versants 
bien exposés aménagés en terrasses, exploitation des forêts, 
péturages d'été en altitude (doc. 2). Cette organisation était une 
bonne adaptation aux deux 

principales difficultés de 

la vie en montagne : les 

pentes et le climat. 


= Aujourd’hui, les Py- 
rénées se sont en grande 
partie vidées de leur po- 
pulation. L'élevage des 
bœufs et des moutons, sur- 
tout pour le lait et le fro- 
mage, constitue la princi- 
pale activité (doc. 1 et 2). Le 
tourisme se développe, 
tourisme d'été dans les 
stations thermales* et 
dans la haute montagne, 
tourisme d'hiver dans les 
stations de sports d’hi- 
ver*. 
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Vallée : entaille faite parun cours 
d'eau dansle sol. Celle d peut être 
large ou étroite, profonde ou peu 
marquée. 
Versant : une vallée est toujours 
constituée d'un fond et de deux 
versants ; la pente des versants est 
EL très forte, et parfois 
ouce. 
Col : en montagne, c'est une partie 
basse dans une ligne de crêtes ; les 
cols permettent de passer 
facilement d'une vallée à une autre. 


Glacier : accumulation de neige 
qui forme de la glace et descend 
très lentement des sommets des 
hautes montagnes. 

Stations thermales : endroits où 
l'on vient se soigner grâce à l'action 
bénéfique des eaux minérales. 
Stations de sports d'hiver : endroit 
où l'on vient pratiquer les sports de 
neige, le ski, principalement. 


— RES 


La vie traditionnelle 


L'économie traditionnelle se fondait sur 
l'exploitation de trois domaines com- 
plémentaires étagés : tout en haut, les 
alpages [...], plus bas, la forêt puis, 
n'occupant que de petites surfaces, les 
champs et les prés. 


Plus que la nature du sol, l'exposition 
au midi avait guidé le choix des cultiva- 
teurs. Très tôt défrichés, ces soulas, 
étalant le damier de leurs petits 
champs carrés sur les replats et se 
prolongeant vers le haut par tout un 
étagement de terrasses soutenues par 
des murettes, étaient les sites préférés 
des villages!...], le versant à l'ombre, 

| *l'ubac, étant laissé à la forêt ou occupé 
par des prés. Vaches, brebis et chèvres 
constituaient la seule richesse des 
montagnards. 


F, Taillefer, Le Midi foulousair, 
Flammarion, 1978. 


La vie traditionnelle. 


Retrouvons sur les documents 2 et 3 les 
éléments de lo vie traditionnelle présentés 
dans ce texte. 


Estives 

{pâturages d'altitude) dans les 
Pyrénées-Atlantiques. 

L'élevage reste la principale activité agricole 
des Pyrénées. Les troupeaux passent l'été sur 
les pâturages d'altitude, et redescendent 
l'hiver dans la vollée, ou même dans la plaine. 


D A quoipouvons-nous voir que cette 
région montagneuse reçoit d'importantes 
précipitations ? 


sommets 
ligne de crêtes 


versant exposé 
au sud: herbages 


A versant exposé 
| au nord : forêts 


La vallée de l'Ariège, vers Ax-les-Thermes 

(09, département de l'Ariège). 

À l'aide des renseignements apportés por le croquis, analysons le paysage ci-dessus. Repérons la 
rivière, la route, les villages. 


D Comment pouvons-nous décrire les sommets, caractériser les versants, le fond ? Où se 
trouvent surtouf les hommes (habitat, activités... ? Pourquoi ? 
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Dans les Alpes 


Les Alpes du Nord SE 


Hydro-électricité : lou électricité 
hydraulique : elle est produite par 
la force de l'eau qui, en tombant sur 


La chaîne des Alpes est partagée entre plusieurs pays : les pales d'énormes turbines, les fait 


l'Italie, la France, la Suisse, l'Autriche. Le mont Blanc, point culmi- tourner. 

nant de la chaîne, atteint 4 807 m. Ravinement : érosion du sol, qui 
résulte de la violence des pluies. 

m Les grandes vallées alpines rendent les communications Alpage : pâturage situé en 

assez faciles entre les versants français et italien de la chaîne. altitude. 


Cela facilite les séjours touristiques. C’est d'abord un tourisme 
d'été (thermalisme, alpinisme, randonnées, gîtes ruraux...) qui 
anime la haute et la moyenne montagne ; c'est de plus en plus un 
tourisme d’hiver, avec la vogue du ski et des sports d'hiver (doc. 2 
et 3). 


m Les rivières des Alpes du Nord ont été aménagées pour | P'éimimions en mm 
produire de l'énergie hydro-électrique* (doc. 3). Cette énergie 


abondante (doc. 1) a facilité l'installation de nombreuses industries bre 


CHAMONIX 


dans les fonds des grandes vallées. 


Les Alpes du Sud 


Plus basses que les Alpes du Nord, les Alpes du Sud sont LUS-LA-CROIX-HAUTE 
soumises aux influences du climat montagnard et du climat 
méditerranéen. À la rigueur des températures montagnardes 
s'ajoutent l'irrégularité et la violence des précipitations puis la 
sécheresse en été, caractéristique du climat méditerranéen. 


B Les précipitations tombent en fin d'automne et en hiver sous 
forme d'abondantes chutes de neige (doc. 1). 


Au printemps, en été et au début de l'automne, elles tombent 
sous forme d’orages violents. Le sol, mal protégé par une maigre 
végétation, est raviné*. La roche est mise à nu et toute culture 
devient impossible (doc. 4). 


MAMJJASON 


B La mise en valeur agricole se réduit à l'élevage, surtout des 
moutons (doc. 4); en été les bêtes vivent sur les alpages*, au-  Pluies, neige et températures à Chamonix 
dessus des forêts : en hiver on les redescend dans les prairies de (74, département de la Haute-Savoie]. 
fa vallée, et à Lus-la-Croix-Haute 

(26, département de la Drôme). 


Sur ces deux graphiques, la courbe de 
températures est à peu près la même. Par 
contre, la différence dans le régime des pluies 
est très nette. L'influence méditerranéenne est 
déjà très sensible à Lus-la-Croix-Haute 
(localisation sur la carte de la page 67). 
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\N 


La Clusaz 
\ @ 


| Doc. 2 | Tignes en hiver 
(74, département de la Haute-Savoie), 
Au premier plon apparaît la station. 


e 
Villard-deLans 


Drême 


L'aménagement des Alpes-du-Nord 


Les Alpes du Nord forment un très grand 
ensemble touristique, été comme hiver. 


Certaines stations ont grandi à partir d'un [5e] zone de moyenne montagne station de sports d'hiver 
, RE rh = grandie à partir d'un village 
village montagnard ; mais d'autres ont été zone de haute montagne 
créées de toutes pièces. ES station de sports d'hiver 
L'abondonce de l'eau et la pente ont conduit De. € barrage et usine hydro-électrique créée de toutes pièces 
à aménager la plupart des rivières pour 50 km 
obtenir de l'énergie hydro-électrique. = 


\ Doc. 4 


Élevage de moutons dans les 
Alpes-Maritimes. 

Comparons celte photo ovec le 
document 2, page 53. l'altitude est à 
peu près la même. 


> Que pouvons-nous dire de la 
végétation ? Pourquoi ? 
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Dans le Massif Central 


Le Massif Central forme au centre de la France un en- 
semble de hautes terres aux sommets arrondis. Il s'agit d'un 
énorme bloc de très vieilles roches, usées par l’érosion*. Au 
moment de la formation de la chaîne alpine de l'autre côté du 
Rhône, ce bloc a été soulevé et cassé en plusieurs endroits. Le 
long des cassures se sont formés des volcans*. Les laves* de ces 
volcans ont recouvert la région centrale du Massif et en forment 
les points culminants : Puy de Sancy (1 886 m), Puy de Dôme... 
(doc. 2). Les volcans sont aujourd'hui en sommeil*. 


Dans le sud du Massif, les rivières ont creusé des gorges* 
abruptes et sauvages dans les plateaux (doc. 3). 


m Le sol est souvent pauvre, la circulation est malaisée, le 
climat est rude. Par rapport aux régions de plaines et de plateaux 
qui l'entourent, le Massif Central est un endroit où la vie est 
difficile. 

ms L'élevage est l'activité rurale prépondérante (doc. 1). Les 
cassures provoquées par le soulèvement des Alpes ont entraîné 
l'effondrement de certaines régions : ce sont aujourd'hui de ri- 
ches plaines cultivées, comme la Limagne. Ailleurs la présence 
de charbon et son exploitation depuis le 19° siècle ont permis le 
développement d'activités industrielles. 


MH La position élevée du Massif Central au centre de la France 
conduit les rivières, alimentées par les pluies océaniques et 
méditerranéennes, à s'écouler dans toutes les directions (doc. 4). 


& Le Massi Central connaît un fort attrait touristique, lié notam- 
ment au thermalisme* ; le pourtour des régions volcaniques est 
le plus important réseau de stations thermales de France (Vichy, 
Le Mont-Dore, La Bourboule..) (voir aussi pages 156-157). 


Érosion : on ec érosion l'usure 
que l'eau, la q ace et même le vent 
exercent sur les reliefs. 

Volcan : montagne résultant de 
l'accumulation des laves. 

Lave : roche volcanique. 

Volcan en sommeil : volcan qui n'a 
pas eu d'éruption depuis plusieurs 
siècles. 

Gorge : vallée étroite et encaissée 
dans un plateau ou une montagne. 
Cratère : trou au sommet du volcan 
d'où sortent les laves. 
Thermalisme : activité liée à 
l'utilisation et l'exploitation des 
eaux minéroles. 

Méandres : courbe d'un fleuve en 
forme de S. 


Un « buron » dans le massif du Puy Mary 
(15, département du Cantal). 


Les burons sont des abris où le berger passe 
Vois + 

l'été, lorsqu'il accompagne les troupeaux sur 
les pâturages d'altitude. 


La chaîne des Puys. 


Au premier plan, le Puy de Jumes et le Puy de la Coquille. Au fond, 
émergeont de la brume, le Puy de Dôme, qui domine Clermont-Ferrand. 


"0 “chétenu d'eau” Garonne et ses affluents 
me Hautes Terres du —— Loire et ses affluents 
! Massif Central 
Pdf ——.— Rhône at sas affluents 


7 ÉPiateau do\ À 


it 2522046 » eRRRE 
| re \ La vallée du Lot à Saint-Cirq-Lapopie 


 / (46, département du Lot). 


De hauts plateaux forment une partie de la bordure sud-est du Massif 
Central. Le Lot coule ici en méandres" encaissés dans le plateau. 


N Doc 4. Le Massif Central, « château d'eau » de la France. 


Suivant l'endroit où elle tombe, une goutte d'eau de pluie pourra se 
retrouver dans l'Atlantique ou dans la Méditerranée. 
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Les montagnes en France 


Moins de 10 % du territoire français est à une altitude 
supérieure à 1 000 mètres. Les montagnes françaises sont faites 
de chaînes et de massifs séparés les uns des autres par de 
grandes vallées comme celle du Rhône ou des couloirs comme 
le seuil de Naurouze et la Porte de Bourgogne (voir la carte de la 
page 79), 


Toutes ces montagnes sont formées de roches de nature 
différente. Elles sont à des altitudes plus ou moins élevées et 
présentent des aspects variés. Elles ont cependant quelques 
caractéristiques communes. 


m Ce sont des obstacles que les grandes voies de circulation 
ne peuvent franchir aisément (doc. 3). Grâce à ses vallées profon- 
des, la chaîne des Alpes, qui est pourtant la plus élevée, est la plus 
facile à pénétrer. 


m Ce sont des régions où la pente est forte ; c'est le domaine 
de la forêt aux espèces d'arbres très différentes en fonction de 
l'exposition des versants et de l'altitude (étagement* de la végéta- 
tion) (doc. 1 et 2), 


m Ce sont des régions où le climat est rigoureux avec des 
températures souvent basses et de la neige présente durant des 
mois. 


m Ce sont des régions où la vie est difficile. La principale 
ressource agricole est l'élevage, pour la viande et le lait (doc. 4). 
Les autres activités agricoles sont en déclin. 


m Ce sont des régions où l'attrait touristique est très fort, l'été 
(thermalisme, randonnées...) et l'hiver (sports d'hiver). Le tou- 
risme apporte des ressources nouvelles et redonne un dyna- 
misme économique à certaines régions de montagne. 


m Ce sont enfin des régions où l’eau est abondante, ce qui a 
permis l'installation de nombreuses centrales hydro-électriques. 


EN PLAINE 


chênes, charmes hêtraie, sapinière 


et hêtres 


forêts à feuilles caduques, 
chénes et charmes dominant 


Le 
SA 
. ST : 
ee Ab 
HUE CH SES 
- 2% 
NES LP 


Al 


RTE 


ESXHINRS 


Étagement de la végétation : 
variation de la végétation le long 
d'un versant de vallée. 


Piémont : zone basse de collines 
ou de plaines qui s'étend juste au 
pra d'une chaîne de montagnes 
d'où son nom : pied-montl. 


L'étagement de la végétation dans les 
Alpes du Nord et le Jura. 


L'étagement de la végétation en fonction de 
l'aktitude est un phénomène très important en 
montogne ; ilne faut pos le confondre avec 
l'exposition des versants (ou soleil ou à 
l'ombre}, qui a aussi une influence sur la 
végétation, 

On constate un passage progressif de la forêt 
de plaine à feuilles coduques à la forêt de 
conifères d'altitude, puis aux alpages, puis aux 
rochers dépourvus de végétation. 


EN MONTAGNE 


prairie d'altitude 


épicéas dominants 


Doc? 


Le massif du Mont-Blanc, dans les Alpes du Nord. 


Les principales caractéristiques de la haute montagne apparaissent ici : 
la forte altitude (4 807 m au mont Blanc), la raideur souvent excessive des 
pentes, l'étagement de la végétation, les neiges persistantes et même les 
glaciers. 


> À quelle saison a été prise cette photographie ? 


Doc. 4 


Mijoux, une petite ville montagnarde du Jura 
{01, département de l'Ain). 


Dans toutes les régions de montagne, l'élevage est une activité 
traditionnelle. Pour utiliser les richesses différentes de la vallée et des 
prairies d'altitude, les troupeaux se déplacent selon les saisons. 

Les bêtes sont au printemps et en été sur les alpages ; elles descendent 

à l'automne, et passent l'hiver au fond de la vallée, et même sur les plaines 
du piémont*. 


Les montagnes françaises, obstacles aux communications. 


La pente est une difficulté majeure pour les grondes voies de 
communication. 

Observons comment elles contournent le Massif Central et les Pyrénées. 
Mais pour passer sur les versants itoliens, il faut percer des tunnels, 
ferroviaires et routiers. 

L'absence de grandes vallées pénétrant jusqu'au cœur des Pyrénées ne 
permet pos la construction de grandes voies de communication. 


= 


très grands axes du commerce ot dos transports 
axes importants du commerce et des transports 


régions au-dessus de 400 m d'altitude 200 km 


C2 | 
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La plaine et les collines d'Alsace 


L’Alsace est une région qui associe une plaine* très cultivée 
et très habitée (doc. 4) et des collines qui forment le versant oriental 
des Vosges (doc. 3). C'est une grande région agricole, industrielle 
et touristique, située au cœur de l'Europe. 


m C'est un paysage de champs ouverts*, étirés en lanières 
étroites et très allongées (doc. 2). On y cultive les céréales*, la 
betterave, le chou, le tabac, le houblon*. 


Le contact entre la plaine d'Alsace et le versant oriental des 
Vosges est bien net (doc. 34 4). C'est ici le domaine de la vigne, 
abritée et exposée au soleil. 


m Le climat alsacien est assez rigoureux (doc. 1); les pluies les 
plus fortes tombent en été et la température est souvent fraîche 
en hiver. Mais le total des précipitations n'est pas très important : 
l'Alsace est abritée par les Vosges dont le versant occidental 
reçoit les pluies venues de l'océan Atlantique. 


# L'importance des activités économiques, l'association de la 
plaine et des collines, le rôle de frontière entre la France et 
l'Allemagne expliquent que cette région soit très peuplée. L’ha- 
bitat est groupé et les villages sont nombreux (doc. 2, 3, 4). 


B La platitude du relief facilite les communications. Les plaines 
d'Alsace et du pays de Bade de chaque côté du Rhin forment un 
véritable couloir de communications autoroutières et routières, 
ferroviaires et fluviales. C'est l’une des grandes voies de passage 
européennes. 


Plaine : ré 


gion: de très faible raliof 
P rles va 


Céréales : plantes cult ses qui 
roduisent dela pe Exemple : 


Hobblon : ‘plante qui sert : la 
fabrication de la bière. 


STRASBOURG 


précipitations 
en mm 


k JFMAMJJASOND 


Pluies et températures à 
Strasbourg 
{67, département du Bas-Rhin). 


Les températures basses de l'hiver et la 
chaleur trés humide de l'été sont les 
principales caractéristiques de ce climat. 


| 
Doc. 2. 


La plaine d'Alsace, près de Colmar 
(68, département du Haut-Rhin). 


Observons et identifions les principaux 
éléments de ce paysage : la platitude du relief, 
la mise en valeur du sol, les champs laniérés, 
les gros villages groupés, proches les uns des 
autres. 


Doc. 3 _d 


Le contact entre la plaine et le versant des 
Vosges à Niedermorschwir 

(68, département du Haut-Rhin). 

Le versant oriental des Vosges, bien exposé à 
l'est, est presque entièrement couvert de 
vigne ; on ne trouve la forêt que sur la partie 
supérieure du versant. 


| Doc. 4 | 


Niedermorschwir et sa région 
Corte IGN au 1: 25 000 
{localisation carte poge 67). 


| 
LL Activités 


Sachons lire et utiliser des cartes | 
topographiques. | 
La carte est un dessin composé de 
signes (symboles) et de noms. Cer- 
tains symboles sont faciles à deviner ; 
la légende nous permet de compren- 
dre ceux qui sont trop difficiles. 

La carte nous permet de lire le 
relief. Sur la carte il y a de nom- 
breuses petites lignes marron : on les 
nomme des courbes de niveau, et | 
elles indiquent l'altitude, de 10 mètres 
en 10 mètres. Ce sont elles qui nous 
permettent de lire le relief, 

Le niveau 0 est le niveau de la mer ; 
la courbe qui vient immédiatement 


église, chapelle. oratoire, calvaire. après est la courbe 10 mètres, la 

: RE — «FE tombe, statue religieuse, cimetière suivante est œælle des 20 mètres, et 
E ————— 74 4 à " 

route étroite régulièrement entretenue feuillus ô ë ) L = ainsi de suite. Le long d'une même 
ER 2. courbes de niveau. équidistance 10 m courbe de niveau, tous les points sont 

reuts réguligrement entretenue : . ENS “ » 

RE LI = situés à la même altitude, 

chemin d'exploitation, lale forestière et coniferes F 

rem — l'échelle de cette carte est le 

Fees enemnt Su 1:25 000. Cela veut dire que 1 cen- 

roussaille  &;æ À 4 Ë 
mur en maçonnerie, de soutènement, ; À , = "V4, timètre sur la carte représente 25 000 
en ruine où en pierres sèches re Pad EE centimètres (250 mètres] sur le terrain. 


Tr Li vigne 
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Les plateaux du Bassin Parisien 


Le Bassin Parisien occupe un quart de la surface totale de 
la France, D'ouest en est, il s'étend de la Manche aux Vosges : du 
nord au sud, il va de la Flandre et des Ardennes jusqu'au Massif 
Central. C'est une région assez basse, où l'altitude moyenne est 
inférieure à 200 mètres. Le Bassin Parisien, composé de vastes 
plateaux*, est très favorable aux activités agricoles (doc. 4). 


m Le paysage le plus fréquent est celui des champs ouverts. 
Les champs forment de très grandes parcelles, les villages sont 
groupés. On y cultive de façon très mécanisée les céréales et la 
betterave à sucre. 


m Cette grande étendue plate n'est pourtant pas uniforme. Il y 
a en fait plusieurs surfaces planes, emboîtées les unes dans les 
autres ; le raccordement entre deux surfaces se fait par un escar- 
pement*, souvent raide {doc. 5). 


Plateau : comme la plaine, le 
plateau est une étendue à peu près 
plane ; mais elle est généralement 
à plus haute altitude, et les rivières 
y ont entaillé des vallées 
profondes. 


Escarpement : pente abrupte, 
difficile à gravir : on dit souvent en 
région rocheuse : un escarpement 
rocheux. 


Côte lcuestal : cette forme de relief 
associe un plateau calcaire à une 
dépression ou une plaine creusée 
dans des roches plus tendres 
largiles, marnes...] ; entre les deux 
on trouve un versant, escarpé au 


sommet puis en pente plus douce. 
m Les vallées des grandes rivières sont encaissées, avec des 
versants raides (doc. 1); ces vallées sont depuis longtemps de 
grandes voies de communication, et les villes s'y sont dévelop- 
pées. 


m Le Bassin Parisien est largement ouvert aux vents d’ouest qui 
amènent l'humidité de l’océan ; les pluies y sont assez abondan- 
tes et tombent à peu près toute l'année ; les températures restent 
modérées, quoique fraiches l'hiver. C'est un climat très favorable 
à l’agriculture. 


H La forêt occupe une place importante. On la trouve sur le 
sommet des escarpements, sur les buttes isolées et sur certains 
sols plus pauvres. C'est une forêt où dominent les chênes et les 
hêtres (doc. 2 et 3; voir aussi la photo satellite de la page 94). 


(91, département de l'Essonne) ; 
carte IGN au 1:25 000. 


L'échelle de la carte est de 1:25 000. Cela veut 
dire que 1 centimètre sur la carte représente 
25 000 centimètres (250 mètres) sur le terrain. 
Observons l'encaissement de la vallée dans le 
plateau. 


> Oüse trouvent les cultures, la forêt, 
l'habitot, les voies de communication £ 


cours 
La forêt de Gorze 
(57, département de la Moselle). 


Comme la plupart des forêts de plaines et de 
plateaux de la France du Nord, cette forêt est 
composée d'arbres à feuilles caduques. 

Œ>  Oùvoyons-nous les plus grands 
arbres ? 
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La région de Bièvres | Doc. 1 


LDoc. 4 


L'Ile-de-France et la plaine de 
Champagne à Vertus 
(51, département de la Mare). 


La photographie est prise à l'est de Paris, sur 
la limite du plateau d'Ile-de-France ; le plateau 
est à gauche de la photo, et domine la plaine 
de Champagne. En nous aidant du croquis, 
analysons les divers aspects de ce paysage : 
relief, mise en voleur, habitat... 


Cette association d'un plateau calcaire 
résistant, légèrement incliné, dominant par un 
versant escorpé une plaine s'étendant à son 
pied, est caractéristique du relief de côte, 


Ici le versant est occupé par la vigne 
{localisation sur la carte de lo page 67). 


7 
| ui y 


Coupe de la côte de l'Ile-de-France. 


Cette coupe représente les terrains qui 
composent le sous-sol de celte région et lo 
végétalion que l'on trouve sur le sol. 


route de bonno viabilité 


BUTS TOUTE ÉTTQÎD ———— "mm 


chemin d'exploitation ———2 


chemin de fer à 2 voies ———-—- 


surfaces bâties : 


nappe d'eau permanente zone inoedablo marais 


se Pr Pr 


cours d'eau bordé d'arbres —-—--— Re 
courbe de niveau, équidistence 5 m, 


9 j pépinière 
ge 
Mare aur Saules 
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Les collines de Normandie 


L’'Ouest du Bassin Parisien est un pays de collines (doc. 3). 
Dans ce type de relief, la dénivellation entre les sommets et les 
fonds n'est jamais très forte, et les collines forment dans l'en- 
semble des reliefs peu élevés. Il s'agit plutôt d'un paysage asso- 
ciant étroitement les bosses et les creux, comme une sorte de 
gigantesque toboggan. La vue est sans cesse arrêtée par une 
croupe arrondie, par un versant. 


m La mise en valeur agricole des collines de Normandie accen- 
tue le cloisonnement du paysage. En effet les champs sont 
entourés de haies d'arbres et d'arbustes constituant ainsi un 
paysage de bocage*. L'habitat y est dispersé* avec des fermes 
isolées et des hameaux de quelques maisons (doc. 3 et 4). 


m Comme celui de la Bretagne, le climat de la Normandie est 
marqué avant tout par l'influence de l'océan. Les températures 
sont rarement froides, et les précipitations tombent à peu près 
régulièrement tout au long de l'année (doc. 1). 


m Cette humidité est très favorable aux prairies* qui cons- 
tituent la nourriture essentielle des bovins. La couleur verte de 
l'herbe et des arbres domine dans le paysage (doc. Z 3, 4). La 
Normandie est donc une grande région d'élevage, surtout pour 
le lait et les produits laitiers (beurre, fromages...) (doc. 2). 


Bocage : terres cultivées ou 
pôturages entourés de haies et 
d'arbres. 

Habitat dispersé : les fermes sont 
isolées les unes des autres. 
Prairies : champs qui servent de 
pôturages. 


CHERBOURG 
précipitations 
en mm 


température 
en degrés 
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Pluies et températures à 

Cherbourg. 

Colculons la quantité d'eau qui tombe dans 
l'année ; elle est importante et explique que la 
Normandie soit une grande région de prairies 
permanentes et d'élevoge. 


N Doc. 2 | 


Élevage dans le Calvados. 


Observons le nombre de vaches laitières, les 
arbres autour de la maison. 


Il s'agit de pommiers, très nombreux en 
Normondie ; avec les pommes, on fabrique le 
cidre. 


L'impression générale est celle d'un pays à peu près plat. Mais les surfaces 
planes sont en fait très rares, pour ne pas dire obsentes. C'est un 
ensemble de collines et de vallonnements. 


>  Essayons de caractériser lo forme de l'habitat et de la mise en 
valeur du sol. 


+ 


Hameau dans le Calvados. 

Les maisons de cette région sont généralement construites en « pans de 
bois » [ou nage : les murs sont faits d'une armoture de poutres de 
bois, entre lesquelles les vides sont comblés par de lo terre argileuse. 
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Les régions basses en France 


Les plaines, les bas plateaux et les collines occupent une 
grande partie de l'espace français (doc. 4). On les trouve dans tout 
l'Ouest du pays, au nord et à l'est; et entre deux régions de 
montagnes {doc. 2), 


M Plaines et plateaux sont caractérisés par la platitude de leur 
surface ; la forme des vallées qui les traversent (encaissée ou 
peu marquée) permet de distinguer une plaine d'un plateau 
(doc. 1). 


B Les paysages de collines sont très répandus ; ils caractérisent 
le Bassin Aquitain et tout l'Ouest de la France. Dans ce paysage 
de creux et de bosses, les rivières serpentent entre les collines. 
Les communications ne sont pas très faciles : il faut sans cesse 
monter, descendre, tourner. Aussi les grands axes de circulation 
empruntent plutôt les grandes vallées (doc. 3). 


m D'une façon générale, ces régions sont de grandes régions 
agricoles, où la mise en valeur est ancienne. 


L'absence d'obstacles montagneux à l'ouest et au nord de la 
France permet aux influences climatiques de l'océan de pénétrer 
profondément. Or l'humi- 
dité est favorable à la cul- 
ture. Les grandes surfaces 
planes du Bassin Parisien 
permettent l'emploi de 
grosses machines agricoles 
pour la culture des céréa- 
les et de la betterave à 
sucre*, Les pentes diver- 
sement orientées de l'Ouest 
de la France et du Bassin 
Aquitain sont favorables aux 
prairies ou aux cultures 
fruitières et maraichè- 
res*. 


La plaine de la Saône, près de Tournus 
(71, département de la Saône-et-Loire). 


La vallée de la rivière n'est presque pas 
marquée dans ce paysage très plot, et la 
Saûne coule au niveau de la plaine. Elle 
l'inonde facilement, et ses crues sont pour 
cela fréquentes et redoutables {hiver 
printemps). 
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Betterave à sucre : plante qui sert 
à la fabrication du sucre. 


Cultures maraïchères : cultures des 
légumes. 


Les collines de Provence, près de Lourmarin 
{84, département du Vaucluse). 


Le petit village de Lourmarin est dans une région vallonnée, intensément 
mise en voleur. 
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La vallée de la Garonne, près d'Agen 
(47, département du Lot-et-Garonne). 


On voit très bien la retombée des collines 
aquitaines sur la large vallée cultivée de la 
Garonne. 


D>  Analysons ce paysage, et repérons les 
collines, les versants, la va le. Identifons les 
voies de communication ; où sont-elles 
situées ? Pourquoi ? 


Plaines, plateaux et collines en France. 


Les paysages de régions basses couvrent la 
plus grande partie du territoire francais. 
Observons la locclisation des grands 
ensembles de collines, de plateaux etde 
plaines. (Voyons aussi la carte du relief de la 
France, page 79.) 
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la Loire et la Garonne 


La Loire 


Avec ses 1 000 km, la Loire (doc. 1) est le plus long des quatre 
grands fleuves français. C'est aussi celui dont le bassin* est le 
plus étendu (115 000 km, soit environ un cinquième du territoire 
français) (doc. 2). 


La Loire prend sa source dans le Massif Central au pied du 
mont Gerbier-de-Jonc ; elle traverse une partie du Bassin Parisien 
et va se jeter dans l'océan Atlantique par-un profond estuaire*, 


C'est un fleuve irrégulier (doc. 2), qui connaît des crues* 
brutales et dévastatrices. Son régime (doc. 3) est influencé par les 
pluies venues de l'océan (hautes eaux d'hiver) et par la fonte des 
neiges du Massif Central (hautes eaux de printemps). Par contre, 
en été, les basses eaux laissent apparaître de nombreuses îles de 
sable et de graviers qui encombrent le cours du fleuve. 


Sauf dans son estuaire, la Loire n’est plus aujourd’hui 
utilisée pour la navigation. 


la Garonne 


m La Garonne est le plus court des grands fleuves français 
(575 km) et son bassin ne couvre qu'environ 76 000 km’. Née dans 
les Pyrénées espagnoles au pied du Pic de la Maladeta, la 
Garonne est d'abord un torrent montagnard. Puis, elle traverse le 
Bassin Aquitain par une large vallée et y reçoit des affluents* 
importants venus du Massif Central. 
Après Bordeaux, ses eaux se mêlent 
à celles de la Dordogne et forment 
l'immense estuaire de la Gironde 
(doc. 4). 


C'est un fleuve très irrégulier ; 
la rencontre brusque des eaux ve- 
nues des Pyrénées et du Massif 
Central provoque assez souvent des 
crues très brutales et imprévisibles, 
surtout au printemps. 


Seul l'estuaire de la Gironde est 
aujourd'hui utilisé pour la naviga- 
tion. Les navires de haute mer re- 
montent jusqu'à Bordeaux, sixième 
port de France par son trafic (voir 
pages 152-153). 
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Le confluent" de la Loire et de l'Allier, près 
de Nevers 
(58, département de la Nièvre). 
Sur la photo, la Loire coule de la droite vers 

la gauche. Au loin, à droite, la ville de Nevers.” 
La Loire recoit, visible au premier plan, les 
eaux de son principal affluent”, l'Allier. 


Le bassin de la Loire. 


Le bassin d'un Hleuve est constitué de tous les 
ruisseaux, toutes les rivières, c'est-à-dire qui 
se jettent l'un dans l'autre pour arriver à se 
jeter dans le fleuve. 


C> Quelles sont les régions que traverse la 
Loire, depuis sa source jusquà son 
embouchure ? Citons-en quelques-unes. 

Sur cette carte du bassin de la Loire, on a fait 
figurer les principaux cours d'ecu. 


D> Pourquoi sont-ils abondants en certains 


endroits, rares ou même inexistonts ailleurs ? 
BAS-EN-BASSET 


ea” | Emamasasonc 
Le débit d'un fleuve, en un endroit donné, 
c'est la quantité d'eau qui s'écoule en une 2 Régime à GIEN 


seconde. On le mesure en mètres cubes (1 m° 
= 1 000 litres) par seconde (m/s). 


Le régime d'un fleuve, c'est la variation de 
son débit et donc du niveau de ses eaux tout 


au long de l'année. 


L'estuaire* de la Gironde à Blaye 
(33, département de la Gironde), 
Cette vue est prise en regardant vers la mer. Blaye est sur la rive droite, 


la Garonne vient de recevoir la Dardogne et l'océan Atlontique est 
encore à plus de 60 km. 


Observons la largeur de l'estuoire, les iles cultivées qui en occupent le 
milieu. Les navires de haute mer péuvent remonter jusqu'à Bordeaux. 


[ 


JFMAMJJASONO 


69 


Le Rhône et la Seine 


Le Rhône 


La Seine et le Rhône sont les deux fleuves français les plus 
utilisés. 


B Le Rhône est le plus puissant des fleuves français. Long de 
810 km (dont 520 en France), il naît dans les Alpes suisses, au 
massif de Saint-Gothard et se jette dans la Méditerranée. 


Son régime est complexe, à cause des différentes régions 
qu'il traverse et des affluents qu'il reçoit. Ces apports multiples 
font du Rhône un fleuve à très fort débit et aux crues imprévisi- 
bles et redoutables. 


Le Rhône et ses affluents transportent beaucoup d'alluvions* 
arrachées aux Alpes et au Massif Central. Ces alluvions s'entas- 
sent à l'embouchure et forment un grand delta* triangulaire. 
C'est la Camargue. Dans cette région marécageuse, on cultive du 
riz (doc. 3). 


Alluvions : matériaux lgraviers, 
cailloux, sables.] qu'un cours d'eau 
arrache sur son passage ;illes 
transporte et les dépose plus loin. 


Delta : zone d'accumulation 
d'alluvions à l'embouchure de 
certains fleuves ; la forme est 
généralement ilangulaire {d'où son 
noml et le fleuve s'y divise en 
plusieurs bras. 


Méandre : grande boucle que fait 
une rivière ou un fleuve ; les 
méandres sont parfois encaissés la 
Seine en aval de Paris}, parfois à la 
surface de la plaine. 


m De grands travaux ont été réalisés entre Lyon et la mer pour vf centrale ee A pin 
dompter ce fleuve tumultueux (doc. 1 et 2). On l'a canalisé, on a | °""?* ‘rveron 
construit de très grands barrages hydro-électriques (les plus 14 F RE HENNALe 
importants de France) et on a utilisé son eau pour refroidir les à St à DÉS OE 
centrales nucléaires et irrigquer les plaines du Bas-Rhône et du 2] ÊerEe 


= BUDey 


AS 


Malville 


Languedoc. 


la Seine 


Eure. les- le 


< 


m La Seine traverse le Bassin Parisien, du plateau de Langres Sa eu 
où elle prend sa source jusqu'à la Manche. 


Benuchestel 


e 
C2 
n 


QC Sisteron 


Elle s'encaisse dans les plateaux du Bassin Parisien en for- 
mant de larges méandres*. Longue de 776 km, elle n'est plus, à 
son confluent avec l'Yonne, qu'à 47 mètres d'altitude. Il lui reste 
460 km jusqu'à son embouchure ! Elle se jette dans la Manche au 
Havre par un profond estuaire. 


L'influence climatique de l'océan est prédominante et les 
hautes eaux dues aux pluies ont lieu en hiver. La Seine ne manque 
jamais d'eau. 


m Depuis l'Antiquité, la Seine est utilisée pour la navigation. Le 
commerce fluvial a toujours été très important dans la vie de la 
capitale, comme le montrent l'emblème et la devise de Paris 
(doc. 5). La Seine, de Paris à la mer, est le principal axe de 
navigation fluviale de France (doc. 4). 


L'aménagement du Rhône et de la 
Durance pour la production d'électricité. 


LES PAYSAGES FRANÇAIS 


70 


L'aménagement du Rhône. 


D'énormes travaux ont été 
nécessaires pour contenir les crues 
violentes du Rhône et pour 
construire une série de centrales 
hydroélectriques. Celle de 
Donzère est la plus puissante de 
France. 


LA 


Le Petit Rhône, au milieu des 
rizières. 

Le Petit Rhône est un des bras du 
delta*. Observons ses méandres, 
identifions son embouchure. 
Caractérisons le type de côte 
{revoyons les pages 50-51). 

>  Aquoi voyons-nous que 
celte région est marécageuse ? 


ET 
Le port de 
Conflans-Sainte-Honorine 
(78, département des Yvelines). 
Situé près de Paris, ce port assure 


encore aujourd'hui un trafic 
important de péniches sur la Seine. 


Emblème de la ville de Paris. 


L'inscription en latin signifie : « il 
flotte, et ne sombre {coule] 
jamais », 
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Certains fleuves d'Europe coulent dans plusieurs pays. 
Par exemple la Garonne prend sa source en Espagne et poursuit 
son cours en France. L'Escaut naît en France et devient un grand 
fleuve belge. Le plus « européen » des grands fleuves, c’est le 
Rhin. Il prend sa source en Suisse, sert de frontière entre la Suisse 
et l'Autriche, puis entre la Suisse et la R.F.A., entre la R.F.A. et la 
France. Il coule ensuite en R.F.A. et se jette aux Pays-Bas dans la 
mer du Nord après avoir parcouru 1 320 km (doc. 1)! 


Il traverse les régions économiques les plus importantes 
d'Europe ; (Rotterdam, installé dans son delta, est le plus grand 
port du monde). On peut dire qu'il est un axe européen vital. 


m Le Rhin est une voie d’eau navigable que les péniches 
parcourent de Bâle à la mer, sur 850 kilomètres (doc. 3). Duisbourg, 
en RF.A., est le premier port fluvial du monde (doc. 4). 


m Les eaux du Rhin servent à la production d’énergie électri- 
que ; elles font fonctionner les centrales hydrauliques (doc. 2), et 
refroidissent de nombreuses centrales thermiques ou nucléai- 
res. 


m Le Rhin est un fleuve très pollué par les mines et les usines 
qui le bordent. Les mines de potasse situées en Alsace rejettent 
dans le Rhin près de 700 tonnes de sels par heure. Beaucoup 
d'autres usines rejettent des produits chimiques. C'est une me- 
nace pour des millions de personnes qui vivent dans la vallée du 
Rhin. Pour que le Rhin ne devienne pas « l'égout de l'Europe », 
les pays concernés essayent ensemble de trouver une solution. 


Le bassin du Rhin. 

Le Rhin est un grand fleuve, long de 1 320 
kilomètres ; son bassin couvre 250 000 
kilomètres carrés, et son débit moyen à 
l'embouchure est de 2 400 m°/s. Comparons 
ces chiffres avec ceux des autres grands 
fleuves français (pages 68-71). 


Rhin navigable 


chaîne de montagnes 


hauts plateaux et 
massifs montagneux 


200 km 
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La centrale hydro-électrique de 
Fessenheim 
(68, département du Haut-Rhin). 


Comme le Rhône, les eaux du Rhin sont 
utilisées pour produire de l'électricité. 


Le port de Strasbourg 
(67, département du Bas-Rhin). 
Le port de Sd est le second port fluvial 


français, avec un trafic supérieur à 10 millions 
de tonnes. 


Duisbourg 

(République fédérale d'Allemagne}. 
Duisbourg est le grand port de la Ruhr, 
c'est-à-dire de lo pr ncipale région industrielle 


de la R.F.A. et de l'Europe. C'est le premier 
port fluvial du monde. 


Les fleuves en France 


Partout en France on trouve des ruisseaux, des rivières et 
des fleuves. La grande majorité appartient à l'un des quatre 
grands réseaux hydrographiques* de la Seine, de la Loire, de 
la Garonne et du Rhône (doc. 1). Les pluies qui tombent sur la 
majeure partie du pays s'écoulent, à travers l'un de ces réseaux, 
vers la Manche, l'Atlantique ou la Méditerranée. 


nm Dans les régions océaniques, où les pluies tombent à peu 
près régulièrement tout au long de l'année, les rivières ne 
manquent jamais d’eau. L'hiver est une période de hautes eaux, 
et la chaleur de l'été provoque des basses eaux par suite de 
l'évaporation. 


M En montagne, le gel et l'eau retenue sous forme de neige 
empêchent les rivières d'avoir beaucoup d'eau en hiver. Par 
contre, à la fonte des neiges et des glaces (printemps et été), elles 
sont en Crue. 


M Les rivières méditerranéennes ont peu d'eau en été, à 
l'époque des chaleurs et de la sécheresse; mais les orages 
d'automne et du printemps peuvent provoquer des crues violen- 
tes et dévastatrices. 


m La Seine, le Rhône, le Rhin 
et l'estuaire de la Gironde sont 
utilisés pour la navigation. Le 
trafic est particulièrement im- 
portant sur la Seine en aval* de 
Paris et sur le Rhin en aval* de 
Bâle. Mais les fleuves et les 
rivières sont utilisés aussi par 
l’industrie et pour la produc- 
tion électrique (force motrice 
de l'eau pour l'hydro-électri- 
cité, eau de refroidissement 
pour les centrales thermiques 
et nucléaires) ; ils permettent 
également d'alimenter en eau 
potable les maisons et les im- 
meubles et d'irriguer les ter- 
res pour améliorer les cultures. 


Réseau hydrographique : c'est 
l'ensemble de sn de que 
constitue un fleuve et tous ses 
affluents. Exemple : le réseau 
hydrographique de la Seine. 
Amont : c'est la partie supérieure 
d'un cours d'eau, celle qui est située 
le plus près de sa source [vers la 
montagnel. 
Aval : c'est la partie inférieure d'un 
cours d'eau, celle qui est située le 
plus près de son embouchure [vers 
a valléel. 


Fleuves, rivières, bassins et réseaux 
hydrographiques*. 


BASSIN DE LA SEIN 


+ 
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Le temps et le climat : l'été et l'automne 


flat 
L'été 

En été, l’air chaud et sec qui vient d'Afrique est poussé 
vers l’Europe. Il y rencontre l'air doux et humide qui arrive de 


l'océan. Sur l'ensemble de la France, il fait chaud mais les pluies 
sont plus ou moins importantes, suivant les régions et les années. 


— Sur la partie nord et ouest de la France, il y a lutte entre 
les deux masses d’air. Tout au long de l'été, le temps pluvieux 
et doux alterne avec des périodes où il fait beau et chaud {doc 2 
et 3). Si la masse d'air atlantique chargée d'eau l'emporte pendant 
tout l'été, on dit que l'été est « pourri ». 


— Sur la partie sud du pays, l’influence des masses d’air 
venues d'Afrique est prédominante. Il fait chaud et très sec sur 
la bordure méditerranéenne, chaud et plus humide dans le Bassin 
Aquitain parce que celui-ci est largement ouvert aux influences 
océaniques (doc. 3). 


— Sur les hautes montagnes et 
les plateaux du Massif Central, bien 
exposés aux vents océaniques, les 
pluies sont assez abondantes. Les 
températures y sont plus fraîches à 
cause de l'altitude (doc. 3). 


La saison d'été dure du 21 juin 
au 23 septembre. Les jours com- 
mencent à diminuer (doc. 1). 


L'automne 


m L'automne succède à l'été, du 
23 septembre au 21 décembre et 
les jours continuent à diminuer 
(doc. 1). Pendant l'automne, l’in- 
fluence de l’air océanique est pré- 
dominante. 

L'air chaud méridional se retire peu à peu, et parfois l'air froid 
commence à arriver par le nord. Aussi l'automne est-il une saison 
où le temps est très instable et perturbé, avec des périodes de 
pluies et de temps frais qui alternent avec des moments encore 
tièdes ou déjà froids (doc. 4). C'est aussi la saison où la végétation 
se prépare progressivement au froid hivernal (doc. 8). 
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Heure du 
coucher 


| Heure du 


1 décembre 


Les heures du lever et du coucher du soleil 
en été et en automne. 
Les heures qui figurent dans le tableou sont 


celles de Paris. Le tableau ne tient pas compte 
du changement de l'heure d'été. 


La Moselle et le Temple Neuf à Metz 
(57, département de la Moselle). 
Comparons ce document avec le document 2 


de la page 76. Identifions tous les éléments qui 
montrent que cette photo a été prise en été. 


_ Doc. 3. F _ T 


Les temps d'été en France 
si si MANCHE 
Dans l'ensemble des pages précédentes, À 


retrouvons les différents graphiques de pluies 
et de tempéroiures. 


D Quels renseignements précis nous 
apporte l'étude des graphiques et celle de lo 
carte ? 


OCEAN 


courbe de niveau 400 m 


ATLANTIQUE 
des périodes pluvieuses et fraîches al- 
ternent avec des périodes chaudes et 
sans pluie. Tompératures de juillet au- 
tour de 17°. 


l'été est choud, ot les pluies sont en 
général abondantes (beaucoup d'ora- 
ges en fin de journée}. Températures 
de juillet autour de 20°. 


l'été est sec, chaud et parfois même 
très chaud. Tompaoratures do juillet 
supérieures à 20°, et même 22° dans 
les plaines. 


Marseille 


régions élavéos, pRD exposées aux ner Le 
vonts océaniques ; l'été y est assez - ce 
frais et les pluies abondantes. Tempé- Es CS MER MEDITERRANEE 
ratures do juillet autour de 14°. 100 km 

Doc. 4 / 


Un temps perturbé d'automne (photo 
satellite). 


Sur cette photographie prise de satellite, la 
France est entièrement cachée par une masse 
nuogeuse trés importante. 


On distingue en fait deux masses de nuages : 
une bande qui se poursuit jusqu'au-dessus de 
la Pologne et de l'U.R.S.S. ; une sorte de 
spirale, centrée sur les régions de la Loire. 


L'automne dans les Vosges. 
En automne, la sève ne monte plus dans les feuilles, et celles-ci meurent. 
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Le temps et le climat : l'hiver et 


le printemps 


JL» 
L'hiver 
En hiver, l’air très froid et sec de l’Europe du Nord et de 


l'Est est poussé vers l’Europe occidentale. Il y rencontre l'air 
frais et humide qui vient de l'océan. 


— Les régions côtières de l'Ouest restent sous l'influence 
dominante de l’air maritime. L'hiver y est doux et humide (doc. 3). 


— Puis, plus à l'intérieur du pays, le temps froid et sec alterne 
avec un temps frais et humide. Ces changements sont dus à la 
lutte entre l’air venu de l’océan (air océanique) et l’air venu du 
continent européen (air continental). Quand l'air océanique 
l'emporte, il pleut ou il neige. Quand l'air continental l'emporte, le 
temps est beau et il gèle (doc. 3). 


— L'Est du pays en revanche est sous l'influence domi- 
nante de l’air qui vient du nord et de l’est de l'Europe. La neige 
recouvre le sol une bonne partie de l'hiver (doc. Z et 3). 


— La bordure côtière de la 
Méditerranée ne connaît pas, sauf 
exception, de temps très froid, mais 
la pluie peut y tomber en abon- ANS 
dance. Les vents violents venus du 
nord (mistral et tramontane) amè- 
nent un très beau temps et un froid 
relatif (doc. 3). 


— Les régions de montagne 
sont couvertes d'uné épaisse cou- 
che de neige. La température y est 
très basse, souvent au-dessous de 
0 oC. 


À partir du 21 décembre, jour le 
plus court de l'année, les jours com- 
mencent à rallonger et le mouve- 
ment se poursuit jusqu'au 21 juin, 
début de l'été et jour le plus long de 
l'année (oc. 1). 


Le printemps 


B Du21 mars au 21 juin, le printemps est une saison où les 
jours allongent (doc. 1). Le temps y est instable, tantôt pluvieux, 
tantôt déjà chaud, tantôt encore froid (doc. 4). Mais les froids 
importants sont finis. 


La montée de la sève dans les plantes et les arbres se traduit 
par des bourgeons, des fleurs, des feuilles nouvelles (doc. 5). 


Heure du 
coucher 
du soleil 


Heure du 
lever 
du soleil 


[1 


1" fé 
1 


rier 
= ars 


Les heures du lever et du coucher du soleil 
en hiver et au printemps. 

Les heures qui figurent dans le tableau sont 
celles de Paris. Le tableau ne tient pas compte 
du changement de l'heure d'été. 


‘ 2 Ve x Le de . CET EI Z 


L 


La Moselle et le Temple Neuf à Metz 
(57, département de la Moselle). 


Comparons ce document avec celui de la 
page 7. 


> Quels sont les éléments qui évoquent 
fhiver ? 
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Les temps d'hiver en France. 


Dans l'ensemble des pages précédentes, 
retrouvons les différents grophiques de 
pluies et de températures et localisons les 
villes sur cette carte. 


> Quels renseignements précis nous 
apporte l'étude des graphiques, joints à 
étude de Ja carte ? 


courbe de niveau 400 m 


hiver en général doux et humide ; la 
neige tombe rarement, et le gel ne du- 
re jamais bien longtemps. 


l'hiver reste a5s0z doux, ot les précipl- 
tations sont importantes ; mais elles 
tombent surtout sous forme de pluie : 
quelques jours de neige. 


des périodes fraîches et humides al- 


ternent avec des périodes de froid sac. 
La neige est habituelle l'hiver, mais ne 


reste jamais longtemps. 


régions basses qui connaissent des 
périodes de grand froid sec, alternant 
avecdes moments pas très froids mais 
néeIgeux. 


régions élevées, couvertes de neige 
épaisse. Les températures de jonvier 
sont nettement en-dessous de O°. 


Le tamps est en général doux, le froid 
roste exceptionnel, il pleut sbondam- 


ment, en grosses averses. Le gol est 
| rare, 


Un temps perturbé de printemps. 


Sur cette carie météo de T.V., repérons les 
zones pluvieuses. 


OCÉAN 


ATLANTIQUE 


Paysage de printemps. 
Observons la renaissance de la nature, celle des plantes et celle des animaux. 


LES PAYSAGES FRANÇAIS 


Des paysages variés - Un climat tempéré 


À On retrouve sur Le territoire français les grands éléments 
du relief européen : plaines, plateaux, collines, chaînes de 
montagnes (doc. 1). % 


D Cette répartition des éléments du relief sur le territoire a 


une grande importance pour le climat et la vie des hommes. 


Parce qu'il n'y a pas de relief élevé qui les arrête, les influences 
océaniques, humides et douces, pénètrent largement sur la plus 
grande partie du pays. Par contre au sud l'air méditerranéen 
chaud et sec est arrêté par les Alpes, le Massif Central, les 
Pyrénées. L'air continental froid et sec venu du nord et de l'est de 
l'Europe ne peut s'installer durablement sur la France. 


Le climat de la France est un climat tempéré, situé entre les 
climats polaires plus au nord et les climats tropicaux, plus au sud. 
L'été et l'hiver sont des saisons bien marquées, par contre les 
saisons intermédiaires, l'automne et le printemps, sont plus ins- 
tables. 


On distingue en France trois grands types* de climat 
(doc. 3) : 


—\ le climat océaniqueicouvre la partie ouest du territoire. 


Les hivers sont modérés, les étés frais, les pluies abondantes et 


régulières tout au long de l'année, 


—\le climat méditerranéen couvre les terres en bordure de 
la Méditerranée et butte contre les montagnes qui les encadrent. 


\L'été, la chaleur et la sécheresse règnent sur ces régions. Les 


pluies tombent sous forme d'averses violentes au printemps eten 
automne. | 


—{le climat montagnard est rude. Les hivers sont très froids, 
la neige abondante. Les étés sont frais et les orages violents. :, 


La végétation (doc. 2) résulte du relief et du climat. Dans nos 
régions, la végétation naturelle est la forêt sauf le long des côtes 
rocheuses et dans les régions de haute montagne. Mais les 
hommes ont déboisé pour agrandir les terres à cultiver. Dans les 
régions où règne un climat océanique, la forêt est composée 
d'arbres à feuilles caduques*. 


Dans les plaines méditerranéennes la forêt de chênes verts 
et de pins laisse souvent la place à une végétation plus pauvre de 
maquis* ou de garrigue*. 


Dans les régions montagneuses, dont l'altitude est supérieure 
à 1 500 m, les forêts de conifères* sont les plus importantes. 


" 


Types de climat : grandes 
catégories des différents climats 
que l'on rencontre à la surface de 
la Terre. 


Arbres à feuilles caduques : 
arbres qui perdent leurs feuilles tous 
les ans, à la saison froide. 


Arbres à feuilles persistantes 

(conifères) : arbres qui restent 

toujours verts. 

Maquis : végétation 

méditerranéenne faite de buissons 
touflus. | 
Garrigue : végétation 

méditerranéenne faite de touffes 
d'herbes, de petits buissons 

éparpillés entre des rochers. 


La forêt française. 
Les grandes régions climatiques. 


espèces à feuilles caduques 
de la forêt océanique 


hètraie dominante FU | 
chénaie dominante Fa] 


reboisement 
en pin méritime E 


forët de montagne 


hêtre et conifères 


{sapin, épicéa) = 
conifères exclusivement Sa 
forêt méditerranéenne 


(mélèze, pin, sapin) 
chéne-vert et pin BE] 
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LES PAYSAGES FRANÇAIS 


Des paysages d'outre-mer 


En plus du territoire métropolitain, la France est consti- 
tuée des départements et territoires d’outre-mer*. 


Ces terres lointaines sont dispersées sur l'ensemble de la 
planète (pages 168-169). 


&m La plupart de ces territoires sont des îles de la zone 
chaude intertropicale (pages 18/19). Le climat y est toujours chaud 
et souvent humide et ces îles subissent parfois les effets dévas- 
tateurs des cyclones (doc. 1 et 6). 


Ce sont presque toutes des îles volcaniques. Certains vol- 
cans sont endormis (à Tahiti par exemple). D'autres sont toujours 
actifs. En 1902, la montagne Pelée détruisit complètement la ville 
de Saint-Pierre en Martinique, ensevelissant ses habitants. Le 
volcan « la Soufrière » en Guadeloupe et le Piton de la Fournaise 
dans l'île de la Réunion (doc. 4) sont entrés plusieurs fois en 
éruption au cours des cinquante dernières années mais sans faire 
de victimes. 


Ces îles tropicales au climat toujours chaud, à la mer toujours 
tiède attirent de plus en plus les touristes (doc. 5). On y cultive dans 
de grandes plantations des plantes tropicales (doc. 2). 


Œ La Guyane est un pays couvert par la forêt dense, inhabitée, 
c'est « l'enfer vert ». La presque totalité de la population vit dans 
les petites villes et les villages de la plaine littorale. 


m La France possède aussi quelques territoires situés dans des 
régions plus froides (doc. 3) : Saint-Pierre et Miquelon au large 
du Canada et les fles Kerguelen, au large de l'Antarctique. Les 
landes qui couvrent ces îles disparaissent sous la neige une 
bonne partie de l'année. 


Outre-mer : on le dit de régions ou 
d'îles situées en dehors du territoire 
national et réparties à travers le 
monde. 


Le passage du cyclone 
en Guadeloupe 


À peine remise de la crise économique 
provoquée, en 1976, par le réveil du 
volcan la Soufrière, la Guadeloupe a 
été, elle aussi, très x pe par le 


cydone tropical David : plusieurs di- 
zaines de blessés, deux mille sans- 
abri, routes hors d'usage, lignes 
téléphoniques, réseaux de distribu- 
tion d'eau et d'électricité coupés, agri- 
culture ravagée. 

Le Monde, 4 septembre 1979, 


Une bananeraie aux Antilles françaises. 


La Martinique et la Guadeloupe sont deux îles 
des Antilles. Sous le climat tropical, les 
agriculteurs de ces iles cullivent des plantes 
qui ne poussent pos en métropole : c'est le cas 
de la canne à sucre, des ananos et des 
bananes. 


à Doc. 3 


Paysage de lande à 
Saint-Pierre-et-Miquelon. 


> locahsons sur le planisphére cette terre 
française d'outre-mer. 
Prés de quel continent est-elle placée ? 
Dans quel océan est-elle située ? 


Chaque année ce petit archipel connaît 
120 jours de gel. Comparons ce paysage à 
celui du Grand Nord canadien {p. 30-31). 


Le Piton de la Fournaise 

(974, département de la Réunion). 

L'ile de la Réunion est formée par les roches 

issues de deux grands volcans. A l'est le Piton 

de la Fournaise est toujours actif. lei l'on voit 
l'éruption de janvier 1984, 


| Doc. | 


Paysage de Polynésie française 
(ile de Moorea). 

D Que sont d'aprés cette photo, les 
différents caractères du milieu polynésien qui 
sont suscepfibles d'attirer les touristes ? 


Doc. 6 | 


Après le passage d'un cyclone en Polynésie. 
Il s'agit du cyclone Veena, à Tahiti. 
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LES PAYSAGES FRANÇAIS 


Un cadre de vie menacé 


Les paysages dans lesquels nous vivons sont le résultat 
d’une longue histoire. Depuis les temps préhistoriques, nos 
ancêtres ont peu à peu modifié le milieu naturel. Le dévelop- 
pement de l'agriculture s'est fait en défrichant la forêt pour y 
cultiver la terre. L'industrialisation et l'urbanisation se sont faites 
aux dépens des terres couvertes de végétation naturelle ou des 
terres cultivées. 


m Le rythme aujourd'hui élevé de ces transformations s'accom- 
pagne de destructions graves : 


— dans le Sud de la France et en Corse le feu détruit chaque 
année des milliers d'hectares de forêts (doc. 3) 


— les versants sont déboisés pour construire des routes, des 
immeubles ou pour exploiter le bois. Les haies sont parfois 
détruites pour agrandir les champs. Les sols sont alors exposés 
aux pluies et au gel en hiver qui finissent par les détruire en 
laissant la roche à nu {acc 2) 


m Le développement des activités industrielles et l'augmenta- 
tion de la consommation de produits jetables (bouteilles plasti- 
ques...) ont entraîné des pollutions* multiples 


— l'air est lentement empoisonné par les gaz d'échappement 
des automobiles et les fumées des usines (doc. 1) 


— l'eau est parfois gravement polluée par les usines qui y 
déversent leurs déchets. Lacs et rivières deviennent de véritables 
égouts (doc. 4) 


— sur le sol, les déchets de toute nature enlaidissent de nom- 
breux paysages (doc. 5) 


— le bruitestsource 
de troubles pour 
l'homme. Il est res- 
ponsable de beau- 
coup d'accidents de 
travailetdenombreu- 
ses maladies nerveu- 
ses. 
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Pollutions :empoisonnement de la 
nature. 

Détergents : produits chimiques qui 
servent à nettoyer. 


Usine polluant l'air. 


Dans certaines régions industrielles les fumées 
sont si abondantes que les habitants ont 
l'impression de vivre dans un éternel 
brouillard. 


sea] 


Ravinement dans les Alpes du Sud. 


Remarquons l'absence de végétation sur le 
versant raviné por les pluies. 


Incendies en forêt. [Do 377 ES 


Une forêt ainsi brûlée mettra plusieurs années 
à repousser. Or les arbres sont des éléments 
indispensables à notre environnement car ils 

purifient l'air que nous respirons. Beoucoup de 

feux de forêts sont dus à des imprudences 
(cigarettes, morceaux de verre faisant 
loupe... D'autres sont d'origine criminelle. 


Doc, 44 Poissons morts sur la Seine à 
Paris. 


De nombreuses usines déversent des déchets 
toxiques directement dans les rivières. C'est là 
aussi que se déversent la pluport des égouts 
urbains, avec notamment les détergents* que 
nous utilisons à la maison. 


N Doc. 5 
Une plage à Marseille 
{13, département des Bouches-du-Rhône). 


Aux détritus divers abandonnés por les 
utilisateurs de la plage, s'ajoutent ceux, 
encore plus abondants, apportés por la mer. 

D> Quelles en sont les conséquences pour 
les baigneurs ? 
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La protection de notre environnement 


Le souci de protéger notre environnement des nombreuses — 
destructions et dégradations s'est considérablement développé 
depuis la fin des années soixante, On cherche surtout à protéger 


: Mines à del ouvert : mines que l' 
les paysages les plus fragiles et à lutter contre les pollutions. es ne ouvar: nires qua lon 


exploite sans creuser de galeries. 
Décantation : procédé qui consiste 


m Ona créé des parcs naturels régionaux et nationaux (doc. 4) à laisser se poser un liquide pour 
pour protéger des milieux dont les espèces animales et végétales Je les SADeRE les plus lourds se 
éposent. 


étaient particulièrement menacées de disparition. 


Dans les parcs naturels, on conserve les paysages en limitant 
ou en interdisant les constructions. Sur le littoral, l'État a acheté ———— ——— 
des terres pour les préserver des constructions. 


i m Quand leur exploitation commerciale est terminée, d'ancien- RE ,; 
“… nes carrières ou d'anciennes mines à ciel ouvert* sont aména- Fee ren Mi ce in- 
| gées. Près des villes, elles deviennent souvent des aires de jeux, COÉRDA eC PAPAS 


peur, fabrication de combustibles di- 
des zones de détente et de loisirs (doc. 2). vers, les possibilités de valoriser les 


; 7 : : = ordures ménagères se sont muhi- 
m De nombreuses actions ont été menées depuis plusieurs pliées... Cette énumération fort longue 


années pour lutter contre les pollutions : serait œpendant incomplète si nous 


— des stations d'épuration des eaux usées ont été construites Car si nu don ee 


dans les villes {doc. 8) l'homme pour traiter ses déchets mé- 
— Jes déchets sont récupérés et brûlés (doc. 1). nagers, c'est le ver de terre. 


Ge animal se noumit d'un gramme 
d' 


m Cette lutte contre la pollution et les nuisances de notre ure par jour. Une population de 


civilisation n'est pas toujours facile. Par exemple, nous sommes 1 500 millions de vers peut transfor- 
encore trop habitués à ne pas respecter la nature et à jeter nos pe e son “ge 
détritus n'importe où. Les entreprises sont maintenant obligées tip did 
AA : É é F3 : d'après « La récupération » 
d'équiper leurs usines polluantes d'installations d'épuration. Seul, (26 nov. 1982). 


un effort de chacun permettra d'améliorer la situation de tous. 


Le traitement des ordures ménagères. 


Une part importante des déchets collectés sont 
brûlés dans des usines. D'autres déchets sont 
triés et certains matériaux sont récupérés 
(papier, verre, plastiques, ferrailles...). 


Les carrières Bacquin à Dijon 


(21, département de lo Côte-d'Or]. 


Ces carrières s étendent sur 6 hectares dans la 
ville de Dijon. Au 19 siècle elles ont servi à 
extraire les matériaux nécessaires à lo 
construction du chemin de fer. Aujourd'hui 
elles sont oménagées en un vaste parc de 
verdure et de-loisirs pour les enfants. 


LES PAYSAGES FRANÇAIS 
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Usine d'épuration des eaux 
dans la banlieue de Lyon 
(69, Rhône). 


Le réseau des égouts de la ville 
aboutit à la station. L'eau est 
décontée* et purifiée dans les 
rands réservoirs à ciel ouvert. 
purée, elle est ensuite rejetée 
dons le Rhône. Les résidus de la 
purification et de la décantation* 
sont brülés dans l'usine. 


Le Æ 4 é 


Des réserves naturelles. 


Parcs régionaux et nationaux, 
conservatoires du littoral ont pour 
premier objectif de protéger la 
noiure, Îls offrent aux citadins des 
possibilités de repos et de 
détente. 


> Comparons cette carte à 
celle de la page 79. Où les parcs 
sont-ils les plus nombreux ? 
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conservatoire du littoral 
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Le cours de Cottignac (83, département du Var). 
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LES MILIEUX URBAINS ET RURAUX 


L'étude du milieu 


Tous les Français n’ont pas le même cadre de vie ; certains 


astres leon cehictires habitent à la campagne, d'autres à la ville. 


sont les installations collectives, Les milieux de vie des Français sont très variés ; ils peuvent 


indispensables à la vie d'une à < 
région. Ce sont surtout les routes, être très différents. 


les ponts, mais aussi les canaux, les B Étudier les milieux de vie : 
voies ferrées, les aéroports, les 
ports. — c’est observer comment s’organise le paysage 


— Par exemple, la disposition des constructions, l'importance 
des infrastructures*, la répartition des zones cultivées, des espa- 


Mb 31 Un commerçant ambulant à ces verts (doc. l et 2). 
LE" 1 [a campagne. 


C'est étudier aussi comment les hommes ont transformé le 
milieu naturel pour l'adapter à ce dont ils ont besoin (aménage- 
ments de la ville, de la campagne, du littoral...) 


— c’est observer le cadre de vie des habitants d'un pays, 
c'est-à-dire l'intérieur de leurs habitations, de leurs lieux de tra- 
vail. Ce cadre de vie peut être agréable (doc. 6), mais il peut aussi 
être perturbé par des pollutions variées : fumées d'usines; 
mauvaises odeurs ; poussières ; bruits désagréables, etc. 


Des efforts sont parfois faits pour améliorer certains cadres de 
vie : rénovation de son intérieur, réglementation d'hygiène, limi- 


| Doc. 4 | Un car de ramassage tation de l'utilisation du klaxon dans les villes, etc. 


scolaire. — c’est étudier les modes de vie 


Par exemple, les déplacements quotidiens ou exceptionnels 
(doc. 3, 4 et 5), les distractions, la manière dont on fait ses achats... 


m En France, comme dans la plupart des pays du monde, on 
peut regrouper les milieux de vie en deux grandes catégories : 


— les milieux urbains (p. 88-99) 


— les milieux ruraux (pb. 104 à 113). 


Doc 5. Transport en commun en ville 
(Paris). 


| 


Un square à Paris. 
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LES MILIEUX URBAINS ET RURAUX 


Le milieu urbain 


Le milieu urbaïn se caractérise par une forte densité de 
constructions. Les espaces verts y sont peu nombreux. La po- 
pulation qui vit en ville est beaucoup plus nombreuse qu'à la 
campagne (page 120). 


m On reconnaît un paysage urbain à l'importance du nombre 
des immeubles d'habitations et des bâtiments (doc. 2). Ils ne se 
ressemblent pas tous. Les uns sont anciens et alignés le long d'une 
rue ; c'est le cas dans le centre des villes (doc. 1). D'autres im- 
meubles sont récents et séparés par des pelouses et des par- 
kings ; c'est le cas de la plupart des cités construites depuis une 
trentaine d'années à la périphérie des villes plus anciennes 
{doc. 2). 


Dans une ville les habitants ne logent pas tous dans des 
immeubles. Certains habitent dans des pavillons. L'habitat y est 
moins dense et les espaces verts* ÿ sont plus nombreux. 


m Toutes les villes ne se ressemblent pas. Les plus petites ne 
comptent que quelques milliers d'habitants. Autour du « centre 
ville »*, des grands ensembles*, quelques lotissements* de 
pavillons, parfois une zone commerciale constituent l'essentiel 
du paysage urbain de la petite ville. Les villes moyennes sont déjà 
plus complexes. Et, plus complexes encore, les grandes villes 
régionales qui étendent sur un vaste territoire leurs quartiers 
d'habitation ou leurs quartiers d'affaires (pb. 92). Enfin, l'agglomé- 
ration parisienne regroupe un très grand nombre de villes, 
petites, moyennes et grandes. Elle forme une véritable région 
urbaine (p. 94). 


A ï “ 
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Espaces verts : sont des espaces 
occupés par de la végétation. Dans 
les villes, des espaces verts sont 
spécialement aménagés pour servir 
de lieux de détente et de loisirs aux 
habitants. Ce sont les parcs, les 
squares, les jardins. 

Centre ville : partie de la ville la 
plus ancienne autour de laquelle la 
ville s'est ensuite développée. 


Grands ensembles : groupes 
importants d'immeubles qui forment 
un quartier. 

Lotissements : ensemble de 
pavillons ou d'immeubles construits 
presque en même temps dans un 
même quartier. 


Le quai Saint-Nicolas à Strasbourg 
(67, département du Bas-Rhin}. 

Aspect d'un centre ville reconstruit après les 
destructions de la Deuxième Guerre mondiale. 


Doc. 2 
Montélimar. 


Regroupant environ 30 000 habitants, Montélimar réunit autour 
d'un centre ville ancien {au centre de la photo, derrière le stade) 
des quartiers plus récents (grands ensembles et lotissement de 
pavillons]. 


Situons Montélimar sur la corte murale. 


a. 
AT 
FE | 


= RE | 
LL Activités É | 


Avec un calque, réalisons un croquis de 
| la ville de Montélimor en indiquant les 
| principaux types de quartiers. 
|  — le centre ville, 

— les lotissements de pavillons, 
— les grands ensembles, 
— les espaces verts. 


| Y o+t:il des constructions facilement 
| repérables ? 
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LES MILIEUX URBAINS ET RURAUX 


Une ville moyenne : Rodez 


Rodez est une vieille ville qui comptait déjà près de 10 000 
habitants à l'époque gallo-romaine. Jusqu'à xx° siècle, elle était la 
capitale du comté de Rouergue et attirait les paysans de la 
campagne environnante les jours de foire et de marché. 


m Depuis un demi-siècle, la population de l'agglomération de 
Rodez croit rapidement (doc 1) et atteint aujourd'hui près de 
50 000 personnes réparties sur 8 communes (doc. 4). 


m L'agglomération de Rodez s'est développée autour du centre 
ancien (doc. 3). Le centre ville est le centre des affaires. On y vient 
faire des achats ou travailler dans un bureau ou un magasin. Peu 
de gens y habitent. Les quartiers d'immeubles et de pavillons 
de la périphérie sont réservés à l'habitation. Les activités et les 
commerces y sont rares. Les quartiers industriels et artisanaux 
situés en banlieue* sont réservés au travail à l'usine ou à l'atelier. 


m Préfecture* de l'Aveyron, Rodez est le siège des administra- 
tions du département (santé, équipement, impôts, etc.). Les 
établissements scolaires y sont nombreux. Les activités liées à 
l'administration du département entraînent une concentration des 
commerces et des services (banques, assurances, services 
d'entretien...) que fréquente la population de tout le département 
(doc. 2), 


B Pour répondre aux besoins des habitants, la ville de Rodez a 
développé ses équipements. Par exemple, un aérodrome permet 
de gagner Paris, Lyon, Albi et Marseille plusieurs fois par se- 
maine, 


Banlieue : extension de la ville à 
partir d'un centre ville. 
Préfecture : ville du département 
où habite le préfet. C'est le 
chef-lieu du département. 


L'évolution de la population 
de l'agglomération de 
Rodez. 


part des habitants de Ro 
employés aujourd'hui: 


| Doc. 2 


Les emplois à Rodez. 

L'industrie emploie à Rodez environ une 
personne qui travaille sur quatre. || n'y o à 
Rodez qu'une seule grande entreprise. 


Doc. 3. 


Le centre ville de Rodez. 


Repérons sur la carte les éléments observés sur 
la photo (voir aussi page 12]. 


route de bonne viabilité 


chemin de ter à 2 voies, à | voie 


ir arr F0 
= que 


surfaces bâties : noyau urbain, faubourg. 


constructions non agplomérées 


courbes de niveau, 
équidistanco 10 m 


| Doc. 4 | La carte au 1:25 000 de la ville de Rodez. 


l 


TE 
| 


1 cm sur la carte représente 25 000 cm, soit 250 m, sur le terrain. 


bâtiments remarquables (1), mairie (2] 


bois de 
feuillus 


Activités 


Apprenons à lire une carte topographique en milieu ur- 
bain. 


La carte topographique nous a déjà donné beaucoup d'infor- 
mations sur les paysages. Elle nous a permis d'étudier le relief 
{p. 61). Elle contient aussi beaucoup de renseignements sur les 
activités des hommes et les milieux dans lesquels ils vivent. 


La carte topographique d'une ville nous montre où la ville 
est installée. 
Rodez est située dans un méandre de l'Aveyron. 


La carte topographique montre l'étendue de la ville et 
comment sont disposés les différents quartiers. 

Au centre du méandre apparaît la vieille ville en teinte grise : 
c'est le centre ville. Autour de ce centre ancien les quartiers 
construits à la fin du 19° siècle et au début du 20° s'étendent sur 
les versants de la colline. Les nouveaux quartiers construits 
depuis 25 ans sont situés à la périphérie. Lo zone industrielle est 
installée dans la vallée de l'Aveyron, à l'amont de Rodez, à 
proximité de lo voie ferrée. 


La carte topographique nous donne aussi de nombreux 
renseignements sur les équipements de la ville. 
On repère aisément lo gare et la voie ferrée, les routes. 
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Une grande ville : Lyon 


Lyon est une des plus anciennes villes de France. Fondée 
en 43 avant ].-C. sur un site (doc. 2) au confluent de la Saône et du 


Rhône, elle fut pendant trois siècles la capitale de la Gaule Site : emplacement précis sur 


romaine (doc. 3 et 4), lequel la ville a été construite. Pour 
É É Pre ; décrire le site d'une ville, il faut 

m Au xx siècle, Lyon devient une grande ville industrielle et décrire les formes de relief sur 

capitale de l’industrie de la soie en France. lesquelles la ville a été construite. 


Situation : position d'une ville par 


m Aujourd'hui, l'agglomération* lyonnaise est la deuxième ag- rapport à la région qui l'entoure. 
glomération de France avec 1,2 million d'habitants (doc. 5). C'est Décrire la situation d'une ville, c'est 
toujours une grande ville industrielle : les usines sont nombreu- décrire la position de cette ville par 

rincipalement au sud le long du Rhône, et à l’est où la "2PPO" aux principales formes de 
ses, principalement au su g au ne, e emo relief et aux grandes voies de 
plaine s’élargit. communication. 


m C’est en grande partie grâce à sa situation* que Lyon est Begloméraon ne: Re 
aujourd’hui une grande ville (doc. 1). Lyon est en effet situé sur ee En LE dande vil et 
l'un des axes de communication les plus importants d'Europe de de nombreuses villes plus petites qui 
l'Ouest. La vallée du Rhône‘permet de relier facilement les pays l'entourent. 

méditerranéens et ceux de l'Europe du Nord. Lyon est aussi au 
débouché d'un important axe de circulation qui vient d'Italie à 


travers les Alpes. Lyon est un grand carrefour routier et ferro- 


ae _" Autoroute 7 T.G. 
viaire. "Autre ligne ferroviaire importante 


m Comme toutes les grandes villes, Lyon possède des équipe- |  Mésomonmgnen 
ments nombreux. C'est à Lyon que fut créée en 1863 la banque Régions basses (À) Aéroport international 


«le Crédit lyonnais ». L'Université et les Grandes Écoles TURET 


rassemblent 40 000 étudiants ; un grand quotidien régional « Le | \s 


SUISSE 
Progrès » est diffusé dans tout le Centre-Est de la France. Le À | :  ITPRN 
centre d'affaires de « La Part-Dieu » regroupe un très grand | | 7” Genève 
nombre de services administratifs, commerciaux et culturels ê ee At 
(EDF. F.R.3 « Rhône-Alpes »...). | \ ML \éChambéry | À 
mr) À = 
Shétienne D'ARTS - 
pe. PERS 
CENTRAL D 
AÂPES 
L RSS 9 LASTUATION DE LYON 
| Doc. 1 La situation de Lyon. 
Lyon est situé dans un couloir entre les 


montagnes, 
Quelles sont ces montagnes ? 


> Ondit souvent que Lyon estun 
carrefour de communications. Essayons 
d'expliquer pourquoi. 


N Doc. 2 | Vue gi s de 


l'agglomération de Lyon 

{69, département du Rhône}. 
On observera au premier plan la colline de 
Fourvière avec sa bosilique. Elle domine de 
115 mètres les berges de la Saône. 
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Doc. 3 


Le site de Lyon. 


Lyon est installé au 
confluent du Rhône et de 
la Saône. 


D Svr/arive droite de la 
Saône des collines sont 
encore trés boisées. 
Pourquoi £, 

C> Par contre la plaine est 
entiérement occupée par 
les constructions de 
l'agglomération ? 
Pourquoi ? 


LE SITE DE LYON 


Autoroute 
Paris/Marsæeille 


Piaine alluviale 


Monts 
du Lyonnais 1 Collines 


[| L'AGGLOMÉRATION DE LYON 


Doc. 4 | Le site de Lyon. 
Croquis réalisé avec un papier calque à partir de la photo doc. 3. 


L'agglomération de Lyon. | Doc. 5 


Elle est composée de 56 communes totalisant 1,2 million d'habitants. La ville 
principale est Lyon qui compte plus de 400 000 habitants. Villeurbanne en 
compte 120 000. 


= Limites de l'agglomération do Lyon | 
Communes constant 

Le) Téggiomératior de Lyon 1: Lyon. 

2: Vikeurbanne., 3 : Vénissieux 4 : Bron. 

ni Surfuce construite 
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Paris et son agglomération 


Avec ses banlieues, l’agglomération parisienne est l’une 
des plus grandes du monde et la première d'Europe (doc. Zet5). 
Elle rassemble 8,7 millions d'habitants dont 2 millions pour la 
seule ville de Paris. 


m Depuis environ mille ans, quand le roi Philippe Auguste a fait 
de Paris la capitale de la France, la ville n'a cessé de s'agrandir. 
Au centre, on peut visiter les nombreux bâtiments et monuments 
construits au cours de ces dix siècles d'histoire : la cathédrale 
Notre-Dame, le Palais de Justice, l'Opéra de Paris, la tour Eiffel, etc. 


m Aujourd'hui Paris représente une part importante de l'activité 
de notre pays (doc. 1 et 4). 


ses activités de capitale lui assurent la présence du prési- 
dent de la République (Palais de l'Élysée), du Premier ministre 
(Hôtel Matignon), des députés (Assemblée nationale), des sé- 
nateurs (Sénat), et de tous les ministres. 


MB Paris est aussi le premier centre économique de la France. 
On y trouve la plupart des directions des grandes entreprises 
(banques, assurances, industries, etc.). De nombreuses usines 
sont implantées dans l'agglomération parisienne. 


M Paris est le premier centre de la vie culturelle française. 
Le musée du Louvre rassemble l'une des plus riches collections 
de peinture et de sculptures du monde. Paris possède de nom- 
breux théâtres, deux opéras et un troisième en cours de cons- 
truction, des bibliothèques. 


Les principaux journaux et hebdomadaires français y sont 
publiés. 


m Avec près de neuf millions d'habitants, l'agglomération pari- 
sienne est le premier centre commercial du pays : grands 
magasins au centre, grandes surfaces dans les banlieues (doc. 5). 


« Ville nouvelle » : extension 
organisée d'une grande 
agglomération. Contrairement à la 
anlieve qui s'agrandit pelit à petit, 
la ville nouvelle est prévue, dès sa 
construction, pour recevoir plus de 
20 000 habitants. || y a dans 
l'agglomération parisienne 5 « villes 
nouvelles » : Cergy-Pontoise, 
Marne-la-Vallée, Melun-Sénart, 
Saint-Quentin-en-Yvelines, Evry. 


sièges sociaux dos grondes entreprises 
| 
sièges sociaux des banques 
journalistes 


travailleurs étr 
1120 
, te Ke 


éilants francais @ 


actifs du 
ur tertiaire 


nu 
Î 
perpde 
l'agglomération 
parisiennd 


La place de l'agglomération parisienne en 
France. 


Doc. ? | 
l'agglomération parisienne vue d'un 
satlite, 
Cette image a été réalisée à partir de 
photographies prises d'un satellite en 1976. 
Les surfaces bâties apparaissent en rose et en 
gris. Les forêts sont en vert, les cultures en 
joune ou vert pâle. 
En nous aidont du document n° 5, repérons sur 
l'image, Paris. 


Doc. 3 F- 
Une ville nouvelle : Cergy-Pontoise. 


Aspect de la ville nouvelle, dans le quartier de 
la préfecture (bâtiment à gauche]. Observons 
l'importance des espaces verts. 


L'agglomération parisienne 
c'est aussi : 


2 100 km’ ; 

8,7 millions de personnes et 2 millions 
de logements ; 

5 500 tonnes de fruits et de légumes 
consommés chaque jour ; PONTOISE 
1 800 tonnes de viande ; n 
800 tonnes de produits laitiers ; 


Roissy 10 km 


Ocoussainvinse 


SARCELLES 
Ve: 
3 milliards de litres d'eau potable ; 

4600 tonnes d'ordures ménagères 


enlevées chaque jour ; Le Bourget 
230000 voitures garées en AULHAY-SYB01S 

nence dans les rues ; © » 

0 000 voitures qui dreulent en même Fe EE rsnrcun 


temps ; (5) 
1h F5 de trajet en moyenne par jour 
entre le domicile et le lieu de travail de 


chaque Parisien. 


AUBERVILLIERS 


MONTREUIL CHELLESS 


| d 


Ÿ 


@ VINCENNES 


| Doc.4 | 


———%» principales voies ferrées 


@ principales villes de la banlieue DS aéroports 


es PARIS | ] vilies-nouvelles 


surfaces bâties " forêts 


(Does 7 


Les principales villes de l'agglomération 
parisienne. 
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Le réseau urbain français 


. Trois Français sur quatre vivent dans une ville. Sur les 
36 422 communes de France, seules 1 600 ont plus de 2 000 ha- 
bitants. Ce sont les villes. Mais parmi ces 1 600 villes, toutes n'ont 
ni la même importance ni le même rôle (doc. 3). 


m Dans les plus petites, on ne trouve que les services* indis- 
pensables (doc. 1). Les habitants des environs s'y rassemblent les 
jours de marché. Grâce au ramassage scolaire, les collèges 
regroupent les élèves venant des villages voisins. 


M Les villes moyennes possèdent des équipements et des 
services plus complets (doc. 4). On y trouve également les lycées, 
les commerces de luxe; les principaux services administratifs 
(Inspection des impôts, services E.D.F....). Certains possèdent des 
services plus développés : ce sont de petits centres régionaux 
qui ont même parfois une université. Les activités commerciales 
ÿ sont importantes. 


m Les métropoles* régionales sont dotées de services et 
d'équipements encore plus étendus (@oc. 4). L'importance de leur 
population, leur activité économique (ce sont toutes des villes où 
l'industrie est assez développée) expliquent l'existence de com- 
merces et de professions plus spécialisées (grossistes, médecins 
spécialistes, directeurs régionaux des grandes banques). L'im- 
portance et la renommée de leur université attirent de nombreux 
étudiants. Les grands journaux de province y sont imprimés. 


m Toutes les villes françaises dépendent de Paris, la capitale*, 
pour les services supérieurs (doc. 2). C'est à Paris que se trouvent 
les directions des ministères. C'est à Paris que sont prises toutes 
les décisions importantes. C'est à Paris que sont imprimés les 
journaux nationaux. 


ESHHINXS 


Services : professions qui rendent 
des services :le commerce, 
l'administration, l'enseignement, la 
médecine, les agences de voyages, 
etc. 

Métropole : une métropole est la 
ville principale d'une région ou d'un 
État. On appelle aussiune 
métropole un État qui possède des 
territoires éloignés, par exemple la 
France est là métropole pour Ée 
habitants de la Martinique, de la: 
Réunion, etc. 
Capitale : ville où réside le 
gouvernement d'un pays. 


Les services d'une petite ville 
(2 000 à 20 000 habitants). 


Commerces : 

commerces spécialisés : papeterie, 
quincaillerie, chaussures, vêtements, 
pharmacie..., 

un ou plusieurs supermarchés. 


Services : 

médecins, 1 hôpital, notoire, gendarmerie, 
banques. 

Loisirs : 

cinémas, terrains de sport. 
Équipements scolaires : 

plusieurs écoles, 

plusieurs collèges, 

un |ycée (pour les villes de plus de 10 000 
habitants). 


Administration : 
parfois la sous-préfecture. 
Justice : 


tribunal (pour les villes de plus de 10 000 
habitants), avocats. 


Le quartier de la Défense à l'ouest de 
Paris. 


Quartier construit à partir de 1965 où l'on 
trouve des grands ensembles de bureaux, 
parfois sièges de grandes entreprises 
francaises et internotioncles. 


Le réseau urbain de la France. 


Toutes les villes françaises n'ont pas la même 
importance. Les grondes métropoles* 
régionales sont assez loin de Paris. Elles sont la 
capitale d'une région plus ou moins vaste :les 
habitants des petites et moyennes villes de 
cette région y vignnnent chaque fois qu'ils ne 
trouvent pos dans leur ville les services et 
commerces dont ils ont besoin. 


DUT 


{ Dressons la liste des services existant 
| dons la ville que nous habitons, dons 
la ville voisine. 


——— limite de département 


limite de région ne 


limite de la zone d'influence 
des métropoles régionales e 


Les services d'une ville moyenne {20 000 à 100 000 
habitants). 


Commerces : les mêmes que dans une petite ville plus : quelques 
magasins de luxe, une Chambre de commerce. 

Services : les mêmes que dans une petite ville plus : médecins 
spécialistes. 

Cet scolaires : de nombreuses écoles, de nombreux 
collèges, plusieurs lycées, une École normale, parfois une petite 
université. 

Administration : (souveni) Préfecture et Hôtel du département, 
(parfois) capitale d'une région. 

Industrie : une ou plusieurs zones industrielles. 

Loisirs : complexe sportif, complexe de salles de cinéma, moison 
des jeunes et de la culture. 


Dunkerque 


à PARIS 


métropoles régionales 


autres villes de plus 
de 100000 h 
(centres régionaux) 


Les services d'une métropole régionale (grande ville de plus 
de 200 000 habitants). 

Commerces : les mêmes que dans une ville moyenne plus : 
nombreux magasins de luxe, un marché régional pour grossistes. 
Services : les mêmes que dans une ville moyenne plus : nombreux 
hôpitaux spécialisés, sièges des grandes compagnies de transport, 
un grand aéroport. 


Équipements scolaires : les mêmes que dans une ville moyenne 
plus : des grondes écoles spécialisées, des universités importantes. 


Administration : les mêmes que dons une ville moyenne plus : tous 
les services régionaux. 


Industrie : plusieurs zones industrielles. 
Justice : Cour d'appel. 


Culture - Loisirs : édition d'un quotidien régional, services FR 3 
régionol, plusieurs radios locales, complexes sportifs, nombreux 
complexes de cinéma, théôtres. 


LES MILIEUX URBAINS ET RURAUX 


Les quartiers d'affaires 


Depuis le début du xx! siècle, le nombre des agriculteurs Es. = 
décroît ; depuis une trentaine d'années, celui des ouvriers aussi. 


Par contre, le nombre des employés dans l'administration et dans rene ee 
Dev : Û n +. a 1165 economiIqu U 
les sociétés de services augmente rapidement. Aujourd hui, un concerne toutes les activités qui ne 
Français sur deux travaille dans le secteur tertiaire* (p. 146). sont ni agricoles ni industrielles. Ce 
secteur regroupe les commerces, 
m Beaucoup de villes sont surtout des villes administratives et les administrations, l'enseignement, 


commerciales (doc. 1). Les personnes travaillant dans le secteur se + 
Secteur primaire : secteur 


tertiaire sont les plus nombreuses. Bureaux et magasins sont d'acthiés économiques ut 
installés dans les immeubles du centre ville {doc 2). Certains concerne les travaux agricoles. 
services administratifs et certaines entreprises ont fait restaurer : 

des bâtiments anciens pour s'y installer. ——— 


m Mais on a dû construire, pour les accueillir tous, de nouveaux 
quartiers (doc. 4) à la périphérie des villes. 
Ces quartiers sont de deux sortes : Le quartier Saint-Sauveur à Lille 


(59, département du Nord). 
— les zones d'activités commerciales regroupent un grand Au début du 20 siècle, le quartier 


nombre de magasins de toutes sortes autour d'un hypermarché. Saint-Sauveur était constitué de constructions 
Les vastes parkings permettent aux clients de stationner aisément vétustes où se mélaient immeubles industriels 


— les quartiers d’affaires sont généralement constitués de pe A dl 
grands immeubles de bureaux regroupant des services adminis- L'hôtel de ville que l'on voit au centre de la 
tratifs appartenant à l'État ou aux entreprises privées (doc. 3). Des photo avec son beffroi fut construit en 1928. 
salles de réunion accueillent conférences et colloques. Des palais Larénovation dureste du quartier a démarré 
d'expositions servent à recevoir chaque année des milliers de ble 
visiteurs. On retrouve aujourd'hui des quartiers d'affaires dans 

toutes les grandes métropoles françaises : Paris avec le quartier 

de La Défense, Lyon avec celui de La Part-Dieu, Lille avec le 

quartier du Forum (doc. 8). 


_—— 
1 Doc. 2 
TL N Te 

; Une place du centre ville de Lille. 
Décrivons les constructions qui bordent cette 
place. Quelles sont les fonctions de ces 
constructions ? Dans toutes les grandes villes, 
le centre ancien est aujourd'hui surtout animé 
par des activités commerciales. 


% 
Palars 
de Justice 


otre Dame 
dela Treille 


Nouvelle LE CENTREMMILLE 
Bourse f 


in 


Théatre 


® @ 
Ancienne _ PR 
&, Bourse éd Gagé à 


= si 5 A & = è 
Eglises 
St:Maeurice 


1 & 
Afin tbe 

"FofimMan ES 
(ue | Doc 3 
lus qe ls Il 
générale , K 
Un immeuble de bureaux dans le quartier 


Saint-Sauveur : « Forum ». 
Église 9 


St-Sauveur : 
A‘ ur [R. & 4 | 
"Hôtel ! 


\de. Ville 


Le plan du centre de Lille. 
Repérons sur ce plan les éléments observés sur la photo 1. 
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Les nouvelles zones industrielles 


Un paysage industriel est celui qui porte la marque des = = = = 
activités liées à l’industrie {doc 2). | 


a ‘ Matière première : c'est une 
3 - 

= L usine est la marque essentielle du paysage industriel. matière non encore transformée | 
Dans les usines, des ouvriers utilisent des machines et transfor- par le travail de l'homme ou de la 
ment des matières premières* en produits commercialisables. machine. | | 
Pour fonctionner, l'usine a donc besoin d'être approvisionnée en Zope rose ee un espace | 

« “ à ,. $ : Oraur: ne ville OU en pleine 
matières premières. Parfois on l'installe près des puits de mine ou campagne qui est occupé par des 
près des carrières, afin de diminuer les difficultés et les coûts de usines, des entrepôts et les 
transport. Mais lorsque la région n'a pas de matières premières, infrastructures de HAneet | 
il faut les faire venir, parfois de fort loin. On'les achemine partrain,  MPCPPSAIES Q eur fonciionnement. 


par bateau ou même par avion. Dans un paysage industriel, les 
infrastructures de transport (moyens de transport) sont donc 
présentes (route, voie ferrée, port ou aéroport) (doc. 1). Ces 


| Doc. 1 
infrastructures servent aussi à envoyer les produits de l'usine où LR 
ils sont fabriqués vers les magasins où ils seront vendus. Extrait de la carte |.G.N. à 1: 25 000 
m Pour faire fonctionner une usine, il faut des ouvriers. On les 1 | 5 000 LA 
a donc installés près des villes et la prospérité de l'industrie a Ce AA ner pren en ol 


ï à é le terrain. 
contribué à l'accroissement de la ville. ensure 


M Le paysage industriel peut être limité à une seule usine. C'est 
le cas lorsque l'usine est installée à la campagne ou près d'une 
petite ville. 


Mais près des grandes agglomérations ou dans les grandes 
régions industrielles comme le Nord ou la Lorraine, les usines sont 
regroupées en vastes zones industrielles*. 


Les bâtiments industriels de toutes sortes, les infrastructures 
de transports et les parkings s'y mélent. 


La zone industrielle de Villeneuve-le-Roi 
(94, département du Val-de-Marne). 
Décrivons les usines. 


Repérons sur la photo les éléments observés 
sur la carte. 


100 


| 


# 


#7 


Apprenons à lire 
fl une carte en milieu 
urbain : 

un quartier industriel, 
Un paysage industriel 
associe toujours : 
æ une ou plusieurs usines, 
e des infrastructures de 
transport el parfois des | 
| | logements pour les ouvriers. | 
Étudier un paysage 
industriel c'est décrire les 
éléments qui les 
composent : 
e les usines : sont-elles 
nombreuses ? grandes ? 
petites ? récentes € 
anciennes ? 
e leur situation : sont-elles 
situées dans une ville ? à la 
campagne ? dans une vallée 
de montagne ? au bord de la 
mer ? … 
e les infrastructures : 
quelles sont-elles ? quel est 
leur rôle ? 


La carte topographique 
nous permet de répondre 
à beaucoup de ces 
questions, 

À Villeneuve-le-Roi les 
usines sont nombreuses, de 
tailles et de formes variées. 
Elles sont regroupées sur un 
vaste espace situé entre lo 
voie ferrée et la Seine :elles 
forment une zone 
industrielle. 


Les usines peuvent être 
approvisionnées en matières 
premières par camions, par | 
péniches et par trains. 


; surfaces bâties : noyau urbain, faubourg, 
prineipate secondaire constructions non aggiomérées 
TOUT de Donne vigbilté = —— 


autre route étroite _ 
régulièrement vatretenue 


chamin de fer à 2 VOIES, à D Voie ——— ————- 


papulation en milliers d'habitants 


veles de garage ou de service, 


A RoHS SE HE 183.2 0.4 0.15 0.06 
vais farrée hors service: _____ géiimauus —  meux désignation des routes 

ea construction, abandsnnée, déposée Via iale Es ue RTE Fe Ans Fes 
gare, station, halte, arrêt, tunnel ——-- LL — + © ———— 
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LES MILIEUX URBAINS ET RURAUX 


Les paysages industriels anciens 


Le Nord de la France est depuis le xx siècle la principale 
région française de production du charbon. L'extraction du char- 


bon demandait autrefois une main-d'œuvre* abondante (doc. 3). Main-d'œuvre : ensemble des 
| ; = travailleurs nécessaires pour 
On a donc construit des logements situés à proximité des puits accomplir un travail, une têche. 
des mines. Chevalement : construction 
sh ; métallique située au-deseus du puits 
M Les paysages sont donc particuliers à cette région. lis asso- de mine. 
cient : 
— le terril (doc. 1). Dominant la plaine de la région du Nord, il est ” ; 
constitué par les pierres et la terre qui étaient mélangées au Do œ1 
charbon du sous-sol. Le plus souvent coniques, ils sont assez — 
élevés (75 m environ). Aujourd'hui, on les boise pour les rendre Paysage minier dans la région de Lens 
plus agréables (62, département du Pas-de-Colais). 
— le puits de mine (doc. 1). On ne voit que les installations de pes cette photo les éléments 
à, : ondamentoux de ce paysoge minier. 
surface. Les vieux chevalements* supportent encore la machine e le terri, 
d'extraction. Les tours, construites depuis 1945, abritent désormais @ le chevalement du puits, 
les machines d'extraction et les ventilateurs qui servent à aérer les ke? D © les corons. 
galeries souterraines situées entre 50 et 100 m (La voie ferrée, peu visible sur lo pa si 
e rerril. 


— la cité minière (doc. ! et 4). Elle peut présenter plusieurs 
aspects. Sur le document (4) on remarque un alignement de 
maisons jointes les unes aux autres le long de la rue. Un petit 
jardin est situé derrière (doc. 1). Ces cités relativement denses ont 
été construites avant la guerre de 1914-1918. Ce sont les corons. 
Après la Première Guerre mondiale on a construit des cités moins 
denses avec de modestes pavillons. 


L'uniformité des cons- 
tructions et le plan rectili- 
gne entraînent une grande 
monotonie 


— la voie ferrée par 1la- 
quelle le charbon est ex- 
pédié vers les usines de la 
région et même d'autres 
régions françaises. 


| Doc. 2 SE 
Un établissement industriel récent : 


l'usine Renault près de Douai 
(59, déportement du Nord). 


La baisse de la production du charbon 
(doc. 3) entraine la mise au chômage de 
nombreux mineurs. Pour leur permettre 

de retrouver un emploi on a implanté de 
nouvelles usines dans la région minière. 
C'est le cos de cetie usine automobile. 
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La baisse de la production du charbon 
entraîne une baisse du nombre des 


+ de tonnes 
de charbon 


n dans le paysage minier 
(59, département du Nord). 


LES MILIEUX URBAINS ET RURAUX 


Le milieu rural 


Le milieu rural est composé principalement d’espaces 
occupés par la végétation et les cultures. La densité de popu- 
lation y est assez faible. 


m Les constructions, peu nombreuses, sont de trois types : 


— la ferme*, lieu de travail et résidence traditionnelle de l'agri- 
culteur 


— la maison de village composée d'un rez-de-chaussée et 
parfois d'un ou deux étages 


— le pavillon qui peut être la résidence principale ou secon- 
daire de personnes travaillant en ville. 


= Le milieu rural dépend de la forme de relief : ce peut être 
une forme littorale, une plaine, une région de collines, un plateau, 
une vallée de montagne 


— il dépend aussi de la forme d’habitat : celui-ci peut être 
groupé ; les maisons sont alors serrées les unes contre les autres 
et forment un village (doc 2 au premier plan). L'habitat peut être 
dispersé ; les maisons sont alors isolées et éloignées les unes des 
autres (doc. 1). Quelques maisons (3 ou 4) sont parfois regroupées 
en hameaux* (doc. 2 au deuxième plan) 


— il dépend enfin de la forme de mise en valeur de la terre : 
c'est la manière dont on exploite le sol. Le plus souvent le paysage 
rural est composé de prairies, de champs qui sont exploités par 
des agriculteurs et des éleveurs. Les bois peuvent être nombreux 
(doc. 2 à l'arrière-plan) mais ils sont en général assez petits. 


Ferme : construction qui sert à 
l'habitation et au travail de 
l'agriculteur. 

Agriculture : ensemble des travaux 
et des soins que l'on donne à la 
terre pour qu'elle produise. 
Hameau : groupement de 
quelques maisons. 


| Doc. | 

La région de Marmande 

(47, département du Lot-et-Garonne}. 

Nous sommes ici dans la vollée de la Garonne. 


D  Décrivons le relief. 
Quelle est la forme d'habitat ? Quelle est la 


forme de mise en valeur £ 


Étudions ces paysages ruraux. 

Recherchons d'abord quelle est la forme du relief dans les 

2 régions. 

Lo région du Beaujolais est formée d'un ensemble de collines assez 
élevées. 


Et lo région de Marmande ? 
Recherchons maintenant quelle est la forme d'habitat. 


Sur la photographie (doc. 2), on voit au premier plan le village de 
Juliénas. Juliénas est un village-tas. 


Au deuxième plan les constructions sont dispersées dans le 
paysage mais elles sont rarement isolées. L'habitat des environs de 
Juliénos est dispersé en hameoux. 


Comparons avec la forme d'habitat dans Jo région de Marmande. 


Recherchons enfin la forme de mise en valeur. 
Dans le document 2, on distingue au premier plan les rangées de 
vigne. Le sp de vignoble occupe aussi tout le second plon, 


c'est-à-dire le versant des collines. 
Por contre à l'arrière-plan le sommet des collines est entièrement 


boisé. 
Quelle est la forme de mise en valeur dans la région de 
Marmande ? 


Regroupons maintenant dans une phrase ce que l'étude de 
ces deux paysages nous a appris. 
Le Beaujolais est une région de collines couvertes de vignes ; 


L'habitat est dispersé en hameaux entre de gros villages. £/a 
région de Marmande ? 


LES MILIEUX URBAINS ET RURAUX 


Un village en pays de grande culture 


Sur les plaines et les plateaux du Bassin Parisien, du Nord 
et du Nord-Est de la France, les champs s'étendent à perte de 
vue. Aucune clôture ne les sépare. Les machines peuvent circuler 
facilement d'un champ à l'autre. C'est un paysage de champs 
ouverts* (doc. 1 et 2). 


m Ce paysage correspond à une mise en valeur du sol entre 
plusieurs agriculteurs du village. Les habitants d'un village travail- 
laient les terres tous ensemble. La terre était cultivée pendant 
deux années puis laissée en repos la troisième année. Pendant 
cette dernière année, on faisait paître les troupeaux du village, ce 
qui contribuait à enrichir la terre par l'engrais naturel. 


L'absence de clôture permettait de ne pas gêner les dépla- 
cements du troupeau. 


M À ces pratiques communautaires correspond un habitat 
groupé en village. Ce village peut avoir des formes variées : 
Village-rue (doc. 1), village-tas (doc. 2), village en étoile... Autour du / 
(village,,de petites parcelles sont entourées de haies ou de murs. | 


m Les pratiques communautaires ont aujourd'hui disparu, mais 
le paysage de champs ouverts est resté. Aujourd'hui, on exploite | 
ces grandes étendues de plaines et de plateaux avec des machi- 
nes puissantes et très perfectionnées. Les fermes sont devenues 
de grosses exploitations mo- 
dernes souvent spécialisées 
dans un type de culture (cé- 
réales*, betteraves à sucre, 
etc.). 


Les villages sont mainte- 
nant plus souvent habités par 
des personnes qui vont travail- 
ler dans une ville voisine. 


Vue aérienne des villages de Ognes 
{premier plan) et Corroy (deuxième He 
La photo a été prise vers l'est. Repérons sur la 
photo les différents éléments du paysage 
observés sur la carte : 

e le relief, 

© lo forme du village, 

e les chomps, 

e les espaces boisés. 
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Champs ouverts : paysage rural 
où les champs ne sont délimités ni 
par des murs ni par deshaies 
végétales ; un paysage de champs 


ouverts s'oppose à un paysage de 
bocage. 


Céréales : plantes cultivées qui 
fournissent de la farine. 


| ges, la route principale et la disposi- 


Sur un calque, dessinons avec différen- 
tes couleurs lo vallée boisée, les villa- 


| tion des champs. 
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E ' e-iérel v 
é —— D es Vignes 
Bisquons 


Ü È Li LU 


\ 124,7 


nn ue 


route ——————— SSs =—— 
chemin ————-- 
CHERS de ee — —— 


courbes de niveau, 


églises, chapelle. 
orataire, calvaire 


bâtiment on piorres Fr. 


hangar métallique  ŒS 


cimetières : chrétien Es 


cours d'eau [ Plus e 6 m de large 
pormanont moins de 6 m de large -—-—-- 


cours d'eau temporaire MD 
{ avec écluse, port large de & m et plus) =: 
canaux 


d'alimentation (moins de 6 m de large} 


gerdins 


plantation 


population en 
milliers d'habitants 


équidistance : 5 m, SES) (G 


cuvette 1,2 


Apprenons à lire une carte en milieu rural. 

Le relief 

Pour connaître le relief de la région représentée sur la carte nous 
devons étudier les courbes de niveau [p. 61) et les points cotés. lci 
les courbes sont très espacées donc nous sommes dans une région 
presque plane ; les cours d'eau sont peu encaissés : nous sommes 
dans une région de plaine. Les points cotés donnent des altitudes 
comprises entre 90 et 120 mètres : la région est basse. 
L'habitat 

Les constructions sont représentées [voir légende : bôtiment en 
pierre et hangar métallique}. La carte nous permet d'observer si les 


pont, passerelle, barrage 


verger 


—— HER vigne 


constructions sont groupées en gros village ou dispersées en 
fermes isolées ou en hameaux. 

La mise en valeur 

La légende nous indique comment sont représentés les bois, les 
broussailles, les vignes, les jardins, les vergers. Les champs et les 
prairies sont en blanc. La légende nous indique aussi comment sont 


dessinées les infrastructures (routes, chemins, ponts, voies 
ferrées... 
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LES MILIEUX URBAINS ET RURAUX 


Un village en pays de bocage 


Dans les régions de l'Ouest et du Centre de la France, les 
champs et les prairies sont entourés de haies (doc. 1). C'est le 
bocage*. Les haies du bocage sont très anciennes. Elles ont été 
plantées pour : 


— bien marquer la limite de la propriété de chacun. Les pays de 
bocage correspondent à une mise en valeur individuelle de la 
terre. Chaque paysan cultive ses terres avec sa famille 


— empêcher les troupeaux de sortir de la prairie dans laquelle 
ils sont parqués. À l'abri de celle-ci les animaux peuvent se 
protéger du soleil, du vent et de la pluie 


— fournir du bois de chauffage et du feuillage pour la litière au 
bétail en hiver... 


m À cette mise en valeur individuelle correspond un habitat 
dispersé. Les fermes sont éloignées les unes des autres. Deux ou 
trois sont parfois regroupées et forment un hameau. Le chef-lieu* 
de la commune est généralement un petit village où l'on trouve 
l'église, le cimetière, la mairie, l'école et le café-épicerie. 


m Depuis vingt ans, on a beaucoup arraché les haies pour 
permettre de regrouper les terres appartenant à un même pro- 
priétaire : c’est le remembrement* {voir page 110). Mais cette 
destruction des haies a parfois eu des conséquences néfastes 
(terres emportées par les eaux de pluie). 


Bocage : paysage rural où les 
champs sont délimités par des 
haies ; les haies sont formées 
d'arbustes et d'arbres ; un paysage 
de bocage s'oppose à un paysage 
de champs ouverts. 

Chef-lieu : lieu principal. 


Remembrement : réorganisation 
des terres pour regrouper les 
champs d'un même propriétaire. 


| 
Activités 
En placant un calque sur la photo, 


dessinons les éléments essentiels qui 
caractérisent le paysage de bocage. 


Comparons avec le dessin réalisé pour 
| |le paysage de champs ouverts. 


Le Charolais. 


Ce paysage se situe dans le sud du 
département de la Saône-et-Loire (71). 


D>  Décrivons ce paysage. 

Que pouvons-nous dire du relief. de la 
couverture végétale, de l'habitat, de la mise en 
valeur À 


Un village en pays méditerranéen 


Dans les Alpes du Sud {voir page 54) en bordure de la mer 
Méditerranée, les villages sont généralement perchés au 
sommet d'une hauteur. 


Autrefois, les hommes s'installaient sur une colline ou au flanc 
de la montagne pour se protéger des pirates qui, arrivés par la 
mer, pillaient les richesses de la côte méditerranéenne. Mais 
autour du village, les pentes étaient trop fortes pour cultiver la 
terre. Aussi at-on construit des terrasses (doc. 1) soutenues par des 
murets de pierre (voir page 112). 


Aujourd'hui, les plaines côtières* ont été aménagées, puis 
cultivées. Des nouveaux villages ont été construits tandis que des 
villages de montagne ont été abandonnés. 


m Dans les régions méditerranéennes soufflent fréquemment 
des vents violents : mistral et tramontane. Pour protéger les 
cultures de la violence du vent, on a planté des haïes d'arbres 
(des cyprès principalement). 


= Depuis une trentaine d'années, les agriculteurs construisent 
des serres* pour protéger les cultures les plus délicates (fleurs, 
fruits) des coups de froid passagers qui peuvent arriver en hiver. 
Ils peuvent ainsi produire toute l'année (page 111). 


Plaines côtières : ploines situées au 
bord de la mer. 

Serre : construction vitrée ou 
couverte de plastique ; elle abrite 
du froid certaines cultures délicates 
fleurs, fruits, légumes... 


nn … | 


| 
| Activités 


| Comparons ce paysage de la région de 
Vence avec d'autres paysages en pays 
méditerranéen que nous retrouvons 
dans d'autres pages de notre livre. 
| (Voir page 44 et page 46.) 


| 


— 


Doc. 1 | 


Un paysage méditerranéen : la région de 
Vence à Saint-Jeannet 
(06, département des Alpes-Maritimes), 


Au pied des escorpements colcoires, le bourg 
de Saint-Jeannet. 


D> Comment cette région est-elle mise en 
voleur ? 
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LES MILIEUX URBAINS ET RURAUX 


Les aménagements agricoles 


Les paysages ruraux n’ont pas toujours été tels que nous 
les voyons. Au cours de l'histoire, ils ont changé quand l'activité 
des hommes se modifiait. Aujourd'hui encore les paysages ru- 
raux changent. 


m Dans les pays de bocage, de nombreux agriculteurs arra- 
chent les haies pour agrandir les parcelles et pouvoir plus facile- 
ment utiliser les tracteurs et les grosses machines agricoles. 


m Des régions boisées sont défrichées. La vaste forêt des 
Landes est aujourd'hui trouée de champs où l'on cultive du maïs. 
Les plateaux de Champagne ont été défrichés depuis la fin de la 
Deuxième Guerre mondiale et la forêt de pins a presque disparu 
(doc. 1 et 2). Elle est remplacée par la grande culture de céréales. 


m Dans les régions méditerranéennes, les cultures manquent 
souvent d'eau pendant l'été qui est chaud et sec (p. 74). Depuis 
longtemps les hommes cherchent à irriguer* pour sauver leurs 
récoltes et dès le Moyen Age ils ont construit des petits canaux. 


Depuis 1945, de grands travaux ont été entrepris. Par exem- 
ple, l'aménagement de la Durance et du Verdon, la construction 
du canal de Provence permettent d'irriguer la plaine de la Crau 
et de transformer ce pays pauvre en jardin potager et fruitier 
(doc. 3). À l'ouest du Rhône, le canal du Languedoc a permis, grâce 
à l'irrigation, de remplacer la culture de la vigne par celle des 
fruits et des légumes (doc. 4). 


| Doc. | Lo campagne champenoise vers 1950. 


Lo Champagne sèche fut longtemps une région couverte de landes qui 
servaient de pôturages aux troupeaux de moutons. 
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Irriguer : amener de l'eau dans un 
champ pour qu'il soit mieux cultivé. 


| Doc. 3 /” 


La Crau 
(13, département des 
Bouches-du-Rhône). 


Le paysage naturel de lo Crau est 
un désert de cailloux brülé par le 
soleil en été. La construction d'un 
conal a permis là aussi d'irriguer 
les terres. Décrivons ce paysage. 


_. au ; Eur 


Le canal du 
Bas-Rhône-Languedoc 
(30, département du Gard). 


La construction d'un canal 
alimenté par l'eau du Rhône et 
long de 70 km a permis aux 
agriculteurs d'irriguer leurs terres 
et de remplacer la culture de la 
vigne por celles des fruits et des 
légumes. 


D> Pourquoi a-f-on besoin 
d'irriguer ainsi dons cette région ? 


LES MILIEUX URBAINS ET RURAUX 


Les paysages ruraux français 


En dehors des régions de haute montagne, le sol de la 
France est presque entièrement utilisé pour l’agriculture ou 
l'élevage. Mais la mise en valeur agricole et la forme d'habitat ne 
sont pas partout les mêmes : ils dépendent en effet du relief, du 
climat et de l'histoire des hommes qui ont habité la région. Les 
paysages ruraux français sont donc très variés (doc. 3). 


m Les paysages de bocage dominent dans l'Ouest. Les paysa- 
ges de champs ouverts en grandes parcelles géométriques 
s'étendent surtout dans le Bassin Parisien (doc. 4). Dans les régions 
méditerranéennes, des petits champs ouverts aux formes irrégu- 
lières occupent les petites plaines entre les hauteurs. 


m Surles versants trop raides pour être exploités, les hommes 
ont édifié des terrasses étroites et allongées. La terre est retenue 
par des murs de pierre. Sur les terrasses, on cultivait autrefois des 
céréales, de la vigne, des arbres fruitiers. La plupart sont au- 
jourd'hui abandonnées (doc. 1). 


B EnAquitaine, l'arbre occupe toujours une grande place dans 
le paysage. Les zones agricoles apparaissent souvent comme de 
vastes clairières au cœur de régions boisées (doc. 2). Au milieu des 
zones cultivées les petits bois et les arbres isolés rendent la 
campagne moins monotone 
que dans les pays de champs 
ouverts. 


m En montagne, la mise en 
valeur agricole est en déclin. 
Les espaces cultivés sont trop 
petits et les agriculteurs ne 
peuvent pas utiliser facilement 
les machines agricoles mo- 
dernes. La lande couvre main- 
tenant les espaces autrefois 
cultivés. 


* 
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Le vignoble bordelais à Sauternes 
(33, département de la Gironde). 


La forêt occupe une grande partie de la vallée 
de la Garonne qui coule au pied du coteau 
visible à l'arrière-plan. Ailleurs lo vigne occupe 
l'essentiel du paysage. 


UT \1 


| Dos. 1 | 
Les Cévennes 
(48, département de la Lozère). 


Ferme abandonnée et terrasses anciennement 
cultivées. 
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Les paysages ruraux. 


\ NORMANDIE 
EN \ \ = \3 
UE, >, 2 Ji ecabce 


RETAGNE 


or 
æ > B 


haute montagne : 
alpages et rochers 


landes ,garrigues 
ou maquis 


forèts 


prairies et forêts de 
moyenne montagne 


bocage en pays de 
plaines et collines 


champs ouverts en pays 
de plaines et collines 


cultures maraichères, 
fruitières ou florales 


SEUSERER 


vignoble 100 km 


ml 


Le plateau du Pays de Caux 
(76, département de la Seine-Moritime). 


Les cultures et les prairies couvrent la plus 
grande partie de la surface du sol. 

Les fermes se dispersent dans un paysage de 
champs ouverts. 

Dans chaque enclos ou « masure » on trouve 
la maison d'habitation et les différents 
bôtiments d'exploitation. 


Activités 


Recherchons dans ce livre les différents 
types de paysages ruraux présentés 
sur les photos, et lacalisons-les sur la! 
carte dés paysages ruraux (doc. 3). 


113 


LA POPULATION FRANÇAISE 
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Doc. 1 | 
Les parlers régionaux en France. 


La population de la France a une longue 
histoire. Elle s'est peu à peu formée par le 
regroupement dans son territoire de 
personnes d'origines différentes. 


langue d'oil 

occitan (langue d'oc) 
franco-provençal 
italien 

corse 


catalan 


AUTRES LANGUES 


— germanique 


© be2 


Une crèche en France. 


Les enfants nés en France ont parfois des 
parents ou des grands-parents qui sont nés à 
l'étranger. 


>  Yena-tildans votre classe 2D'où 
sont-ils originaires £ 


Échanges migratoires : 
mouvement de population d'une 
région à une autre, où d'un pays à 
un autre. 

Émigration : départ de son pays 
pour un autre pays. 

Immigration : arrivée dans un pays 
qui n'est pas le sien pour s'y 
installer. 

Colonie : une colonie est un 
territoire occupé et administré par 
un autre pays [la métropolel qui le 
domine commercialement, 
militairement et politiquement. 


Naturalisation : action de 
naturaliser, c'est-à-dire d'accorder 
à un étranger la citoyenneté d'un 
autre pays. Exemple : un Espagnol 
qui le désire peut demander à être 
citoyen français donc à être 
noturalisé français. 


Les Français par « acquisition » au 
recensement de 1982 
{suivant leur nationalité d'origine]. 


Quelles sont les ip pays d'origine des 
personnes devenues françaises par 
acquisition ? 


Une diversité de peuplement 


Depuis la Préhistoire, la France a connu l’arrivée suc- 
cessive de populations diverses. Ce furent les Celtes devenus 
les Gaulois, puis les Romains au r" siècle avant j.-C., les Francs au 
Iv° siècle après J.-C. puis les Normands au æ° siècle... Tous ces 
peuples se mélangèrent peu à peu et forment le peuple français. 


m La population française a toujours connu des échanges 
migratoires* avec d'autres pays. 


Elle a accueilli des étrangers et des Français sont partis à 
l'étranger. Au xx° siècle, par exemple, la misère, les mauvaises 
récoltes, le manque de travail sont responsables de l'émigration* 
de nombreux Français vers les colonies* d'Afrique du Nord ou 
vers le « Nouveau Monde », c'est-à-dire l'Amérique. 


— Après la güerre de 1914-1918, le manque de main-d'œu- 
vre dû aux pertes d'hommes (1,4 million de morts) a entraîné 
l'arrivée de Belges, d'Italiens, de Polonais, d'Espagnois (page 122) 


— Depuis la fin de la Seconde Guerre mondiale (1939-1945), 
l'immigration* s'est beaucoup développée à cause de l'essor 
économique continu de 1945 à 1975. Aujourd'hui il y a environ 
4 millions d'étrangers en France, et 1,5 million de Français vivent 
à l'étranger. 


m Les Français ne se ressemblent pas tous. Par exemple, les 
personnes originaires du Nord sont généralement plus grandes 
et plus blondes que celles originaires du Midi. Tous les Français 
parlent le français, mais dans plusieurs régions, on parle aussi une 
langue locale (doc. 1). 


B Parmi nos camarades, beaucoup sont d’origine étrangère 
(doc. 2). Leurs parents, leurs grands-parents sont nés dans un pays 
étranger. Après leur arrivée en France, les étrangers peuvent se 
faire naturaliser*, c'est-à-dire devenir français (doc. 3). 


M 173020 Africains 


73 340 Algériens 
31 370 Marocains 
43 940 Tunisiens 


M 2940 Américains 


m 77 880 Asiatiques 


11 460 Arméniens 
11 880 Turcs 
22 280 Vietnamiens 


m 20 400 Soviétiques 
M 380 Océaniens 


Les Français par acquisition en 1982 
{suivant leur nationalité antérieure] 
1 425 920 personnes dont : 


m 1141 300 Européens 


417 300 Italiens 

268 980 Espagnols 

160 869 Polonais 
68 260 Portugais 
59 740 Allemands 
56 580 Belges 
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LA POPULATION FRANÇAISE 


55 millions de Français 


Pour savoir combien il y a de Français et mieux les con- —_— 
naître, l'État organise régulièrement un recensement*. Des en- 


quêteurs se rendent dans chaque famille pour faire remplir un Recensement : au cours d'un 
É : ; : : : recensement on dénombre, _ 
questionnaire qui est ensuite dépouillé* par ordinateur. on compte la population d'un État, 
+ i d'une région, d'une ville, d'un 
m En France le premier recensement global de la population a village. 
eu lieu en 1801 ; il y avait alors 28 millions de Français. Le dernier  Dépouillement : classement des 
recensement a eu lieu en 1982 ; ce fut le 31°. En 1985 la popu- informations qui sont écrites sur un 


bulletin ou un questionnaire. 
Natalité : nombre de personnes 
M Les recensements nous permettent de constater que depuis "es Pendant une année. 

le début du x: siècle la population de la France a toujours or nee seen 
augmenté, sauf pendant les périodes de guerres (doc. 1). Cette Car 
augmentation est due à une natalité* plus forte que la mortalité*. 


Environ 800 000 enfants naissent chaque année et 550 000 
personnes environ meurent. La population française augmente 
donc de 250 000 personnes par an. 


lation française dépasse 55 millions de personnes. 


M La baisse de la mortalité est due aux progrès de la méde- 
cine, de l'hygiène et de l'alimentation. Autrefois, la durée de vie 
était plus courte qu'aujourd'hui. Dans l'ensemble de la population 
française, la part des personnes ägées est plus importante en 1985 
qu'en 1851 (doc. 2 et 3). 


m Par contre en 1851, les jeunes de moins de 20 ans étaient 
beaucoup plus nombreux qu'en 1986 (doc 2 et 3). Au xx siècle, les 
familles ayant de.6 à 10 enfants étaient fréquentes. 


m La pyramide des âges de la population française en 1985 
(doc. 3) a la forme d'un bulbe. Comparons-la à la pyramide de 1851 
(doc. 2), 


L'évolution de la population française 


o1 
ou 


a 
[e] 


Guërre de 1914-1918 
Guerre de 1870 


D 
Lol 


Apprenons à lire un graphique 
Observons comment se présente la 


[®] 
on 


a 
[= 
d= 
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= 
( 
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= 
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courbe : lorsqu'elle monte 
doucement, la population augmente 
| lentement ; lorsqu'elle se redresse, lo 
pulation augmente rapidement ; 
| ral descend, la population 
boisse. 


[#) 
© 


1801 1821 1841 1861 1881 1901 1921 1941 1961 1981 
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année de 
La pyramide des âges de la France en naissance 


1851. 


La pyramide des âges de la France en 


année de 
naissance 


LL] Apprenons à lire une pyramide des âges. 


La pyramide nous permet de connaître l'âge des Français à une 
date donnée. 

Une pyramide est un graphique à colonne horizontale. Chaque 
colonne représente les hommes ou les femmes qui ont le même âge. 
Por ne en 1985, la colonne en bas à droite du graphique 
représente les filles qui ont à cette date entre Ü et 5 ans. Pour savoir 
combien elles sont, nous devons lire sur l'échelle horizontale. En 
1985, les fillettes de moins de 5 ans sont 2,1 millions. 

Plus la colonne est longue, plus il y a de gens dans cette tranche 
d'âge. Plus la colonne est courte, moins il y a de personnes dans 
cette tranche d'âge. Ainsi on peut observer qu'il y a plus de femmes 
de plus de 60 ans que d'hommes. 

Si on compare les pyramides des âges de la population française 
en 1851 et aujourd'hui, on observe : 


2,5 


2,5 


HOMMES FEMMES 


LS8L N3 30IWVHAd 


2 TROIE OT JOB ODE NT 15 Ze «2,9 
millions d'habitants millions d'habitants 


LS 


HOMMES FEMMES 


G86L N3 30IWVHAd 


0 05 1 5° 2 25 
millions d'habitants 


LOTO 
millions d'habitants 


(e) 


© la pari des personnes ägées (plus de 60 ans} est beaucoup plus 
grande aujourd'hui qu'en 1851, 

© la part des jeunes [moins de 20 ans) est moins grande 
aujourd'hui qu'en 1851. 

La populotion française était en 1851 une population jeune, où 
les naissances étaient nombreuses mais où Les personnes mouraient 
en général plus jeunes qu'aujourd'hui. La pyramide a une base 
très élargie et un sommet très pointu. 

La population française est aujourd'hui une population assez 
âgée : le sommet de la pyramide est assez renflé ; les 
personnes âgées sont nombreuses. La base de la pyramide est 
un peu resserrée : les naissonces diminuent ; lo part des jeunes 
diminue. 
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Où vivent les Français ? 


Les 55 millions de Français vivent sur 550 000 km°. La 
densité* de la population française est de 100 habitants au km’. 


m Cette densité moyenne cache des différences très grandes 
entre les régions (doc. 2 Dans le département de la Lozère, la 
densité est de 14 habitants au kilomètre carré. Dans les Hauts-de- 
Seine, elle est de 8 000 personnes au km’. 


Les régions de l'Ile-de-France, du Nord-Pas-de-Calais, de 
Rhône-Alpes et de Provence-Côte d'Azur rassemblent 40 % de la 
population française mais ne couvrent que 18 % de la superficie 
du territoire. 


= Deux Français sur trois vivent aujourd’hui dans les villes. 
Les régions les plus peuplées sont celles où les villes sont les plus 
nombreuses : 


— les grands axes de communication comme les vallées de la 
Seine, du Rhône, de la Garonne et du Rhin 


— les grandes régions industrielles : 


Densité : la densité d'une 
population d'un pays est le rapport 
sr existe entre le nombre 

‘habitants de ce pays et sa 
superficie mesurée en kilomètres 
carrés. La densité est exprimée en 
nombre d'habitants par kilomètre 
carré. 


€ le Nord, la Lorraine, la 
_ Région Parisienne, la région Rhône-Alpes (doc. 1) 
v: [ — les régions d'agriculture spécialisée (vigne et cultures marai- 
1 chères) comme le Languedoc-Roussillon, le Bordelais, le Val de | : 
[A Tâtre “| Recherchons dans ce livre les photo- | 
; graphies de régions fortement 4 
; : plées : à quel type de zone peuplée ! 
m D’autres régions sont très faiblement peuplées : screen elles? 
= les régions de grande culture mécanisée comme le Bassin Rechérchons mointenant-des photo 
Parisien graphies de régions faiblement peu- M 
— les régions au sol pauvre : la Sologne et les Landes | plées. 
— les régions rurales où l'activité agricole est en déclin : régions 
de montagne et de hauts plateaux au climat froid et neigeux en 
hiver. 
Lu 
< 
= 
Æ 
O Des lotissements de pavillons ou de petits 
FÈ immeubles dans la banlieue parisienne 
X près de Pontoise 
5 (95, département du Val-d'Oise]. 
S 
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habitants par km? 


RM 25500 [M ce 50 2 100 
L 2 de1003500 [ ]deoa5o 


La population française est inégalement répartie sur l'ensemble du pays. 


> A quoi le voyons-nous sur cette carte ? 

D> Quelles sont les régions les plus peuplées ? 

D> Quelles sont les régions les moins peuplées ? 

Essayons d'expliquer ces différences. Pour cela comparons cette carte à 
e celle du relief de la France, p. 79. 


| La carte de la répartition de la population française. 


rs) 
Fr 
mir 
tt 


d: elfort 
4 k iSANÇON 
1 


à 


\ 2 


Marseille a 
Toulon 


| Perpignan 


D> À quelles régions correspondent les régions les plus peuplées ? les 
moins peuplées ? Comparons celte carte à 
e celle de l'industrie en France, p. 143. 


D> A quoi correspondent les zones de fort peuplement? Comparons à 
e celle des villes françaises, p. 97. 

D> Quelles informotions nous apporte cette comparaison ? 
Clossons maintenant toutes les informations recueillies et essayons 
d'expliquer la répartition de la population françoise, 


119 


LA POPULATION FRANÇAISE 


La mobilité de la population française 


Depuis le milieu du xr siècle, beaucoup de Français ont 
quitté la campagne où ils étaient nés pour aller vivre en ville. 
C'est l’exode rural*. 


ll à duré jusqu'à nos jours et a entraîné l'accroissement de 
la population des villes (acc. 1). Cet exode rural explique que des 
régions au sol pauvre, aux pentes fortes et donc difficiles à mettre 
en valeur, soient aujourd'hui peu peuplées ou abandonnées 
(doc. 2). 


m Ces mouvements migratoires sont parfois limités. Les jeunes 
cherchent du travail dans la ville proche, celle par exemple où ils 
ont fait leurs études. Mais le plus souvent ils doivent quitter leur 
région et partir plus loin. Ces migrations entre les régions fran- 
çaises sont de plus en plus importantes (doc. 3) et modifient peu 
à peu la répartition de la population française. Chaque année 
1 000 000 de personnes changent de département pour un nou- 
veau travail ou de nouvelles conditions de vie. 


m Ces mouvements sont liés aux difficultés économiques de 
certaines régions : le Nord et la Lorraine par exemple perdent 
chaque année de nombreux habitants à cause de la crise éco- 
nomique* qui frappe ces régions. En revanche, les régions du 
Midi méditerranéen attirent de plus en plus, en particulier les 
retraités séduits par le climat agréable. 


= La région parisienne attire moins qu'il y a une dizaine 
d'années. Les provinciaux qui viennent s'y installer sont désormais 
moins nombreux que les Parisiens qui partent vivre en province. 
Mais de nombreuses régions rurales continuent à se dépeupler 
(Champagne-Ardenne, Auvergne, Basse-Normandie, Franche- 
Comté...) (doc. 3). 


90 100% 


\ 


Exode rural : mouvement 
migratoire au cours duquel la 
opulation des campagnes quitte 
es régions rurales pour aller habiter 
en ville. 
Crise économique : période 
pendant laquelle on a des 
difficultés pour trouver du travail. 


Évolution de la part de la population 
rurale et de la population urbaine en 
France depuis un siècle, 


Ce graphique nous montre l'évolution de la 
port des personnes qui habitent la campagne 
et de celles qui habitent la ville. Quand l'une 
augmente, l'autre diminue. 

En 1856, un Français sur quatre vivait en ville ; 
en 1975 c'est l'inverse : la population des 
campagnes a régulièrement diminué depuis un 
siècle. £f depuis 1975 ? 


| Doc. ? 


Un hameau de l'Ardèche 


Des régions autrefois habitées et mises en 
valeur sont aujourd'hui abandonnées. 
Décrivons ce hameau, la végétation qui 
l'entoure. 


Doc. 3 


Mouvements migratoires entre 
départements entre 1975 et 1982. 


> Quelles sont les régions qui ont le plus 
aftiré les Français ? 
D> Quelles sont celles qui ont vu partir le 
plus de personnes £ 


TEE Activités 


Essayons de raconter l'histoire de no- 
tre famille : 

sur une carte de France, d'Europe ou 
du monde selon la vie de notre famille, 
marquons les lieux où sont nés, où ont 
vécu nos amière-grands-parents, nos 


. départements où les émigrants départ ù les immi 
rands-parents, nos parents, nos fré- de épariements où les immigrants 

g pa 2 E ie $ LE ont été betucoup plus nombreux ont été légèrement plus nombreux 
res et sœurs £ Ct nous que les immigrants que les émigrants 


Avec des couleurs différentes tracons 
leurs déplacements. 


départements où los émigrants dépirtements où les immigrants 
=] ont été légéremont plus nombreux ont été beaucoup plus nombreux 
que les immigrants que les émigrants 
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LA POPULATION FRANÇAISE 


Les étrangers en france 


Depuis 1920, les étrangers sont venus nombreux vivre en —— — 
France (doc. 1). L'immigration fut importante au lendemain de la 
Première Guerre mondiale. Vers 1930, il y avait environ 2,5 mil- 
lions d'étrangers : des Polonais, des Belges, des Italiens, des 
Espagnols. Ils s'installèrent principalement dans les régions in- 
dustrielles du Nord et de l'Est de la France. Aujourd'hui, beaucoup 
de descendants de ces immigrants devenus français vivent tou- 
jours dans ces régions. 


Migration : mouvement de 
déplacement d'un groupe 
d'hommes et de femmes d'une 
région à une autre ou d'un pays à 
un autre. On parle aussi de 
mouvements migratoires. 
Chômage : période pendant 
laquelle on est sans emploi. 
Après 1930, une grave crise économique accompagnée d'un 
chômage* important entraîna le retour dans leur pays d'un grand RE — 
nombre d'étrangers et leur nombre diminua dans la population 
française (doc. 1). 


Avec une nouvelle croissance économique à partir de 1946, 
le mouvement d'immigration a repris. Les arrivants sont venus 
surtout des pays riverains de la mer Méditerranée (Algérie, 
Tunisie, Maroc), où les activités économiques étaient encore peu 
développées. 


Aujourd'hui, il y a environ 4 millions d’étrangers vivant dans 
notre pays (doc. 1, 3 et 4). La crise économique actuelle et le 
chômage ont obligé le gouvernement à ralentir l'immigration. Les 
arrivées sont aujourd'hui peu nombreuses et très contrôlées. 


m 30% des travailleurs immigrés vivent dans la Région Pari- 


sienne, 30 % vivent dans les régions industrielles (Rhône-Alpes, 
Provence-Câte d'Azur, Nord-Pas-de-Calais, Lorraine) (doc. 5). 


= 7 travailleurs étrangers sur 10 sont peu ou pas qualifiés et 
employés principalement dans les usines automobiles et dans le 
bâtiment (doc. 2). ‘ 


m Les travailleurs étrangers constituent une main-d'œuvre 


ea part des étrangers 
= qui sont ouvriers 


dont 


za ouvriers dans l'industrie 
A automobile, 
me ouvriers dans l'industrie 
= du bâtiment 
a | part des étrangers 
qui sont employés 


indispensable dans de nombreux secteurs de l'industrie fran- 
çaise et leur départ massif désorganiserait l'activité économique 
du pays. 


Les étrangers et leur travail. 


Dans quels secteurs les étrangers travaillent- 
ils 2 


NQDoe:1n] L'évolution du nombre - 


d'étrangers vivant en France. 


NOMBRE 


ANNÉE D'ÉTRANGERS 


Apprenons à lire un graphique circulaire. 
Dans un grophique circulaire, chaque portion 
de cercle représente d'une donnée statistique 
{chiffre). Ici la portion du cercle qui est en bleu 
représente les travailleurs étrangers qui sont 
ouvriers. Que représente la portion de cercle 
verte £ 


La surface de chaque portion de cercle est 
proportionnelle à l'importance de lo donnée 


chiffrée représentée : plus lo surface est 
grande, plus la donnée est importante. 

Ainsi sur ce graphique circulaire, la portion de 
cercle la plus grande est celle représentant les 
travailleurs étrangers qui sont des ouvriers ; ils 
sont les plus nombreux. Près de sept 
travailleurs étrangers sur dix vivant en France 
sont en effet des ouvriers. 


mo D N LEE 
ne Les pays d'origine des étrangers 


ROYAUM PV vivant en France. 


É > Où sont situés les pays des groupes 
ES 


1 it | d'étrangers les plus nombreux ? 
€ : NS _ 


LR 


EM espagnols ES marocains 
[M portugais [MM] algériens 
EM taiiens [M tunisiens 
autres pays de la C.EE. EF ES) plus de 100 000 étrangers dans le département 
polonais EM vougosiaves I ] de 20 000 à 100 000 étrangers dans le département 
AUtreé ES moins de 20 000 étrangers dans le département 


Nationalités des étrangers vivant en France en 1983. Où vivent les étrangers en France ? 
> Quelles sont les nationalités des cing groupes d'étrangers les plus Cette carte nous indique le nombre d'étrangers vivant dans choque 
importants ? département. Repérons les départements où il y a le plus d'étrongers. 
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LES ACTIVITÉS ÉCONOMIQUES 
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LUNDI: Madame CHARLOT, 
patronne de cinéma,va 
chez son coiffeur, 
monsieur DUTIF. 


DIMANCHE : Mademoiselle 
YBEHEME 
va au Cinéma. 


VENDREDI : Madermoïselle YBEHEME 
Secrétaire dans une 
entreprise, recoit Sa paye 
hebdomadaire. 


aps 


VENDREDI : Monsieur LECONOME, te 
d'une entreprise, vient chercher 


à la banque la paye du personnel. 


DI : Anniversaire de madame 
DUGA TEAU ; toute a famille. 


MERCREDI : Monsieur LEBISTROT. 
patron du restaurant, 
dépose ses gains ä le. = 
banque. 


Produire et consommer, pourquoi ? 


Besoins vitaux : besoins 

nécessaires à la vie. 

Rémunération : somme d'argent 
# 

que l'on reçoit en échange d'un 

travail que l'on a fourni. 


Le cireuit de l'argent. 
« La semaine d'un billet de 100 francs. » 


Le circuit économique. 
Le premier circuit, en violet, relie le travail et 
la production. 
Le second, en jaune, relie les revenus et le 
. 0 , . L 
solaire. Ce second circuit est celui de l'argent. 


Nous avons, comme tous les habitants de la Terre, un 
certain nombre de besoins vitaux* : il nous faut trouver de la 
nourriture pour subsister, un logement pour nous abriter, des 
vêtements pour nous couvrir. Nous avons d'autres besoins qui sont 
liés à notre vie en société. Se déplacer est une nécessité quand 
on ne travaille pas sur le lieu même où l'on habite. Tout le monde 
a besoin de se distraire, Nous recherchons les moyens d'assurer 
et de maintenir une bonne santé... 


Pour répondre à ces besoins, nous avons trouvé des solutions 

qui ne sont pas les mêmes pour tous et qui évoluent au cours de 
l'histoire. 
M La satisfaction de ces besoins, totale ou partielle, c'est la 
consommation (doc. 1). Les hommes achètent les produits dont ils 
ont besoin, et qui leur plaisent pour ensuite les utiliser. Mais entre 
le besoin à satisfaire (par exemple la nourriture) et la satisfaction 
de ce besoin (faire des courses, aller au restaurant), que s'est-il 
passé ? 


# Ja fallu fabriquer le produit, c’est-à-dire produire. Cer- 
tains cultivent la terre et élèvent des animaux : ce sont les agri- 
culteurs. D'autres fabriquent des objets dans des ateliers ou des 
usines : ce sont des artisans et des ouvriers. D'autres, les plus 
nombreux aujourd'hui, ne produisent ni nourriture n1 objets mais 
ils fournissent des services aux autres, par exemple la banque, 
la poste. Contre ce travail de production de biens ou de services, 
tous reçoivent une rémunération*. 


m Dans le circuit économique {doc 2), il y a, d'un côté, les 
produits ou les services qui sont proposés à toute la population, 
c'est l'offre. Et de l’autre côté, il y a la population qui a besoin de 
ces produits et de ces services, c'est la demande. Pour satisfaire 
cette offre et cette demande, il ÿ a l'échange. 


La 


LES ACTIVITÉS ÉCONOMIQUES 


Produire un bien 


La production des biens et des services se fait dans les 
entreprises*. Une entreprise est un organisme qui cherche à 
satisfaire une demande. Elle vend un produit ou un service 
(doc. 2). 


M Il existe différentes sortes d'entreprises : les entreprises de 
production et les entreprises de services. 


m On distingue deux types d'entreprises de production : les 
entreprises agricoles et les entreprises industrielles. 


Grâce au travail des hommes et des machines, une entreprise 
de production industrielle transforme (doc. 4) des matières pre- 
mières* en produits finis* qui sont ensuite vendus dans le com- 
merce. Une entreprise de production agricole ne transforme pas. 
Elle pratique la culture ou l'élevage, c'est-à-dire elle multiplie 
(doc. 1) : par exemple le grain de blé semé donne un épi de blé, 
la jument donne plusieurs poulains et la truie donne de nombreux 
porcelets. Au travail des hommes et des machines s'ajoute, dans 
l'entreprise agricole, la fourniture d'aliments aux animaux et 
d'engrais à la terre. 


Dans quelques cas, très particuliers, l'entreprise de produc- 
tion ramasse, collecte ce que la nature fournit. C'est par exemple 
le cas de la pêche ou de l'extraction minière (doc. 3), Mais là aussi 
le travail des hommes et des machines est nécessaire. 


m L'entreprise de production, en vendant son produit fini, en 
retire un revenu, ce revenu lui permet : 
— de payer ceux qui travaillent dans l'entreprise 


— d'acheter de nouvelles matières premières, des semences, 
des animaux 


— de moderniser l'entreprise en achetant de nouvelles machi- 
nes, en construisant de nouveaux bâtiments. 


TRAVAIL 


IDES 


PRODUIT 
ET DES FINI 
MACHINES 
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Entreprise : organisme qui produit 
des biens ou fournit des services lon 
distingue les entreprises de 
production agricole ou industrielle 
et des entreprises de services). 
Matières premières : matériau à 
partir duquel on fabrique des 
objets. Exemple : le bois, le cuivre, 
le coton, le tale. 

Produit fini : produit qui résulte de 
la transformation des matières 
premières ; il est prêt à être 
commercialisé. 


Le schéma de 
fonctionnement d'une 
entreprise. 


Multiplier. 
La jument met au monde plusieurs poulains. 


Cette camière de tale, la plus grande du monde, est à ciel ouvert. Observons la façon dont 
le flanc de la montagne a été dégagé en gradins, pour permettre l'exploitation par les 
bulldozers. 


OMIQUES 


LES ACTIVITES ECON 


F 


# 


En France, près de neuf exploitations agricoles sur dix ont 
moins de 50 hectares de superficie. Un peu plus d'un million 
peuvent être considérées comme des exploitations petites et 
moyennes. 


Ce sont souvent des exploitations en faire-valoir direct*, 
c'est-à-dire que le cultivateur travaille seul avec l'aide de sa 
famille. 


m Dans beaucoup de ces exploitations, on fait encore de la 
polyculture* (cultures de plusieurs plantes). On associe à ces 
cultures l'élevage de quelques vaches et souvent de quelques 
porcs. Une partie des terres est en prairie et le reste en culture. 
Les produits de la culture et de l'élevage servent, pour une part, 
à la nourriture de la famille et des animaux. L'autre part est 
vendue. La polyculture est fréquente dans l'Ouest et le Sud de 
la France et dans les régions de montagne (doc. 1 et 2). 


Ces exploitations ont du mal à s'adapter à l'évolution mo- 
derne. 


[Det 


Petite ferme traditionnelle dans l'ouest de la France 

La maison d'habitation comprend 2 pièces, l'atelier et les granges sont séparés. Les vaches sont 
directement sous la surveillance des fermiers. Remorquons les cabanes à lapins, lo niche du chien, 
le bois pour le chauffage. 
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Faire-valoir direct : dans une 
exploitation en faire-valoir direct, le 
propriétaire exploite lui-même ses 
terres, avec l'aide de sa famille ou 
d'ouvriers agricoles. Ce système 
s'oppose au fermage, où 
l'exploitant loue les terres qu'il 
cultive. 


Polyculture : système de culture qui 
consiste à cultiver plusieurs sortes 
de produits dans une même 
exploitation. 


Une ferme dans la région d'Orbey 
(68, département du Hout-Rhin]. 


C'est une région de moyenne montagne, où 
l'élevage est l'activité agricole principale. 

La ferme est construite en pierre. Observons 
la pente du toit, et le trés grand grenier : il faut 
en effet rentrer des quantités importantes de 
foin pour nourrir les animaux durant le long 
hiver vosgien. 


> Comment la maison fire-t-elle parti de 
lo pente ? Décrivons lo manière dont on 
accède av grenier. 


Cette exploitation couvre 35 hectares. Tout le 
travail est fait par le fermier ; il élève 

35 vaches laitières sur une vingtaine 
d'hectares de prés. L'exploitation compte aussi 
une dizaine dladures de céréales (blé pour la 
vente, orge pour les animaux) et de plantes 
fourragères [choux, betteraves) pour les 
animaux. Ce qui reste des terres est occupé 
por les bois, qui fournissent le bois de 
chauffage. 


La coopérative agricole 


Chez les agriculteurs, l’idée de se grouper est ancienne. 


Mais ce n'est que depuis la fin du xx siècle que les coopératives 
agricoles se sont beaucoup développées (doc. 1). Il y en a aujour- 
d'hui près de 25 000. Certaines regroupent des milliers d'adhé- 
rents, d'autres quelques dizaines seulement. 


M Les raisons de se grouper sont variées. On se regroupe pour 
faire face à la concurrence des grandes exploitations ou pour 
acquérir et utiliser à plusieurs un matériel très coûteux ; ou bien 
pour organiser le stockage (doc. 2) et la transformation des produits 
agricoles. 


m Les coopératives sont très actives dans la collecte et la vente 
des produits agricoles, particulièrement des céréales. D'autres y 
ont ajouté les activités de transformation ; c'est le cas des caves- 
coopératives qui fabriquent et commercialisent du vin, des coo- 
pératives laitières qui transforment le lait en beurre et en froma- 
ges. 


Æ Pour maintenir des exploitations familiales et leur permettre 
d'atteindre une taille suffisante, l'État a encouragé la constitution 
de groupements agricoles d’exploitation en commun 
(G.A.E.C.). C'est-à-dire le groupement de plusieurs petites ex- 
ploitations (entre père et fils, entre frères, par exemple). On 
compte aujourd'hui près de 30000 G.AE.C., surtout dans les 
régions de petite propriété. 


Pourcentage | 
traité par les 
coopératives 


Nombre de 


Produit |oopératives 


| (production: 
et vente) 


(production 
et vente) 


46% 
{collecte 


conditionné 
beurre 
- fromages 


.… (abattage. 
conditionnement | 
vente}. 


engrais et 
produits 
chimiques de 
traitement 


L'importance des 
coopératives dans 
l'agriculture. 


Silos de stockage de céréales 
près de Montereau 

(77, département de la 
Seine-et-Marne). 


Les silos permettent une bonne conservation 
des grains. La coopérative en assure le 
séchage et les protège contre leur 
détérioration (insectes, etc.). 


> Observons Ja localisation de ces silos 
prés des grondes voies de transport. 

Quels avantages trouvent les paysans 
en apportant leurs grains à la coopérative ? 
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OMIQUES 


ÉCON 


# 


LES ACTIVITES 


L'exploitation agricole moderne 


L'agriculture française s’est profondément transformée 
depuis la fin de la Deuxième Guerre mondiale. De 1945 à 
aujourd'hui, le nombre d'agriculteurs est passé de sept millions 
à moins de deux millions. 


Dans ce même temps, d'autres exploitations se sont moder- 
nisées. On a assisté à une véritable révolution agricole (doc. 1-2). 


m Dansles plaines et les plateaux du Bassin Parisien, sur de très 
grandes exploitations, les fermiers, avec une main-d’œuvre 
réduite et un parc de machines important, produisent en très 
grandes quantités du blé, du maïs, du colza*, des betteraves à 
sucre (doc. 2). Un élevage de vaches ou de porcs à l'étable vient 
compléter les cultures. 


m Dans tout l'Ouest breton et dans les banlieues des villes, on 
pratique de plus en plus l'élevage « à la chaîne » (bœufs, 
poulets, surtout porcs). Ces élevages ne demandent pas de 
grandes étendues de terres, puisque les animaux restent le plus 
souvent à l'étable (doc. 4et5). Les équipements (étables modernes, 
distribution automatique de la nourriture...) sont très coûteux. 


m D'autres petites exploitations ne pratiquent pas la polyculture 
mais se spécialisent dans telle ou telle production, par exemple : 
les fruits et les légumes, ou le vin, ou les fleurs. 


m La transformation des exploitations traditionnelles en exploita- 
tions modernes s'effectue lentement et inégalement suivant les 
régions. Cette forme d'exploitation nécessite en effet d'importants 
capitaux pour l'achat de machines modernes et puissantes, pour 
l'utilisation massive d'engrais, d'insecticides, pour l'achat d'ali- 
ments destinés au bétail. 


millions hectares 


nombre d'agriculteurs 


\ 


taille moyenne des 
exploitations agricoles 


nombre d'exploitations 
agricoles 


1980 82 


0 
1962 


1970 1975 1980 82 1970 1975 


Main-d'œuvre agricole : 
ensemble de personnes qui 
travaillent manuellement dans une 
exploitation agricole. 

Colza : plante à fleurs jaunes qui 
sert à la nourriture du bétail et à la 
production de l'huile. 


D 


L'évolution récente du parc 

de tracteurs. 

La mécanisation de l'agriculture est très 
importante en France. Mais ces équipements 
ne sont rentables que sur les grandes 
exploitations. 


L'évolution de l'agriculture 
française depuis vingt ans. 


Ropprochons les renseignements que nous 
donne ce tableau avec ce que nous avons 
appris à la page 120. 
D> Quelles sont les exploitations 
abondonnées ? 

Les agriculteurs qui pe lo terre 
sont-ils les petits ou les grands ? 


Une grosse ferme du Bassin 
Parisien, près de Coulommiers 
(77, département de 
Seine-et-Marne). 


Dans cette exploitation de 
plusieurs centaines d'hectares, lo 
grande culture des céréales, du 
colza et des betteraves à sucre est 
associée à un élevage laitier à 
l'étable. 

Observons l'importance des 
bâtiments, et leur disposition 
autour de la cour : repérons les 
hangars à matériel, les silos pour 
la nourriture du bétail, l'étable 
moderne. 


*4 
f 


7. 
ae 


ms - 


L'élevage industriel des porcs en Bretagne. 


Repérons dans ce paysage breton (près de Plouescat-29, département du 
Finistère) les hangars de tôle : ils abritent des élevages industriels de 
porcs. 

Les animaux ne quittent pas l'étable, et la nourriture leur est apportée. 
Après la naissance des porcelets, les truies sont installées avec leurs petits 
dans une autre étable. Observons comment les truies sont attachées au 
sol afin d'éviter qu'elles n'écrasent leurs petits en se retournant. Elles 
reçoivent leur nourriture, sans avoir à bouger. 
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La France est un grand pays agricole {doc 1), le premier de 
la Communauté Économique Européenne. C'est le résultat d'un 
très gros effort de modernisation, d'augmentation des rende- 
ments* et de la production. En 1945, la production d'un agriculteur 
pouvait nourrir 5 personnes ; aujourd'hui, il peut en nourrir 28. 


m L'élevage assure plus de la moitié du revenu* de l'agricul- 
ture (doc. 2 et 4). L'élevage bovin, le plus important, fournit du lait, 
des produits laitiers et de la viande. Les porcs sont élevés 
maintenant de façon industrielle pour la charcuterie. 


m Autrefois, le blé était cultivé dans toute la France. Aujourd'hui, 
les trois quarts de la récolte viennent des plaines et plateaux du 
Bassin Parisien et du Nord où la modernisation de l'agriculture 
permet d'atteindre de très forts rendements. 


Partout le blé alterne avec d'autres céréales (orge, maïs) ou 
avec d'autres cultures (fourrages* pour le bétail, betteraves à 
sucre, colza...). 


M Les cultures représentent à peu près la moitié du revenu 
agricole (doc. 2 et 4). 


Les vergers et les légumes (en jardin ou sous serres) occu- 
pent les plaines du Midi, la vallée de la Loire. On en trouve en 
Bretagne, dans le Nord et autour des grandes villes, 


Les vignobies fournissent des 
vins de consommation courante 
(Languedoc) et des vins de qualité 
aux crus* réputés (Bourgogne, Al- 
sace, Champagne, vallée du 
Rhône). 


m La localisation de toutes ces 
productions explique que la Bre- 
tagne soit la première région 
agricole de France, devant les 
Pays de la Loire et la région « Cen- 
tre » (doc. 3). 


18 MILLIONS D'HECTARES 
DE TERRES CULTIVÉES 


dont : 
L'utilisation du sol en France. El y 


Sur la que totale du pays, l'agriculture 
occupe près de 60 %, les bois et les forêts près de 
25%. 


Rendement : quantité de produit 
obtenue sur une surface ; exemple : 
on calcule le rendement des 
céréales en quintaux par hectare 
(ax/hai. 


Revenu : toutes les ressources qui 

proviennent d'un salaire, ou qui 

constituent les bénéfices d'une 

autre activité (commerce, industrie, 

placement d'argent... 

Fourrage : plantes qui servent à la 

nourriture de bétail. 

Cru : ce mot indique à la fois un très 
n vin et le terroir sur lequel ce vin 

a été produit. 


TERRITOIRE AGRICOLE 
31,8 millions d'hectares 


af ICOIE 


vignes friches 


et vergers 


| cultures 
fourragères 
31%. 


oléaginelx légumes 
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en pourcentage ; 


= fruits et légumes 


- plantes industrielles 
(betteraves, tabac, oléagineux) 


— divers 


TOTAL PRODUITS VÉGÉTAUX... 


— bovins 
— porcins 


- volailles et autres animaux . ... 


- œufs et divers 


TOTAL PRODUITS ANIMAUX... 


L'ENSEMBLE 


La part des différents 
produits dans la production 
agricole française. 


Pour pouvoir comparer des tonnes de blé, des 
litres de lait et des milliers de poulets, ce 
tableau est établi d'après la valeur des 
produits. 


Normandie 


Bretagne 
12,1 


Charentes | 
5,1 


FRANCE 100 % 


«Aquitaine 
6,0 Midi-Pyrénées 
6,1 


La part de chaque région française dans la production agricole nationale. 


D fapprochons cette carte de celle du relief (poge 61} et dl celle des paysages ruraux 
(page 113) ; quelles sont nos conclusions ê 


| Doc. 4 | Cultures maraîchères près de Tours 
(37, département de l'Indre-et-Loire) 


L'agriculture sous serres s'est considérablement développée depuis une trentaine d'années. 
Observons les différents types de serres et de légumes cultivés. 


: 


LES ACTIVITÉS ÉCONOMIQUES 


La pêche 


Maigré la longueur du littoral français (3 200 km), jes 
ressources tirées de la mer sont peu importantes. Les Français 
consomment peu de poissons et de crustacés (moins de vingt 
kilos par personne et par an). 


m La plupart des pêcheurs sont des artisans qui travaillent seuls 
avec un parent ou avec un matelot. Ils pratiquent la pêche côtière. 
Ils pèchent au filet, à la ligne, au casier. Ils prennent des crustacés 
(homards, crabes, araignées de mer...) et pêchent aussi certains 
poissons qui vivent près des côtes, comme les sardines, les 
maquereaux.…. (doc. 1, 2). 


Les ressources de la pêche côtière dépendent beaucoup de 
la météo. Pour s'assurer des revenus suffisants, de nombreux 
pêcheurs bretons sont aussi agriculteurs. 


# La pêche au large se fait avec des chalutiers, navires im- 
portants qui péchent au moyen d'un grand filet (le chalut) qu'ils 
traînent derrière eux. Le chalut racle le fond et ramène des 
harengs, des merlans et d'autres poissons frais. Les chalutiers 
restent plusieurs jours en mer. Le poisson est conservé frais dans 
les cales réfrigérées du bateau. Dès que le bateau arrive au port, 
le poisson est expédié dans toute la France grâce à des camions 
et des wagons isothermes* (doc. 3, 4 et 5). 


Æ La pêche lointaine (morue, langouste, thon...) se fait avec de 
véritables navires-usines, qui restent plusieurs mois en mer. Le 
poisson est préparé et congelé à bord. 


m Les principaux ports de pêche français se trouvent sur la 
Manche et sur l'Atlantique, de la Bretagne à la Vendée (doc. 6). 
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Wagon isotherme : dispositif de 
climatisation ou de réfrigération qui 
maintient l'atmosphère du wagon 
{ou du camion] à la même 
température lan général quelques 
degrés au-dessus de 0 °C pour le 
transport des produits périssables. 


La remontée des casiers. 
IN Doc2", Les bateaux de pêche : 


La pêche artisanale. 

Ce patron-pêcheur arrive le matin de 
Granville et va relever les casiers à crevettes 
qu'il a mouillés la veille. Il faut relever 125 
casiers | Avec 20 kg de crevettes, la pêche du 
jour a été bonne | 

Au printemps et au début de l'été, il pêche le 
homard. L'hiver, il pêche les praires, puis 
s'occupe de remettre son bateau en étot 
{carénage). 


Doc. 3 La traîne 


= 4 
Boulogne@® ü 
À 


k,.,Fécamp 
Port-en-Bessi ne 


ATLANTIQ 


| Doc. 5 | La criée. 
La grande pêche. 


… \e, 
— 5 St-Jean-de-Luz \? 


Le chalut (filet} est placé derrière le chalutier, 
à gronde profondeur. De puissants treuils 
permettent de le traîner et de le remonter. |l 
fout alors trier le poisson. Dès le retour au 
port, la pêche est débarquée ; elle est vendue 
à la criée. 


la pêche : les ports de pêche : 
EM sardine Re @ pius de 100 000 tonnes 
ES] crustacés * parc à huitres @ de 30 000 à 100 000 tonnes 
e 
e 


[ hareng 27 pêche lointaine de 10 000 à 30 000 tonnes 


thon moins de 10 000 tonnes . 
A “Les 


zones où la consommation est la plus forte 


La carte de la pêche en France. 
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LES ACTIVITÉS ÉCONOMIQUES 


l'extraction minière et les sources d'énergie 


Pour faire fonctionner une usine, il faut : 


— une source d’énergie* (électricité, gaz, charbon, pétrole...) 
qui permet de faire tourner les machines. Aujourd'hui la plupart 
des machines fonctionnent à l'électricité* 


— une matière première : cuivre, fer, étain, bois, produits agrico- 
les. Les matières premières sont transformées en produits finis par 
les machines. 


m Les matières premières (sauf le bois et les produits agricoles) 
viennent du sous-sol. Mais le sous-sol français n’est pas très riche 
en matières premières. Le sel, la potasse, le fer et la bauxite sont 
les seuls minerais que l'on trouve en quantité importante dans 
notre sous-sol (doc. 4). Le sel et la potasse alimentent l'industrie 
chimique. Le fer est transformé en fonte et en acier par l'industrie 
sidérurgique. La bauxite sert à fabriquer de l'aluminium. 


B Les ressources énergétiques françaises sont encore plus 
pauvres. Les nombreux gisements de charbon du Nord, du Massif 
Central et de Lorraine sont exploités depuis le xx° siècle et 
beaucoup sont aujourd’hui épuisés. Les autres sont difficiles à 
exploiter. Cela rend la France très dépendante de l'étranger 
(doc. 2). 


m Vers 1950 les Français se chauffaient avec du charbon et la 
plupart des usines fonctionnaient au charbon. C'était alors la 
première source d'énergie de notre pays. Peu à peu le pétrole a 
pris la place du charbon car il était plus économique (doc. 1). 
Mais depuis dix ans le prix du pétrole a beaucoup augmenté et 
aujourd'hui le pétrole coûte cher. Aussi cherche-t-on à dévelop- 
per de nouvelles sources d’énergie comme l'électricité produite 
dans des centrales nucléaires (doc. 3). 


charbon Em] pétrole 


gaz naturel [__] électricité(hydraulique et nucléaire) 


La consommation d'énergie en France depuis 1951. 


D> Quelle était la source d'énergie la plus utilisée en 1957 2en 1971 8 quelle 
est-elle aujourdhui ? 
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Source d'énergie : l'énergie est 
l'ensemble des forces qui 
PAU un travail. l'homme est 
producteur d'énergie. Les 
principales autres forces utilisées 
sont celles de l'animal, de l'eau, du 
vent, mais aussi celles produites | par 
la combustion du bois, du charbon, 
du gaz, du fuel... 


Électricité : l'électricité est produite 
dans des centrales : 

e hydrauliques : elles utilisent la 
force du courant de l'eau. 

© thermiques :elles brôlent du 
charbon, du gaz ou du pétrole pour 
produire de la chaleur. 

e nucléaires : elles utilisent la 
chaleur dégagée par l'explosion 
atomique. 


La dépendance énergétique de la France. 


> Comment a évolué entre 1973 et 1983 
la port de l'énergie achetée à l'étranger ? 
La dépendonce énergétique a-t-elle 
augmentée ou diminuée ? 


part de l'énergie 
consommée en France 
et achetée à l'étranger 


tour de 
refroidissement chambre des 
bT. 54 turbines et alternateurs 


Does 


La centrale nucléaire de Cruas 
(07, département de l'Ardèche). 


Dans une centrale nucléaire la combustion de 
l'uranium dans un réacteur fournit de la 
chaleur. Cette chaleur est utilisée pour faire 
bouillir de l'eau et produire ainsi de la vapeur. 
Cette vapeur fait fonctionner des turbines qui 
produisent l'électricité. 


> Pourquoiles centrales nucléaires 
sont-elles toutes au bord d'un grand fleuve ou 
sur le fiftoral ? 


Doc. 4 | Mines et énergie en France. 
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Les formes de la production industrielle 


Pour qu’une entreprise industrielle fonctionne, il faut : 


— des capitaux qui peuvent être apportés par une ou plusieurs 
personnes 


— un ou plusieurs entrepreneurs qui vont diriger l'activité de 
l'entreprise. Ils peuvent être propriétaires de l'entreprise ou bien 
salariés payés par les propriétaires 


— de la main-d'œuvre, c'est-à-dire des personnes capables de 
conduire le travail des machines 


— des matières premières capables d'être transformées. 


m Il existe trois grandes formes d'entreprise de production 
industrielle : 


l’entreprise artisanale qui emploie moins de 10 personnes 
(doc. 1). L'activité est souvent très spécialisée : imprimerie, 
maçonnerie, menuiserie, boulangerie, etc. 


L'entreprise fabrique des produits destinés à une clientèle 
locale ou régionale. Le patron travaille avec ses ouvriers et 
s'occupe de la comptabilité*, prévoit l'approvisionnement de 
l'entreprise en matières premières. Il recherche des clients. 


la petite et la moyenne entreprise emploie de 10 à 
500 personnes fdoc. 4). 


la grande entreprise indus- 
trielle emploie de nombreux salariés* 
(doc. 3). 


Dans une ou plusieurs usines, les 
ouvriers fabriquent souvent à la 
chaîne* à l'aide de nombreuses ma- 
chines de grandes quantités d'un 
même produit (doc. 2) Ces produits 
sont destinés à une clientèle nationale, 
souvent internationale. Dans les bu- 
reaux, des employés aident le direc- 
teur à gérer, tiennent la comptabilité 
de l'entreprise, préparent la paie du 
personnel. D'autres sont chargés de 
commercialiser les produits fabriqués 
dans l'entreprise. Dans une grande 
entreprise industrielle, production, 
gestion et commercialisation sont 
trois activités séparées. Le chef d'en- 
treprise assure la coordination des 
services pour la bonne marche de 
l'entreprise. 
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Comptabilité : la comptabilité est 
l'ensemble des comptes d'une 
entreprise (dépenses, achats, prix 
de revient... ou d'un particulier. 


Salarié : travailleur employé dans 
une entreprise et qui recoit un 
salaire en échange de son travail. 


Travail à la chaîne : le long d'une 
chaîne de montage les objets en 
cours de fabrication se déplacent 
automatiquement devant des 
ouvriers qui sont immobiles. Lorsque 
l'objet est devant eux, les ouvriers 
font un travail, et toujours le même 
en un temps très court. 


Der 


Chez un artisan potier. 


En France il y a près de 800 000 entreprises 
artisanales, Beaucoup ne sont constituées que 
d'une seule personne : l'artisan lui-même. 
Environ 2 000 000 de François travaillent dans 
une entreprise artisanale. 


Le travail à la chaîne... 


«la plupart des ouvriers, qu'ils 
appartiennent au secteur de l'automo- 
bile ou de l'alimentation, à celui de 
l'habillement ou de l'électronique, ré- 
pa chaque jour cinq cents fois, mille 
ois ou davantage la même opération. 
Dans les usines de confection, des 
milliers de femmes piquent dnq cœnts, 
six cents fois la même pièce d'un com- 
plet dans une salle bien éclairée mais 
cépitante du bruit sec et nerveux des 
machines à coudre. 

À la société Géo, à Bicêtre, des ou- 
vriers tuent en moyenne quatre-vingts 
pores par heure, chacun ayant un, 
deux ou trois gestes précis à renouve- 
ler toutes les deux ou trois minutes. 


(d'après J.-P. DUMONT, 
Le Monde, 5 février 1972.) 


Doc 2 Le travail à la chaîne. 


Dans une grande entreprise 
industrielle. 


Les très grosses entreprises employant plus de 
500 personnes sont environ 1 400. De plus en 
plus le travail se fait à l'aide de choînes 
entièrement automatisées comme dans cet 
atelier de la Régie Renault, 


Des 
Dans une petite entreprise 
industrielle de fabrication de 
charpentes, 


Près de 1 salarié de l'industrie sur 2 travaille 
dans une P.M.E. 
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La grande entreprise industrielle 


Une grande entreprise emploie plus de 500 personnes. 
Dans les plus grandes entreprises françaises (Renault, Peugeot, 
etc.), il y a plus de 200 000 salariés. On compte en France environ 
1 400 grandes entreprises. Elles emploient au total près de 3 mil- 
lions de salariés et fournissent les 2/3 de la production indus- 
trielle française (doc. 2). 


m La plupart des grandes entreprises ont des activités de 
production très variées (doc. 3). Ces activités sont organisées en 
grands secteurs. Les usines sont le plus souvent installées sur le 
territoire français (doc. 4), mais certaines lé sont aussi à l'étranger 
(doc. 1). On parle alors d'entreprises multinationales. Le Prési- 
dent-Directeur général (P.-D.G.) coordonne les activités des 
différentes branches. 


M Les grandes entreprises sont très souvent les chefs de file* 
dans leur domaine d'activité. Par exemple, « B.S.N.-Gervais-Da- 
none » est la deuxième entreprise française de l'industrie de 
l'alimentation. 


m Les grandes entreprises qui, grâce à leurs bénéfices, dispo- 
sent de capitaux abondants peuvent racheter des entreprises en 
difficulté. Elles augmentent ainsi leur importance. Les entreprises 
rachetées deviennent des filiales*. On aboutit peu à peu à une 
concentration de la production dans certaines branches d'activi- 
tés. 


m De nombreuses petites et moyennes entreprises travaillent 
pour les grandes. Dans l'industrie automobile, de nombreux petits 
ateliers fabriquent par exemple des pièces détachées pour Re- 
nault ou Peugeot. Ces petits producteurs sont appelés des 
sous-traitants*. 


3 % des entreprises 
françaises sont des 
grandes entreprises 


plus d'un salarié de 
l'industrie sur deux 
travaille dans une 
grande entreprise 


les 2/3 de la production 
industrielle française 
viennent des grandes 
entreprises 
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Chef de file : être dans les 
premiers. 

Filiale : une filiale est une entreprise 
qui dépend d'une entreprise plus 
importante. ' 
Sous-traitant : un sous-traitant est 
un entrepreneur qui fabrique des 
marchandises pour une entreprise 
plus importante. 
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Les principales usines du groupe 
BSN-Gervais-Danone dans le monde. 
D Surquel continent le groupe 
possède-t-1 le moins d'usines 2 


Les grandes entreprises en France. 


| Doc. 3 | L'organisation du groupe. 


Dressons lo liste des produits fabriqués par le groupe. 


Les principales usines du groupe en France. 


D> Quelles sont les régions françaises où les usines du groupe sont les plus 
nombreuses ? Comparons avec la carte de l'industrie en France 


{poge 143) 


usines de fabrication d'emballage 
(bouteilles, pots, flacons) 


usines de produits frais (yaourts, fromages, lait...) 


usines de produits 5ecs 


L'usine Kronenbourg près d'Obernai i 
Does | (67, département du Bas-Rhin). HRNOS MEIROREORE 
Décrivons ce paysage industriel, Comparons à ceux étudiés = AO0iRME 
pages 100-101 et 102-103. 
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l'industrie 


Compte tenu du volume de sa production industrielle, la 
France est le cinquième pays industriel du monde derrière les 
USA. l'URSS. le Japon et l'Allemagne de l'Ouest. 


#m Un travailleur français sur trois est dans l’industrie 
(doc. 1). 


m L'industrie française est diversifiée car à peu près tous les 
secteurs industriels existent (doc. 3). Certains se portent bien. C'est 
le cas des industries chimiques*, automobiles, aéronautiques*, 
agro-alimentaires*. D'autres secteurs connaissent des difficultés. 
C'est notamment le cas des industries textiles*, de la sidérurgie, 
de la métallurgie*. 


m La localisation des usines (doc. 2) en France dépend de 
plusieurs causes : 


des causes liées au milieu physique : présence dans le 
sous-sol de charbon ou de fer, de soufre, de potasse ; abondance 
de l'eau pour la production de l'électricité... 


des causes économiques liées à l'existence de moyens de 
transports (chemin de fer, camion, péniche ou navire). L'indus- 
triel cherche toujours à s'approvisionner en matières premières 
pour le meilleur prix possible ; il cherche aussi à expédier ses 
produits finis le plus facilement possible 


des causes humaines liées à la présence d'une main-d'œu- 
vre possible, mais aussi à la volonté des responsables économi- 
ques (chefs d'entreprise) et des responsables politiques (gou- 
vernement, maire, etc.). 


Au début de l'industrialisation, les causes liées au milieu 
physique furent les plus importantes. Aujourd'hui les causes 
économiques et humaines l'emportent. 


L'ensemble de ces causes explique l'inégale répartition de 
l'industrie en France. 
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Industrie chimique : l'industrie 
chimique transforme des matières 
premières comme le charbon, le 
pétrole, le soufre, le sel, la 
potasse... en divers produits : 
engrais, matières plastiques, 
caoutchouc, produits 
pharmaceutiques. 


Industries aéronautiques : 
fabrication de matériel d'aviation. 


Industries agro-alimentaires : 
activités de transformation des 
produits agricoles animaux et 
Rene en aliments pour l'homme 
et le bétail. 


Industrie textile : l'industrie textile 
produit des tissus à partir des 
matières premières que sont le 
coton, la laine ltextiles naturels] 
mais aussi à partir de produits 
chimiques Itextiles artificiels]. 


Métallurgie : c'est le travail des 
métaux. La sidérurgie est une partie 
de la métallurgie. Mais celle-ci 
transforme aussi la fonte et l'acier 
en produits semi-finis, c'est-à-dire 
en produits qui seront ensuite 
transformés en produits finis par 
d'autres secteurs industriels comme 
l'automobile, l'aéronautique ou les 
constructions navales. 


Sortie d'usine à La Ciotat 
(83, département du Vor). 


Activités 


Quelles sont les principales industries 
de la ville, de lo région dans laquelle 
nous vivons ? 


Pour quelles raisons ont-elles été instal- 
lées là ? 
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Les industries en France. 


La répartition des industries françaises sur le 
territoire national coupe le pays en deux. 
l'Ouest et le Sud-Ouest sont peu industrialisés 
à l'exception des estuaires de la Loire et de la 
Goronne, la grande métropole Toulouse et la 
région de Caen. 

Le Nord, l'Est, le Sud-Est et la région 
parisienne sont par contre très fortement 
industriclisés. 

> fecherchons et nommons les régions les 
plus industrialisés. 


Le commerce extérieur des produits 
industriels. 
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40 


Apprenons à lire un graphique... 


Sur l'échelle horizontale de ce graphique, la longueur des 
rectangles correspond à la valeur en milliards de francs des 
exportations de produits industriels fabriqués en France. La 
largeur des rectangles est toujours la même. Chaque rectangle 


représente un groupe de produits voisins. 


Pour lire un tel graphique, il suffit de repérer sur l'échelle 


30 


mime. 7 


ET 
17 20 313537  miliords de Francs 72 
r {l 


40 50 60 


78 


30 70 80 
horizontale la longueur de chaque rectangle et de dire quelle est 

la valeur correspondante. Ainsi, le premier rectangle à gauche 
donne la valeur des importations de produits chimiques : 


68 milliards de francs. 


Refaisons la même chose.pour chaque colonne. 
Pour chaque secteur industriel nous pouvons comparer ainsi la 
valeur des exportations à la valeur des importations. 
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LES ACTIVITÉS 


Produire en Europe 


La Communauté Européenne (C.E.E.) est une très grande 
puissance économique* mondiale {revoir a leçon page 40-41), Pour 
de nombreux produits agricoles et industriels, elle occupe la 
première place dans le monde, par exemple, pour la betterave à 
sucre, le vin, le lait, l'automobile. 


B La production agricole européenne est très variée {doc. 1). 


Dans les régions du Nord-Ouest, bien arrosées par l'in- 
fluence de l'océan, et sur les versants des montagnes, les her- 
bages et les pâturages sont importants. L'élevage y est donc très 
développé, pour la viande et le lait. Les grandes plaines sont 
occupées par la culture de céréales et de la betterave à sucre. 


Le Sud de l’Europe que borde la mer Méditerranée présente 
un contraste marqué entre des versants de montagne brûlés par 
le Soleil et donc peu mis en valeur et des petites plaines occu- 
pées, grâce à l'imigation*, par la vigne, les cultures arbustives 
(oliviers, arbres fruitiers) (doc. 2), maraîchères (tomates, melons) 
et florales. 


Les pays de l’Europe du Nord (RF.A., Danemark, Pays-Bas) 
sont des pays où l'élevage l'emporte sur les cultures : la produc- 
tion de viande de porc, de bœuf et de volailles y est importante. 
Certaines cultures sont pourtant traditionnelles (doc. 3). 


La France, par sa position géographique entre le nord et le 
sud, associe presque partout les productions végétales et ani- 
males. 


m La production industrielle est la base de la puissance de la 
CEE, 


Depuis, l'industrie s'est beaucoup 
développée près des grandes métropo- 
les (Paris, Londres, Francfort, Milan) et 
autour des grands ports (Hambourg, 
Rotterdam, Marseille, Barcelone, Gé- 
nes...) (doc. 1). 


L'Europe a acquis une bonne posi- 
tion mondiale dans l'aéronautique, le 
matériel médical, la chimie, mais elle est 
très concurrencée par les États-Unis et le 
Japon en électronique, en matériel élec- 
trique (hi-f1...). 

À l'intérieur de l'Europe, le déve- 
loppement industriel reste inégal et il y 
à de grosses différences d'une région à 
l'autre. Le « cœur industriel » de l'Eu- 
rope reste les pays riverains de la mer 
du Nord et les régions bordées par le 
Rhin (dec. 4). 


144 


Puissance économique : pays 
parmi les plus riches de la Terre qui 
exporte en quantité importante 
toutes sortes de productions 
agricoles et industrielles. 
Irrigation : procédé qui consiste à 
amener l'eau sur dés champs pour 
mieux les cultiver. 


Les paysages européens. 


Champs d'oliviers en Grèce. 


Les étés chauds et secs des régions 
méditerranéennes obligent que l'on s'y adapte 
pour cultiver le sol. L'olivier est une culture 
traditionnelle des régions méditerranéennes. 


” landes océaniques 
(élevage du mouton] 
prairies 

(élevage bovin) 

grande culture 

{ble, betteraves) 

polyculture (céréales, 

fourrage, prairies 
prairies de montagne- 
forëts 


région industriella 
importante 


centre des grandes MANCHE 


; $ forêts et montagnes 
régions industriellos 


peu cultivées 

cultures 
méditerranéennes 
(fruits, légumes, oliviers} 
vigne 


centre industriel isolé 
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MDoc 3 Champs de tulipes à Lisse (Pays-Bas). | Doc. 4 | Intérieur de l'usine de Wolfsburg (RFA). 

On cultive principalement les fleurs dans les régions méditerranéennes, Les usines de Wolfsburg produisent les automobiles Volkswagen. 

à cause du climat. Mais on les cultive aussi près des grandes villes sile Longtemps premier producteur européen, Volkswagen a 

climot est assez doux (vallée de la Loire). Les cultures florales sont une considérablement modernisé ses chaînes de production, comme tous les 
spécialité de la Hollande, comme ici des champs de tulipes. autres constructeurs outomobiles. lci des « Golf » en cours de montage 


transportées automatiquement sur des berceaux. 
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Fournir un service 


Il y a cent ans, la moitié environ des Français était occu- 
pée aux travaux de la terre, à l'exploitation de la forêt, à la pêche 
et dans les mines. Un peu moins du tiers était employé dans 
l'industrie et le bâtiment. Le quart enfin travaillait dans les trans- 
ports, les commerces, les administrations, les banques. La 
France était en majorité un pays d'agriculteurs. Elle commençait 
son industrialisation. 


m Aujourd'hui, les proportions sont complètement renversées. 
L'agriculture et les mines occupent 10 % des travailleurs, l'indus- 
trie et le bâtiment en emploient près de 40 %. Un travailleur sur 
deux (50 %) est employé dans une activité de services. C'est 
un changement très profond dans la société française. 


m Cette augmentation considérable des services s'explique 
pour deux raisons principales : 


d'abord le niveau de vie* des Français a beaucoup aug- 
menté depuis un siècle. La grande majorité des Français vit 
beaucoup mieux que leurs grands-parents ou leurs arrière- 
grands-parents. On cherche à se rendre la vie plus facile, plus 
agréable. Même s'il faut payer pour cela, on accepte de le faire 
et on peut le faire. 


l’urbanisation* de la France est l'autre cause importante de 
l'augmentation des services. La vie en ville oblige à développer 
les transports et les échanges. La ville est souvent très loin des 
lieux où l'on fabrique les produits dont le citadin* a besoin. Il faut 
donc organiser un réseau de distribution de ces produits (doc. 2). 
La ville est parfois difficile à supporter : trop de monde, trop de 
bruits. Les vacances sont devenues nécessaires aux habitants de 
la ville. Pour satisfaire ces besoins, de nouvelles activités sont 
nées (agences touristiques 
(doc. 1), entreprises de trans- 


ANVi lIVTHAI J 
ports, clubs de vacances...). : 


H La plupart des services 
sont payants : le service est 
fourni contre une rémunéra- 
tion (le coiffeur, le taxi, le 
cinéma...). Mais certains sont 
gratuits pour l'utilisateur (la 
justice, la police...) et sont 
payés par les impôts (doc. 3). 


Doc 127” 


Une agence de voyages. | 


Vendre des voyages, c'est aussi rendre un 
service, celui de s occuper des déplacements 
des clients ; par exemple réserver les billets, les 
chambres d'hôtel, proposer des séjours 
touristiques, etc. 
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Niveau de vie : ce que l'on peut 
acquérir grâce aux revenus dont on 
dispose ; plus les revenus sont 
élevés, plus le niveau de vie l'est 
aussi. 


Urbanisation : extension de la ville. 
Citadin : habilant d'une ville. 


Doc, ? 


Des activités de service : le marché. 


Foire du commerce, c'est rendre le service de 
distribuer des produits. Par exemple, les 
commerçonts d'un marché d'une ville proposent 
à la clientèle des fruits et des légumes cultivés 
dans différentes régions françaises, dans 
d'autres pays d'Europe, et même du monde. 


Justice 


Éducation Nationale 


| a! 
Organisations humanitaires et de 
solidarité 


2 Secours catholique, é 
Armée du Salut PE 
Police Te l LE 


Les moyens de transport 


Se déplacer est devenu quelque chose de très important 
dans notre vie quotidienne. 


Par exemple, depuis 1955, le nombre des voitures particu- 
lières est passé de 2 à 20 millions. À certains moments de l'année 
(retours de vacances..), les grands axes sont complètement 
saturés (embouteillages). 


m De son côté, le transport des marchandises est une néces- 
sité dans le circuit économique actuel. Les usines ne trouvent pas 
sur place les matières premières et l'énergie dont elles ont besoin. 
Les produits qu'elles fabriquent sont vendus très loin de l'usine. 
Depuis une quinzaine d'années, les camions transportent davan- 
tage de marchandises que les trains (doc. 1 et2). Ils profitent du très 
important réseau* routier qui dessert tous les villages et permet 
d'apporter rapidement la marchandise jusqu'à son destinataire. 


m Pourtant la SNCF transporte encore beaucoup de marchandi- 
ses (doc. 4). Mais son activité principale est le transport des 
voyageurs grâce à un gros effort de modernisation technique : 
électrification des grandes lignes, fermeture des petites lignes 
non rentables, création du TGV*, 


m La voie d’eau (fleuves et canaux) est le moyen le moins cher 
pour le transport des marchandises (doc. 3) mais le réseau français 
de voies navigables est très insuffisant. 


m Le trafic aérien intérieur* est en augmentation. Il s'agit 
surtout d'un transport de personnes. 


m Depuis une quarantaine d'années, le transport de pétrole et de 
gaz naturel est surtout fait par tubes (oléoducs*, gazoducs*...) qui 
relient les grands ports maritimes (Le Havre, Marseille...) aux 
centres de consommation (raffineries de pétrole, grandes villes...). 


Réseau : ensemble des lignes de 
communication reliant différents 
lieux entre eux. 

TGV : train à grande vitesse mis en 
service en 1981. 

Trafic aérien intérieur : circulation 
des avions entre les villes d'un 
même pays, la France par exemple. 
Oléoduc : gros tube qui sert à 
transporter le pétrole. 

Gazodue : gros tube qui sert à 
tronsporter le gaz. 


L'exemple d'une entreprise : 
la Régie Renault 


« Sans l'existence d'un solide réseau 
de transport, aucune entreprise ne ! 
pourrait ni se Le ni même se 
maintenir. Comment la Régie Renault 


pourrait-elle livrer à ses deux millions 
de clients les automobiles qu'elle a 
fabriquées ? Comment pourrait-elle en 
envoyer plus d'un million à l'étranger ? 


Comment pourrait-elle recevoir les 
kilomètres de tôles minces qui consti- 
tuent la carrosserie des voitures, les 
millions de roulements à billes, les ton- 
nes de lingots d'acier ou d'autres 
métaux nécessaires à la fabrication ? 
Tous les moyens sont employés pour 
les amener là où il faut : le train, le 
camion, la voie d'eau et même parfois, 

ur les pièces détachées urgentes, 
Psion » 


L'importance des transports pour la Régie 
Renault. 

Ce qui est vrai pour la Régie Renault l'est aussi 
pour toutes les entreprises. 


LES ACTIVITÉS ÉCONOMIQUES 


Transport de voitures 
par camion. 


La part des différents moyens de 
transport de marchandises. 


> Quels sont les deux moyens de 
transport principaux ? Et quel est celuiquin est 
pas mentionné £ Pourquoi ? 

> Quelest le moyen de transport qui 
consomme le moins d'énergie ? Et pourquoi 
utilise-t-on autant les transports routiers, 
malgré le prix de plus en plus élevé de 
l'essence ? 


| Doc. 3 et4 
Des moyens de transport 
complémentaires et concurrents. 


L'automobile est indépendante, mais elle peut 
être transportée par camion, par bateau, et 
par train. 

Les moyens de transport ne sont pos toujours 
concurrents entre gux. Le train va-t-il jusqu'à 
la porte de chaque concessionnaire Renault £ 
Le camion est alors nécessaire, même s'il ne 
transporte que sept à huit voitures. La péniche 
est le meilleur moyen d'amener au Havre, pour 
les embarquer à destination de l'étranger, les 
voitures fabriquées à Billancourt (92, 
département des Hauts-de-Seine). 


D> Sur quel fleuve voyagent-elles ? 


Fs) route 
[MMM voie ferrée 


En cu 
Es] tube 
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LES ACTIVITÉS 


Dessinons sur une carte les principales routes et auto- 
routes de France (doc. ! et 4), les voies ferrées (doc. 2 et 5), et les 
lignes aériennes intérieures (doc. 3 et 6). Toutes ces voies de 
communication forment un dessin organisé, avec des voies impor- 
tantes où passe beaucoup de trafic, et d'autres moins importantes 
qui se raccordent aux premières, comme dans une toile d'arai- 
gnée. On appelle ce dessin un réseau. On parle du réseau routier, 
du réseau ferroviaire, etc. 


B Superposons les différents réseaux de voies de communica- 
tion ; nous obtenons une image du réseau général des transports 
en France. Ce réseau présente un certain nombre de caractéristi- 
ques : 

— il ressemble à une étoile, dont le centre est Paris 


— il est très développé à l’est d'une diagonale Le Havre-Mar- 
seille, et beaucoup moins développé à l'ouest de cette ligne 


— l'axe « Lille-Paris-Lyon-Marseille » et l'axe « Le Havre-Paris », 
constituent l'armature principale du réseau de transports français. 


B Le dessin actuel de ce réseau dépend du relief et de l'his- 
toire. Les routes royales ont été tracées aux xvi® et xvl® siècles 
pour relier la capitale (Paris) aux différentes provinces du 
royaume. Au xx et au xx° siècle les routes nationales et même les 
autoroutes ont repris le tracé des routes royales. Quant au réseau 
des chemins de fer, il a été construit en étoile au départ de Paris. 


m La facilité d'accès aux entreprises industrielles ou com- 
merciales a beaucoup d'importance dans le choix du lieu où elles 
vont s'installer. Mieux l'endroit sera desservi par les moyens de 
transport, plus faciles seront l'acheminement et l'envoi des mar- 
chandises. Ainsi des régions seront plus favorisées que d'autres. 


Le réseau des autoroutes et des grandes routes. 
Le réseau des voies ferrées, et l'importance du trafic. 
Le réseau aérien intérieur. 
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Le péage de Vienne 

(38, département de l'Isère) sur l'autoroute 
AJ. 

Cette photo est prise début juillet 1982 ; 

D Gquoi voyons-nous qu'ils agit dun 
grand déport de vacances ? Quelle est la voie 
qui descend vers le Midi et la Méditerranée ? 
Pourquoi le péage de droite est-il si vide et si 
large ? 


La gare de triage de 
Saint-Pierre-des-Corps, près de Tours 
(37, département de l'indre-et-Loire). 


N Doc. 6 
L'aéroport de Roissy-en-France 
(95, département du Val-d'Oise]. 


L'aérogare de Roissy est à 25 kilomètres au 
nord-est de Paris. À l'arrière-plon, l'érogare 
numéro |, construite au début des années 

1970 ; au premier plan l'aérogare numéro 2 
mise en service en 1981. Au total près de 

30 millions de passagers passent choque année 
dans les aérogares de Roissy et Orly (au sud de 
Paris]. 
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LES ACTIVITÉS ÉCONOMIQUES 


Un grand port de commerce 


Une très grande partie du commerce de la France avec les 
autres pays se fait par la mer. Des bateaux de toutes tailles 
apportent de l'étranger des marchandises qui seront ensuite 
envoyées à travers tout le pays. Ce sont les importations*. Inver- 
sement les mêmes bateaux emportent des produits fabriqués en 
France et destinés à des clients étrangers. Ce sont les exporta- 
tions*. 


m Le port maritime est l'endroit où accostent et d'où partent les 
navires. Ils doit donc être bien relié au réseau général des 
transports terrestres, puisque les marchandises débarquées 
seront acheminées par trains, camions ou péniches jusqu'à leur 


. destinataire. De la même façon, les trains, les camions et les 


péniches auront apporté jusqu'au port les produits destinés à 
l'exportation. 


m Toutes ces opérations de chargement et de déchargement 
des marchandises exigent que le port maritime soit très bien 
équipé : grues et portiques de levage pour charger par exemple 
les bateaux porte-conteneurs*, hangars, installations frigorifiques, 
etc. 


m Par son trafic, Marseille est le premier port français et c'est 
aussi le plus grand port de la Méditerranée. C'est le second port 
européen après Rotterdam (Pays-Bas). 


Le port de Marseille (doc. 2 3, 4, 6, 6) reçoit en grande majorité 
des produits pétroliers pour alimenter les raffineries de pétrole, 
les industries pétrochimiques*, etc. L'activité du port a permis de 
créer une zone industrielle importante : raffineries de pétrole, 
aciérie, etc. 


M Les autres grands 
ports français ressem- 
blent à celui de Mar- 
seille. Les importations 
sont supérieures aux 
exportations. La part 
des produits pétroliers 
y est importante. 


Dunkerque 


Nantes 
St-Nazaire 


Tous les ports 
français de l'Atlantique 
et de la Manche subis- 
sent la concurrence 
d'Anvers (Belgique) et 
de Rotterdam (Pays- 
Bas) (voir carte Pa- |en milions de tonnes 
ges 154-155). 
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Importations : achats par la France 
de biens produits dans les autres 
pays. 

Exportations : ventes par la France 
aux autres pays de biens produits 
sur son territoire. 

Conteneurs : grandes caisses 
d'acier dans lesquelles on 
transporte les marchandises les plus 
diverses ; faciles à charger sur les 
navires, les trains et les camions, 
elles permettent de réduire le coût 
et la durée des transports. 
Industries pétrochimiques : 
activités industrielles qui consistent 
à vtiliser le pétrole pour la 
fabrication de différents produits 
(plastiques par exemplel. 


[2] Le quai minéralier et l'usine Solmer, 
dans la zone industrielle de Fos. 

[3] Les installations portuaires et 
pétrolières de Marseille. 

[4] L'ensemble des installations de 
Marseille-Fos. 

Les bassins de Lavera ; 

chargement d'un cargo par l'arrière. 


[6] Le Vieux-Port de Marseille, 


transformé en port de plaisance. 


Les grands ports français et leur trafic. 
Observons l'importance économique de la 
Manche, première voie maritime de monde. 


> Connaïssons-nous d'autres ports, à 
l'étranger, dont le trafic emprunte la Manche ? 
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LES ACTIVITÉS ÉCONOMIQUES 


Les transports en Europe 


La communauté européenne (C.E.E.) est la première puis- 
sance commerciale du monde (revoir page 40). Son activité com- 
merciale qui représente le tiers des échanges mondiaux la place 
devant les États-Unis, le Japon et l'U.R.S.S. 


m Un important réseau de transport entre les 12 pays de la 
communauté facilite ce grand commerce (doc. 4). Les réseaux des 
voies ferrées, des autoroutes (doc. 3), des voies navigables, des 
oléoducs sont parmi les plus denses du monde. 


Les grands axes autoroutiers (doc. 3) sont de plus en plus 
parcourus par d'énormes camions qui sillonnent l'Europe (doc. 2). 
Chaque été, des millions de touristes les empruntent pour re- 
joindre leurs lieux de vacances. 


Le train relie toutes les villes européennes. Depuis 1956, le 
réseau T.E.E. (Trans-Europe-Express) permet une liaison rapide 
entre les grands centres d'affaires. Mais il est maintenant très 
concurrencé par l'avion. 


En RFA, en Belgique et aux Pays-Bas, le réseau fluvial et 
les canaux ont une importance majeure dans les transports de 
marchandises, mais en France, il est limité à la Seine et aux 
régions du Nord et du Nord-Est. 


mu Le commerce de marchandises entre la C.EE. et les autres 
pays du monde se fait essentiellement par voie maritime. L'Eu- 
rope a le plus grand port du monde (Rotterdam) et d'autres très 
grands ports (doc. 1). 


Les achats de produits énergétiques (pétrole principale- 
ment) et de matières premières (fer, cuivre, bois, coton...) repré- 
sentent la moitié des importations européennes. 


Les ventes de produits 
manufacturés au reste du 
monde représentent 80% 
des exportations européen- 
nes. 


#m La circulation des 
voyageurs se fait maintenant 
de plus en plus par avion. Les 
aéroports de Londres recçoi- 
vent 39 millions de passa- 
gers, ceux de Paris : 30 mil- 
lions, et Francfort : 18 mil- 
lions. 


HITONNAGE 
11983) 
(millions 


ROTTERDAM 
MARSEILLE 
ANVERS 

LE HAVRE 
HAMBOURG 
GENES 


LONDRES 


| Doc. 1 | Les principaux ports maritimes 
| européens. 


Doc. 2 
Transports routiers sur une aire 
d'autoroute. 


Les marchandises sont transportées à travers 
toute l'Europe (et jusqu'en Asie) de plus en plus 
avec d'énormes semi-remorques. Sur les aires 
de stationnement et de restauration des 
autoroutes, on peut souvent voir des camions 
de plusieurs nationalités côte à côte. 
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LES ACTIVITÉS ÉCONOMIQUES 


Le tourisme 


Autrefois, seuls les plus riches pouvaient voyager pour 
leur plaisir. En 1936, une loi crée les « congés payés »* et 
donne naissance au tourisme populaire. Aujourd'hui, plus d'un 
Français sur deux part en vacances. Il y a trente ans, moins d'un 
sur quatre le pouvait. L'été reste la grande saison des vacances, 
mais de plus en plus de gens partent également l'hiver (aoc. 1). 


m Les séjours à la mer attirent sur les plages de la Méditerra- 
née, de l'Atlantique et de la Manche (doc. 2) plus de 15 millions de 
touristes français et étrangers pendant l'été. Pour les accueillir, on 
a construit de véritables villes qui s'animent seulement quelques 
mois par an. 


m La montagne attire de plus en plus de monde : plus de 
10 millions de touristes la fréquentent dont 3 millions pour les 
sports d'hiver, surtout dans les Alpes du Nord. Mais le tourisme 
d'été, en moyenne et haute montagne (repos, randonnées, alpi- 
nisme), et le thermalisme* (doc. 4) sont également importants. 


m Les séjours à la campagne ont diminué d'importance. Mais 
de plus en plus de jeunes redécouvrent l'agrément de la vie à la 
campagne , le « camping à la ferme » se développe ; la navigation 
de plaisance sur les canaux (doc. 5) et les randonnées en roulotte 
connaissent un succès grandissant (doc. 3). 


= Le tourisme culturel* est essentiellement un tourisme de 
voyage. La visite de monuments célèbres, de villes historiques se 
fait souvent dans le cadre d'un voyage, individuel ou organisé. 


m Le tourisme procure du travail à plus d'un million et demi de 
Français (hôtellerie, restauration, agences de voyages, trans- 
ports, sports et loisirs...), 
Il est devenu une 
activité économique 
essentielle. 


m De nombreux Fran- 
çais (de 5 à 6 millions) 
partent en vacances à 
l'étranger, surtout en 
Espagne, au Portugal et 
en Italie mais près de 
15 millions d'étrangers 
viennent en France. 
L'argent qu'ils y dépen- 
sent est une importante 
source de revenus pour 
notre pays. 


principaux 4x ES 
de déplacements t 
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importants que les arrivées 
régions où les arrivées sont plus 
importantes que les départs 
zones les plus fréquentées en été 
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Congés payés : le temps passé en 
vacances par l'employé est payé 
par l'employeur. 

Thermalisme : utilisation de 
certaines eaux qui possédent des 
caractéristiques bénéfiques pour la 
santé (eaux thermales). 

Tourisme culturel : vacances 
consacrées à une activité culturelle 
(visite d'un pays ou d'une ville 
historique par exemplel. 


Été 


Le genre de vacances Hiver 


Circuit touristique .... 41% 6,6% 
45,2 
16,8 
24,2 


7,2 


Montagne 
Campagne 


Les tes de vacances et les modes 
d'hébergement. 


Les grands déplacements liés au tourisme. 


Au pas lent du cheval, sur les 
routes de la Charente. 


Cette forme récente de tourisme 
à la campagne connaît un succès 
grandissant. 
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L'établissement thermal à 
Luchon 

(31, département de 
Haute-Garonne]. 


La Fronce est riche en eaux 


minérales. On les utilise depuis 
longtemps pour se soigner. Les 

ens viennent dans les stations 
aire des cures thermales de 
plusieurs semaines. Ils se soignent 
et se reposent en même temps. 
Luchon, station thermale des 
Pyrénées, accueille plus de 20 000 
curistes tous les ans. 


Sur les eaux calmes du canal 
du Midi, entre Moissac et Agen 
(82, département du 
Tarn-et-Garonne]. 


Beaucoup de petits canaux de 
France, souvent abandonnés par 
la novigation commerciale, 
reprennent vie grâce à cette 
nouvelle forme de tourisme 
fluvil. 
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La grande distribution 


Entre la production et la consommation, la distribution 
joue un rôle essentiel. Elle est l'acte de l'échange. Elle met face 
à face l'offre de produits industriels ou agricoles et la demande 
qui vient des familles. C'est une activité de services, qui emploie 
actuellement près de 2,5 millions de personnes. 


m Le circuit traditionnel de la distribution comprend deux 
étapes : le commerce de gros et le commerce de détail. Le 
grossiste achète des produits en grandes quantités aux entrepri- 
ses, Il les stocke, et les vend à plusieurs détaillants. Le détaillant, 
c'est le petit commerçant : l'épicier, le droguiste, le marchand de 
vêtements... 


Depuis une quinzaine d'années, les petits commerces se 
regroupent parfois dans des « centres commerciaux » qui res- 
semblent à des grandes surfaces mais dont les magasins sont 
indépendants. 


m Les circuits du grand commerce diffèrent du circuit tradi- 
tionnel dans la mesure où les activités du grossiste et du détaillant 
sont regroupées dans la même entreprise de distribution : « la 
chaîne de distribution »*. 


B La grande surface est la forme la plus récente du grand 
commerce (doc. 1, 2 3, 4et5). Le premier hypermarché date de 1963. 
Aujourd'hui, on compte en France plus de 5 000 supermarchés 
(de 400 à 2500 m”) et environ 500 hypermarchés (plus de 
2 500 m°) ; ils sont surtout implantés dans les régions industrielles 
et urbaines : région parisienne, Nord, Lorraine, Rhône-Alpes, Midi 
méditerranéen (doc. 6). 


Les grandes surfaces assurent près de 25 % des échanges 
commerciaux et 37 % des échanges alimentaires. 


Chaîne de distribution : 
organisation de la vente des mêmes 
produits dans des magasins répartis 
dans une région ou dans toute la 
France. Exemple : les magasins Félix 
Potin, les magasins Rodier, etc. 


Les produits « Carrefour » et les produits 
«Tex ». 


En 1978, Correfour lance so marque de 
vêtements « Tex » ; en 1985, ses produits 
« Carrefour ». 
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Vue aérienne d'un magasin Carrefour 
dons la région parisienne. 


Le réseau 

des magasins Carrefour 

en France 

et dans la région parisienne. 


A l'excepiion de l'Est de la France, 
où Carrefour n'a pas de magasins, 
ceite carte reflète assez bien la 
carte des grandes surfaces en 
France. > Quelles sont les 
régions où il y a le plus 
d'hypermarchés ? Pourquoi ? 
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L'intérieur d’un magasin, les rayons et les caisses. 


Le système de vente en libre service présente un certain nombre 
d'avantages : grand choix de produits différents, contact direct du client 
et de la marchandise et réduction du nombre de vendeurs. Deux 
conditions nécessaires à l'attrait de la grande surface : une circulation 
facile entre les rayons (malgré les chariots) et une bonne répartition des 
rayons dans le magasin. 
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LES ACTIVITÉS ÉCONOMIQUES 


La consommation de la famille 


Chacun de nous consomme des biens et des services qui 
sont le produit de notre travail et de celui des autres hommes. Ces 
biens et ces services sont nombreux et variés, et presque per- 
sonne n'a assez d'argent pour consommer tout ce dont il a envie. 
Il nous faut donc choisir ce que nous consommons d'après les 
revenus dont nous disposons. 


ÉQUILIBRE 
té 


M Pour une grande partie des Français, les revenus sont for- 
més par les salaires auxquels s'ajoutent pour beaucoup des 
aides que l'État donne à la famille : allocations familiales, rem- 
boursement des dépenses de santé. Mais tous les Français ne sont 
pas des salariés : par exemple les agriculteurs, les commerçants, 
les médecins, les avocats. Pour eux, les revenus sont formés 
par les bénéfices qu'ils retirent de la vente de leurs produits ou 


des services qu'ils rendent aux autres. - 
REVENUS DÉPENSES 


m La répartition des dépenses varie suivant les familles. Pour 
toutes, il faut payer les impôts, les cotisations de Sécurité sociale, 
les versements pour la retraite. Ce sont les prélèvements obliga- 

toires. L'autre partie des revenus sert à la consommation de la ns or 
famille (doc. 2). 


= Le budget d’une famille est comme une balance ; il est en 
équilibre lorsque les dépenses égalent les revenus {doc la). Siles 
prélèvements obligatoires et les dépenses de consommation sont 
moins importants que les revenus, la famille peut épargner de 
l'argent (doc. 1b). 


Si les dépenses de consommation de la famille et les prélè- 
vements dépassent au contraire les revenus, il faudra emprunter . 
de l'argent ; cette solution peut permettre d'effectuer tout de suite DÉPENSES 
un achat important (logement, mobilier, voiture...) mais il faudra 


REV 
rembourser cet argent (doc. lc). SES 


M Près de la moitié des dépenses des familles est consacrée 
à l’alimentation et au logement : loyer et équipement de la 
maison (doc. 2). L'éloignement entre les lieux d'habitation et de 
travail et l'augmentation des départs en vacances entraînent 
l'augmentation des dépenses de transports. La part réservée aux 
loisirs et à la protection de la santé augmente (doc. 2). En revanche, 
la part consacrée à l'habillement décroit. 


ÉQUILIBRE 
te 


Doc REVENUS 


Le budget de la famille. DÉPENSES 


1.0. un bugdet en équilibre ; 
1.b. un budget en excédent ; 1.c. un budget en déficit. 
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ALIMENTATION SEE LOGEMENT 


HABILLEMENT 
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La France dans le monde. 


D> Dans quelles régions du monde les Français sont-ils les plus 
nombreux À 
Recherchons dans un atlas ou dans un livre d'histoire une carte des 
colonies de la France vers 1930 

Comparons avec celle de la France dans le monde d'aujourd'hui. 


Usine Peugeot au Nigeria pays d'Afrique, voir le planisphère page 33). 


Comme beaucoup d'entreprises françaises, la firme automobile Peugeot 
« 0 rt 
a construit des usines à l'étranger. 


LA FRANCE DANS LE MONDE 
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Une présence multiforme 


VE 


de » 
ets 


Il y a environ un million et demi de Français vivant à 
l'étranger (acc. 1). Près de la moitié vit dans un pays européen et 
le tiers environ dans un pays du Marché Commun. Les grandes 
entreprises françaises possèdent de nombreux établissements à 
l'étranger (doc. 2). Elles envoient de nombreux cadres, techniciens 
ou ingénieurs dans ces établissements. 


m La France entretient des relations étroites avec un certain 
nombre de pays, principalement d'anciennes colonies françaises. 
C'est la coopération. L'aide est financière : dons ou prêts permet- 
tant d'équiper le pays (hôpitaux, routes, barrages, matériels 
militaires). Elle est aussi technique : des coopérants participent 
à la modernisation de l'agriculture de ces pays, au développe- 
ment de leur industrie, à la construction du réseau de transport, 
à l'enseignement. La France apporte enfin une assistance mili- 
taire à certains pays et entretient pour cela un détachement 
permanent de soldats en Afrique. 


M La France a des relations diplomatiques avec tous les États du 
monde. Dans chaque capitale un ambassadeur représente la 
France. 


B L'influence culturelle de la France dans le monde est assez 
grande (doc. 3). Dans les principales ambassades, un attaché 
culturel est chargé de faire connaître les grands artistes français 
et leurs œuvres. 


Le prestige culturel de la 
Fronce à l'étranger : 

Un concert du compositeur 

J.-M. Jorre en Chine. 

D Connais-fu d'autres artistes 
qui vont donner des concerts à 
l'étranger ? 
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LA FRANCE DANS LE MONDE 


Le commerce extérieur de la France 


Nous avons vu l’importance des échanges dans le circuit 
économique (page 124). Nous échangeons le pain que nous ache- 
tons contre de l'argent et le boulanger à son tour échange cet 
argent contre de la farine. Ce qui est vrai pour chaque individu 
l'est aussi pour un pays comme la France. Les entreprises françai- 
ses doivent acheter à l'extérieur un certain nombre de produits 
que l'on ne trouve pas chez nous. Ce sont les importations. 


Par contre, elles vendent à l'étranger des marchandises fa- 
briquées en France. Ce sont les exportations. 


m L'ensemble de ce mouvement de marchandises vendues et 
achetées à l'extérieur s'appelle le commerce extérieur (doc. 4). 


Si l'on vend plus que ce que l'on achète, le commerce est 
excédentaire. Si au contraire on achète plus que ce que l'on vend, 
le commerce est déficitaire. Le commerce extérieur de la 
France est presque toujours déficitaire, c'est-à-dire que la 
France importe plus qu'elle n'exporte (doc. 5). 


Elle exporte surtout : 


— les produits de son agriculture et de l'industrie agro-ali- 
mentaire, 


— certains produits industriels : les armes, les automobiles 
(doc. 3). 


Elle importe : 


— presque tous les produits énergétiques et les matières 
premières dont elle a besoin (doc. 2). 


— une grande partie des produits industriels destinés à la 
consommation courante des familles : électroménager, photo, 
hi-fi, motos, instruments de musique... 


m La France est la quatrième puissance commerciale du 
monde, après les États-Unis, la R.F.A. et le Japon. Son commerce 
se fait pour moitié avec ses partenaires du 
Marché Commun. 


Depuis près de trente ans, la République 
fédérale d'Allemagne est le premier fournisseur 
et le premier client de la France. (dec. 4). 


m Les relations commerciales à l'intérieur du 
Marché Commun et de l'Europe sont très im- 
portantes. La navigation sur le Rhin et la Moselle, 
les transports routiers internationaux et le che- 
min de fer international assurent environ 40 % du 
commerce extérieur. 


L'avion est utilisé lorsque la rapidité est 
essentielle à la qualité du produit : par exemple 
certains fruits et légumes tropicaux... (doc. 1). 


Activités 


Enquêtons autour de nous, dons les 


magasins de notre quartier, au super- 
marché : d'où viennent le plus souvent 
les appareils que nous utilisons dans 
notre vie courante (appareils électro- 
ménagers, hi-fi, radio-casseite...) ? 


Chargement d'un 
avion-cargo 


D Mois cest un trofic très cher, que l'on ne 
peut donc réserver qu'û certains produits : 
lesquels À 
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Le trafic pétrolier. 
Navires pétroliers (tankers) près du terminal de Fos-sur-Mer. 


Chargement d'automobiles à destination de la R.F.A. Doc. 3 7 


Les entreprises françaises de construction automobile exportent une 
partie importonte de leur production (53 %). 

On voit ici un embarquement de voitures particulières à destination de 
la RFA. 


Fournisseurs de la France 
% du 


Clients de la France 
% du 


R.F.A. RFA. 


Italie italie 
Belgique- 


Belgique- 
Luxembourg 


Luxembourg 
Royaume-Uni États-Unis 


États-Unis Royaume-Uni 
Pays-Bas Pays-Bas 
Suisse Espagne 
Espagne Arabie Saoudite 
Algérie Algérie 


URSS URSS 


Le commerce extérieur de la France. 


produit de 
l’agriculture 

et de l'industrie 
agro-alimentaire 
énergie et 
matières 
premières 


produits de 
l'industrie 


EXPORTATIONS IMPORTATIONS 


en millions de tonnes 
500 400 300 200 100 50 50 100 200 300 400 500 


La balance commerciale française. 


in re 
UOoc, > 


D>  Établissons, catégorie de produits par catégorie de produits, la 
balance du commerce, et calculons l'excédent ou le déficit. 
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LA FRANCE DANS LE MONDE 


l'essor scientifique et technologique français 


Les produits français les plus célèbres, ceux que l'on 
évoque quand on parle de la France à l'étranger, sont la gastro- 
nomie et la haute couture. 


Mais la France est aussi productrice et exportatrice de pro- 
duits industriels de très haute technologie qui mettent notre pays 
dans le peloton de tête des grands pays industrialisés. 


m La France a conclu de nombreux contrats d'équipement 
avec beaucoup de pays, surtout avec les pays en voie de déve- 
loppement. Des entreprises françaises, des ingénieurs et des 
architectes français construisent à l'étranger des usines, des 
centrales de production d'électricité, des quartiers ou parfois 
même des villes, des routes, des équipements divers. Ce secteur 
est en accroissement régulier. 


m L'économie française est très bien placée dans le domaine 
des transports (doc. 1 et 3). Elle est la première exportatrice 
mondiale de matériel ferroviaire ; une bonne partie de sa pro- 
duction automobile est aussi exportée. Le T.G.V., symbole du 
renouveau du chemin de fer longtemps concurrencé par l'avion 
pour les moyennes distances, est une grande réussite technologi- 
que et intéresse plusieurs pays étrangers. 


70% de la production aéronautique française est exportée 
(doc. 3). 


m Un autre domaine « de pointe » est celui des télécommuni- 
cations. La France vend des centraux téléphoniques, modernise 
considérablement son propre réseau en faisant appel aux techni- 
ques les plus avancées de télécommunications (Minitel, radio- 
téléphone, télécopieur...). 


Le succès du lanceur eu- 
ropéen ÀAriane (60% du pro- 
gramme est à la charge de la 
France) ouvre d'énormes pos- 
sibilités commerciales (doc. 4 et 
5). 


m Enfin, la France produit et 
exporte du matériel militaire. 
Elle en est le troisième expor- 
tateur mondial. La France 
vend surtout du matériel aéro- 
nautique (doc. 2) et terrestre, 
peu de matériel naval. 


Le métro de Santiago, 
la capitale du Chili, a été construit entre 1975 


et 1980, avec l'aide de la RATP et d'autres 
entreprises françaises. 


« Mirages » achetés par 
l’armée de l'air de l'État 
d'Équateur. 


Cet avion de chasse équipe l'ormée de l'air 
française, | équipe aussi Les armées de l'air de 
nombreux pays au Moyen-Orient, en Afrique 
du Nord ei en Amérique latine. 
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Un Airbus, 


L'Airbus est le résultat d'une coopération 
européenne (France, RFA, Grande-Bretagne, 
Espagne, Pays-Bos). Des parties de l'avion 
sont Re dans chaque pays, et 
l'assemblage se fait à Toulouse, On voit ici un 
Airbus aux couleurs de la compagnie 
américaine PANAM {Pan American Airlines), 
la plus importante du monde. 


l ! Recherchons, dans des magazines ou 
| des journaux, des pps con- 
ali 


| sacrées aux grandes ré 
M nologiques françaises. 


sations tech- | 


Lancement d'une fusée Ariane en Guyane. 


Le lancement du 4 août 1984 a permis la mise en orbite du satellite de télécommunicotions 
TELECOM 1 À, qui permet d'oméliorer les communications téléphoniques sur la France, et entre 
la France et las DOM-TOM. 
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Dans le monde, notre langue est parlée par plus de 
280 millions de personnes (doc. 3). 


M Le français est la langue maternelle* de 40 millions de 
personnes qui ne sont pourtant pas françaises. Par exemple, il y 
a en Belgique, en Suisse, en Italie, à Monaco, dans les îles 
anglo-normandes, des Belges, des Suisses, des Italiens, des 
Monégasques, des Anglais qui parlent français. 


En Amérique du Nord, les Québécois du Canada, des Arnéri- 
cains de Louisiane, des Haïtiens de l’île de Haïti parlent eux aussi 
le français parce que leurs ancêtres étaient français. 


m Dans certains pays d'Afrique, le français est la langue offi- 
cielle*. Il est parlé et écrit dans les administrations, les écoles, les 
entreprises, les journaux (doc. 4). Ces pays sont d'anciennes 
colonies françaises devenues indépendantes et l'emploi du fran- 
çais y est maintenu (doc. 2). 


m Tous les francophones* enrichissent le français de mots et 
d'expressions, qui peuvent nous paraître étranges. 


Par exemple : on dit « octante » en Belgique, et « quatre- 
vingts » en France. 


m Dans les autres pays du monde, beaucoup de personnes 
apprennent le français à l'école, comme en France on apprend 
l'anglais, l'allemand, l'espagnol, etc. (doc. 1). Le français est l’une 
des 6 langues officielles utilisées dans les grandes conférences 
internationales. 


Apprendre le français permet de mieux connaître la culture 
française, mais aussi d'utiliser notre langue dans les échanges 
commerciaux, scientifiques et politiques à travers le monde. 
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La langue française dans le monde 


Langue matemelle : langue que 
l'on apprend dans sa famille 
lorsqu'on est enfant. 

ee iaale Ne ie 
dans tous les actes de la vie 
publique. | 
Francophones : personnes parlant 
le français dans la vie de tous les 
jours. NE 


Un collège français à 
Guatemala-city 
(Guatemala). 


Œœ Sr quel continent se trouve le 
Guatemala ? 

Ya-t-il d'autres pays de ce continent où lon 
rencontre des établissements scolaires 
français ? lesquels ? 


Le 


Agence de transport 
francophone au Liban. 


04 


e *% 
e © Re Nouvelle 
Polynésie + Calédonie 
française ; e 


et Miquelon 
Guadeloupe 
L 2 


OCÉAN PACIFIQUE e Martinique 


OCÉAN 


RC ne 


e DOMTOM 
CL pays où le français est très utilisé 


© pays ayant au moins un lvcée français 


Le français dans le monde. - til 


D> Endehors de lEurope, sur quel continent lutilisation __—#®"" 
du francais est la plus répandue ? D e 


Peux-tu dire pourquoi ? D ns 
\a - 
. je il = 


Quelques titres de journaux étrangers en 
langue française. 

D> Peux-tu dire pourquoi dans chacun de 
ces pays le français est une langue largement 
répandue ? 
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Le désir de savoir, le goût de comprendre 
Le nom de Télémaque est un symbole: le fils 
d'Ulysse dont Fénelon a raconté les aventures dans 
une intention éducative découvre, sous la 
conduite du sage i | 
la culture de son temps au cours d’un long voyage. 
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